
Le spécialiste vous conseille
Montres Solvil et TITUS

2 ans de garantie, et
ENICAR SHERPA STAR

la montre du sportif
Grand choix de bijoux et alliances

A 100 m de la gare, MARTIGNY
Av. de la Gare - Tél. (02«) 2 13 71

V. Sarrasln-Vaiioni

Soutien massif à Israël
PARIS. — De nombreuses manifesta-
tions de solidarité à l'égard d'Israël se
sont déroulées mercredi en France.

A Paris, plusieurs milliers de per-
sonnes (18 000 selon la police) se sont
rassemblées en fin d'après-midi de-
vant l'ambassade d'Israël et ont mani-
festé leur soutien à la cause israélienne.
Salues par les vivats de la foule, de
nombreuses personnalités , politiques et
artistiques sont apparues au balcon
de l'ambassade.

A Marseille, environ 6 000 personnes
ont partici pé à une
à travers les rues
qu 'à Montpellier un
nés ont formé un

marche silencieuse
de la ville tandis
millier de person-
cortège silencieux.nés ont iorme un cortège silencieux. Cette resolution a ete adressée aux

Enfin , à Strasbourg près de 2 500 ambassades , de la R.A.U., de la. Syrie,
personnes ont défilé dans l'ordre et le de la Jordanie, de l'Irak , du Liban , de
silence du monument aux Morts à la l'.A.rabie séoudite, au Secrétariat euro-
nouvelle synagogue de la ville. péen des Nations Unies à Genève, au

Département politique fédéral (la Suis-
RESOLUTION VOTEE EN SUISSE se a signé la Convention de Genève de

LA CHAUX-DE-FONDS. — Une im- 1958).

DE L'HOMO SAPIENS A L'HOMO URBANÏCUS
L'un des phénomènes les plus typiques de notre temps est l'urbanisa-

tion de notre vie. Ce mot n'exprime pas seulement une localisation \de
l'habitat dans les centres urbains, mais également un mode de vie et une
forme de pensées propres à ce que l'on pourrait appeler l'« homo urba-
nicus ». Celui-ci vient s'inscrire dans la longue lignée d'êtres à deux pattes
qui jalonnent l'évolution de la race humaine à partir du pithècantrope et
dont le dernier spécimen en date, avant celui qui nous occupe ici, est
l'« homo sapiens », le mal nommé.

Mais revenons à notre « homo urba-
nicus ». L'un des traits saillants de son
caractère est d'aimer la promiscuité de
ses semblables. Je dis promiscuité et
non compagnie, car il n 'est probable-
ment pas pire solitude que celle de
l'individu isolé dans l'entassement hu-
main que sont nos colonies d'habita-
tion et autres cités satellites.

L'homme d'aujourd'hui se complaît
pourtant dans cette solitude et dans cet
entassement. Comme le mouton, il tend
à rejoindre le troupeau, sitôt qu'un
événement imprévu l'en écarte. Il évi-
te non seulement de vivre loin de ses
semblables, mais, chaque fois qu 'il le
peut , il donne la préférence à la gran-
de ville plutôt qu'au bourg ou au vil-
lage, à la masse plutôt qu'à la com-
munauté.

Pendant longtemps, dans ma naïveté
d'homme goûtant encore un peu la so-
litude, j'ai cru que la pénurie persis-
tante de logements dans les grandes
agglomérations provenait du manque
de terrains à bâtir et que le commun
des hommes caressait l'espoir d'aller
se loger dans des quartiers suburbains,
voire à la campagne, pour fuir le
bruit et l'air pollué de la ville. Une
enquête récemment faite par le grou-
pe de travail pour l'étude des principes
de planification à Brougg, pour le
compte de la Société pour le dévelop-

POUR LA FETE DU SACRE-COEUR

«VENEZ A MOI...»
Pardonne-moi , Seigneur, Après Nietszche et les d'une dc tes P<Voles. sion ! Ça, c'est tonique !

j e ne sais pas trouver les existentialistes, on dirait j ye qUO i aurai-je l'air, Mais venir ! Venir à Toi !
mots, ni les phrases qui que le salut du monde est quej visage donnerai-j e tle Venir à Toi comme des
font choc. Je ne connais au bout d'une volonté t0_ s_ je redis le mot le enfants qui n'en peuvent
ni les trax ni les tracts. tendue à l'extrême, d'é- pms honni, le plus mépri- Plus, et décharger nos
U faut aujourd'hui que ça nergies galopantes comme séj \e pju's humiliant de grandioses messages pour
ronfIe en moteurs, que ça des armées de chevaux ou notre siècle : la Consola- prendre ton joug ! Et non
coupe, que ça butte, que de chars, qui foulent aux t;on ? seulement pour être con-
ça renverse, que ça ccra- pieds « la pitié, la sale „ '. „„«?„ soles, mais pour te con-
se. pitié », pour atteindre je f.st "c

f "our une PctIle soler, pour veiller une
ne sais quelle justice fa- cateS

f°"
e d'écrasés que tu hcure ayec Toi ,

Pardonne-moi , je me ,. ,..- -  as fait cette invitation
sens d'un autre siècle. ™c„

h '• «"^J^ïïf £" bouleversante : Tu n'en as point trouvé,
j, .- , . , .- radis de puissance, fct cer- dit ie nroDhèted'un siècle q UI es le tien (aj ns chrétiens emboîtcnt « Venez à moi, vous tous m

J „„
P
,™ 

r, . ssur cette terre. Et je sais ]cur victoire ' Tu <-è- ««' Peinez et ployez sous Et Pourtant ! C est peut-
que tu n'as pas toujo urs as , ' Tes enfa'nts ont le fardeau , et je vous ré- et "e faute de cette réci-
été doux ; mais tu n 'as ete » 

 ̂ ce monde Ies ,e_ conforterai. Prenez sur Proque consolation que
violent que pour la dou- d'énergie ! En avant vous mon joug et appre- nous sommes si peu bra-
ceur. et pas en arrière ! Au com- nez de moi que je suis ves. Nous ne voulons pas

Il y a dans ton ensei- bat ! A la gloire ! A la doux et humble de cœur, ^ '^Thaq^our ungnement et ton comporte- conquête ! et vous trouverez e re- fabnqiions chaque jonr un
ment une chose qui cho- Et ils sont essouflés le pos, car mon joug est doux Joug a actuiies, et n est tei
que parce qu 'elle ne fait soir , et ils pleurent d'être et mon fardeau léger. » 'ement plus mal rabote
pas choc : c'est ta ten- si las, qu 'ils ne peuvent Allez, allez ! Ite, Missa qu

dresse. plus prier , ni se souvenir est ! Allez , c'est la Mis- Marcel Michelet

PREMIER

portante manifestation publique , or-
ganisée par la section neuchâteloise
Suisse-Israël , a eu lieu mercredi J>u
buffet de la Gare de La Chaux-de-
Fonds. Elle a réuni plus de cent per-
sonnes, qui ont voté une résolution qui
à son terme « demande le rétablis.se-
ment immédiat de la liberté de pas-
sage dans le golfe d'Akaba, préalable-
ment même à toute négociation diplo-
matique, afin d'éviter un affrontement
sanglant hautement préjudiciable à
toutes les populations du Moyen-Orient
et au maintien de la paix dans le mon-
de ».

PARIS. — Deux appareils ont quitte
un héliport proche de New York , mer-
credi , à 6 h 5 (heure locale). Ils de-
vraient se poser au Bourget jeudi , en
début de matinée, annonce l'Union syn-
dicale des industries aéronautiques et
spatiales qui organise le Salon du
Bourget.

Ces hélicoptères (deux Sikorsky
H.H.-3-E) « Sea King » doivent être
ravitaillés en vol à trois reprises par
des avions-citernes C.-130 Hercules.

Cette tentative de traversée de l'A-
tlantique a été rendue possible par
la mise au point , il y a peu de temps ,
du ravitaillement en vol d'hélicoptères
par des avions-citernes. Ce ravitaille-
ment en vol est délicat : il faut , en
effet, que l'avion réduise considérable-
ment sa vitesse pour que l'hélicoptère ,
à sa puissance maximale, puisse le
suivre.

le milieu urbain que s'il va habiter
dans les régions périphériques d'une
ville, il y supporte souvent mieux les
beuglements de la radio du voisin que
le chant national des oiseaux ou le
son des clarines du troupeau voisin.
C'est un indice des progrès de l'intoxi-
cation urbaine. Elle a déjà modifié no-
tre genre de vie ; elle change mainte-
nant notre mode de penser ; et déjà
on discerne une évolution physique du
type humain que l'on rencontre dans
nos cites. C'est un phénomène que
bien d'autres préoccupations immédia-
tes nous dissimulent, mais auquel les
anthrologues dc l'avenir donneront
toute son importance biologique, si
tant est qu'il y ait alors encore des
hommes sur la terre.

Max d'Arcis.

peinent de l'économie suisse, m'a
cruellement détrompé, en démontrant
que .la majorité des habitants d'im-
meubles locatifs sis en zone semi-ru -
rale couraient planter leur tente dans
la grande ville voisine s'ils en avaient
la possibilité.

U y a, il est vrai , des hommes qui
ne demanderaient pas mieux que de
mettre quelque distance entre la gran-
de ville et leur logement. La majorité
préfère cependant une vie entièrement
urbanisée.

L'enquête nous indique notamment
que les moins satisfaits de leur lieu
de résidence sont surtout les nouveaux
venus dans les cités satellites. Elle ne
nous indique malheureusement pas les
raisons de leurs préférences ni les
motifs de leur désir de se rapprocher
des villes. II eut pourtant été plein
d'intérêt de les connaître. En ce qui
concerne ces agglomérations sans âme
que sont les cités satellites, il est bien
connu qu'il faut passer par une phase
d'adaptation souvent difficile avant de
s'y habituer. Mais l'attrait de la gran -
de ville a vraisemblablement d'autres
cause, comme le besoin d'avoir le maxi-
mum d'aises sous la main, la crainte
des déplacements quotidiens, que suis-
je encore ?

Une chose, en tout cas, me semble
ressortir de l'enquête précitée : l'hom-
me moderne est si bien imprégné par

REMOUS DANS LA DIPLOMATIE
Un changement se dessinerait-il dans

la politique italienne, notamment en
ce qui touch e la position de la pénin-
sule à l'égard des Etats-Unis et de la
guerre au Vietnam ?

On pourrait le penser, à la vue des
remous soulevés ici par la démission
inattendue de M. Fenoaltea , ambassa-
deur d'Italie aux Etats-Unis, et par
la place que les débats sur le Viet-
nam tiennent au parlement.

Encore qu 'elle ne touche pas l'Ila-

Le « Sea King » peut voler à 261
km/h. Son autonomie de vol est de
1 255 kilomètres. Il s'agit du plus gros
hélicoptère de l'armée américaine. C'est
un appareil amphibie. Il est utilisé

Tué par le train du Centovaili
BRIGUE — Un tragique accident vient de se dérouler sur la ligne de chemin
de fer du Centovaili — reliant Domodossola au Tessin — sur un passage à
niveau non gardé. En effet , M. Pierina Besana, âgé de 63 ans, avait l'inten-
tion de franchir ce passage avec un troupeau de vaches lorsque l'une d'elles
s'attard a au milieu des voies. Occupé à déloger l'animal dc cet endroit
dangereux , M. Besana ne prit pas garde à l'arrivée du train et fut violem-
ment heurté par la motrice. Le malheureux fut projeté contre le talus voisin
et on le releva le corps couvert de blessures sérieuses. Immédiatement
secouru, le blessé a été transporté à l'hôpital de la ville frontière où il ne
devait pas tarder à rendre le dernier soupir.

lie d'aussi près que le conflit entre
l'Egypte et Israël , la guerre au Viet-
nam occupe davantage les Chambres.
Et pour cause. L'opposition d'extrême
gauche se trouve quelque peu embar-
rassée pour soutenir l'Egypte, dans le
sillage de Moscou , tant il paraît mons-
trueux d'allumer aujourd'hui un nou-
veau foyer de guerre dans le monde.
Par contre, le parti communiste se
trouve tout à fait à son aise quand il
appuie le Vietnam du Nord et qu 'il
dénonce les visées guerrières des Etats-
Unis . Les communistes sont allés jus-
qu 'à dénoncer avec indignation un pas-
sage de l'allocution adressée la se-
maine dernière par Paul VI à des pè-
lerins vietnamiens : que le pape de-
mande « que cessent les bombarde-
ments sur le territoire du nord », c'est
bien ; mais le parti communiste trouve
inadmissible que le même pape de-
mande que « cessent en même temps
les infiltrations d'armes et de matériel
de guerre dans le sud ».

Au fond, l'extrême gauche politise
les débats sur la guerre au Vietnam.
Elle y trouve et une occasion d'atta-
quer le gouvernement italien , en atta-
quant son allié les Etats-Unis, et une
occasion de se présenter aux masses
comme un paladin de la paix ; enfin
et surtout elle y trouve un expédien t
pour détourner le parlement des pro-
blèmes de la politi que intérieure. Le
temps donné aux interminables jou-
tes oratoires sur le Vietnam est au-
tant de temps ôté aux débats sur les
projets de lois du gouvernement.

Pourquoi M. Fenoaltea , ambassadeur
d'Italie aux Etats-Unis , ' a-t-il brus-
quement donné sa démission ? Parce
qu 'il ne partageait pas toutes les vues
de M. Fanfani , ministre des affaires
étrangères , et parce qu 'au surplus il
avait été blessé par certains procédés
de M. Fanfan i , dans le passé. M. Fe-
noaltea eut aimé voir l'Italie soutenir
davantage la politi que des Etats-Unis
au Vietnam. Il eut voulu que Rome
s'engage plus décidément du côté de
Washington. Le ministère des Affaires
étrangères , lui , préfère une politique

notamment pour le sauvetages en mer
ou dans la jungle. Son équipage est
de quatre hommes, dont deux pilotes.
Il peut transporter vingt-cinq soldats
équipés.

plus nuancée et plus équilibrée, dans
la fidélité aux alliances join te à une
recherche inlassable d'une entente sur
le Vietnam. Bref , Rome voit une so-
lution du conflit dans des négociations
entre les parties et non dans une vic-
toire militaire.

Le poste de Washngton étant le plus
important dans la diplomatie italienne,
la démission de l'ambassadeur italien
a évidemment soulevé des remous. Ci-
tant des précédents dans l'histoire di-
plomatique de l'Italie, tel commenta-
teur estime que la démission d'un am-
bassadeur en désaccord avec son gou-
vernement est une chose naturelle.
L'ambassadeur accrédité dans tel pays
voit les choses dans une perspective
restreinte, tandis qu 'un ministre des
Affaires étrangères a forcément une
vue plus universelle des choses. D'où
la possibilité de divergences et mêma
de conflits. Tel autre commentateu r
admire le courage de M. Fenoaltea :
ses convictions ne lui permettant pas
de suivre en tout les consignes du mi-
nistère des Affaires étrangers de Ro-
me, le diplomate a préféré se retirer
de la carrière diplomatique plutôt que
de passer par-dessus la voix de sa
conscience. Ce geste serait d'autant
plus digne d'admiration , ajoute notre
commentateur, que nombre de fonc-
tionnaires étouffent la voix de leur
conscience plutôt que de compromettre
leur avancemen t dans la carrière.

M. Fanfani , ministre des Affaires
étrangères , ne s'est d'ailleurs pas lais-
sé troubler par la démission du pre-
mier de ses ambassadeurs. Désinvolte
dans ses gestes et rapide dans ses dé-
cisions , en l'espace de vingt-quatre
heures M. Fanfani a remplacé M. Fe-
noaltea , comme en un tourne-main. Il
est vrai par ailleurs que derrière les
coulisses les choses ne se sont pas pas-
sées si simplement : M. Fenoaltea a dû
renouveler l'offre de sa démission et
insister pour qu 'on lui rendit sa li-
berté . Ces délais ont permis à l'astu-
cieux ministre des Affaires étrangères
de trouver « un horo-ne de rechange ».

Georges Huber



Le commerce extérieur rie la Suisse en avril 1967

Relance du rythme de nos achats
et de nos ventes à l'étranger

BERNE — La direction générale des
douanes communique que les impor-
tations se sont élevées en avril à
1.447,6 mêlions de francs, augmentant
de 8,7 pour cent par rapport au mois
correspondant de l'année précédente.
Peur les exportations, qui se sont fixées
à 1.237,9 millions de francs, l'accrois-
sement a été de 11 pour cent. On
constate ainsi une relance du rythme
de nos achats et de nos ventes à l'é-
tranger. Sans toutefois que les taux
de croissance observés atteignent un
niveau exceptionnel. Dans le mois en
revue, le mouvement par jou r ou-
vrable a été de 57,9 millions pour les
entrées, contre 55,5 millions en avril
1966, et de 49.5 millions contre 46,5
millions pour les orties. Le solde pas-
sif de la balance commerciale s'est
amenuisé de 2,9 pour cent pour se

La Société suisse des liquonstes fête ses 75 ans
BURQENSTOCK. — La société des 11-
quoristes a tenu son assemblée géné-
rale ordinaire au Burgenstock, sous la
présidence de M. Fiechter (Bâle). A
cette occasion, elle a fêté le 75ème an-
niversaire de son existence. Lors de
l'acte commémoratif, le secrétaire cen-
tral, M. Staehlin (Berne) a fait un ex-
posé sur l'histoire de la Société et sur
les tâches qui lui incomberont à l'ave-
nir. Un diplôme de reconnaissance pour
15 lustres de fidèle sociétariat a été dé-
livré à huit maisons fondatrices de
l'Association.

Outre les objets statutaires, l'assem-
blée a pris connaissance de ce que la
commission des cartels procédera à une
enquête sur la branche des spiritueux
en ce qui concerne les conditions de
concurrence, contre laquelle aucune ob-
jection n 'est à formuler. L'assemblée
considère dorénavant la convention
cl 3 protection des prix pour les articles
de marque qui englobe les prix à tous

FONDS DE PLACEMENT SUISSE

Valeur Rachat

A. I. I. growth fund.

S 10.20

LES COURS DE LA BOURSE
C. du 30 C. du 31 C. du 30 ' C. du 31

GENEVE PARIS
Air Liquide 303 2D3

Amer. Eur. Sec 142 12 14112 Banque de Parti 102 190.40
Amer. Tel. 238 1,2 239 12 Ciments Lafarge 250 259.20
Astra 4 ,20 4,25 Crédit Com France 123 122
Bad. Anlltn 202 203 C. S F. 80 79
Bque Populaire 1285 1505 Esso 108 165
Crédit Suisse 1985 925 Françaises Pétroles 152.20 150
Cie I talo-Ar g.  26 12 26 12 Machines Bull 63,80 64 ,10
Ciba port. 6250 6225 Michelin 648 647
Ciba nom. 4475 4525 Péchiney 198 195.40
Du Pont 585 73 Rhône-Pouleno 169,80 16660
Eastman Kodak 68 S87 Salnt-Gobain 21 19
FarbeD Bayer 136 137 Uglne 179 173,10
Ford 217 218
Gardy 206 2062
General Elec. 373 374 1/2
General Motors 341 340
Grand Passage 415 410 FRANCFORTHoechster Farben 216 217 riHBWi w n i
tnst. Physique port. 710 700 _ „ ... ...
Int. Business Mach. 2030 2030 â.H Anilin ?RR RO 1R9 00Italo-Suisse 201 204 Bad Anilin 88,80 1R9 .00
Kennecott Copper 92 192 Dresdner Bank 176 176
Machine. Bull 57 7 1/2 £">?" Ba*" ™'50 "7,30

Mannesmann 120 131 g001
^.

1 Farb ' 'il =01.60
Montedison 8.35 8,35 Kaiifhof 437 437
Nestlé port. 1985 1955 Mannesmann 120 119
Nestlé nom. 1440 14255 R - W  E. 334 334 1/Z
Olivetti 20 21 Siemens 87 2 189
Péchiney 170 1'3 170 Thyssen 13J 1 2 13j
Pensilvanla R.R. 277 277 Volkswagen
Philips 105 103 1,2
Royal Dutch 154 151 1/2
Sandoz 5500 550
Schappe 20 119 .... ...
Sécheron port. 305 300 MILAN
Sodec 1815 1840
Sté Bque Suisse 221 2250 Asslc General ! D7.250 96 000
Sopafln 4001 400 F|at 21122 2808
St,-indard Oll N.J . 206 1/2 265 12 Flnslder 650 1,2 «47
Swissair 707 795 rtalccmenti 13.130 13 110
Thyssen A 144 1/2 145 12 La Rinascente 322 318 3 4
Unllever 109 107 1 2  Montedison 3204 1204
Union Bques Suisses 2510 510 Olivetti 2098 2970
U S Steel 80 180 Plrelli 3518 3501
Zyma 2330 2350 Sn ia viscosa 4030 3993

ZURICH Cours des billets
Achat Vente

Aluminium Suisse 5510 5420
Bally 1110 1110 Allemagne 107,75 109,75
Brown Boveri 1500 1475 Angleterre 12— 12,20
Elektrowat 1270 12B0 Autriche 16,55 18.85
Fischer 820 825 Belgique 8,50 8,70
Geigy port. 6000 (1800 Canada 3,97 4 ,03
Geigy nom. 2075 2840 Espagne 7 ,05 7,30
Hero Lenzbourg 3000 3000 Etats-Unis 4 .2050 4 .3250
Jelmoli 885 860 France 86,75 88.75
Lonza 040 (130 Italie 0.68 0.70
Motor Colombus 1110 1115
Nestlé port. 900 070
Nestlé nom 1430 1430 "
Réassurance 1510 1510
Sandoz 5500 55noi Cours obligeamment communiqués par
Saurer 1670 800 la banque Troillet & Cie S. A., Mar-
Sulzer 3180 3165 ' tlgny ct Genève.

fixer à 209,7 millions de francs. C est
le plus faible déficit mensuel enre-
gistré deipuis décembre dernier.

Dans le mois en revue, notre pays
a acheté pour 643,7 millions de francs
de matières premières et de demi-
produits (ce qui fait  8 pour cent de
plus qu 'en avril 1966), pour 66, 1 mil-
lions (plus 16,2 pour cent) de produits
énergétiques, pour 248,9 millions (plus
2,6 pour cent) de biens d'équi pement
et pour 489 millions (plus 12,3 pour
cen t) de biens de consommation. Vu
la faible ampleur de la plus-value en-
registrée pour les biens d'équipement,
la part de ces derniers dans nos im-
portations à reculé de 18,2 à 17,2 pour
cent dans l'espace d'une année, pen-
dant que celle des biens de consom -
mation montait de 32,7 à 33,8 pour
cent.

les échelons, introduite en 1957, comme
un instrument absolument indispensa-
ble.

Cette convention a été établie dans
l'intérêt de toutes les parties. L'assem-
blée s'est prononcée à l'égard d' une
demande de la Société suisse des hô-
teliers concernant la formation des
prix. Elle a également discuté la ques-
tion du mouvement antialcoolique et ,
à ce sujet, les décisions nécessaires ont
été prise. Enfin , l'assemblée générale
a discuté de la question tendant à di-
minuer la teneur en alcool des eaux-
de-vie.

Début d'incendie
dans une fabrique

PORRENTRUY. — Dans la nuit de
mercredi , peu avant midi , la police mu-
nicipale a été avisée qu 'un début de
sinistre avait éclaté au sous-sol de la
fabrique Arthur Prêtât & Fils, située
au Quai-de-1'Allaine. Les équipes de
premiers secours furent immédiatement
sur place et au bout de quelques heu-
res parvinrent à maîtriser le sinistre
qui heureusement avait pu être loca-
lisé dans l'atelier de soudage.

Les dégâts cependant atteignent quel-
ques milliers de francs.

Avec les journalistes
genevois

GENEVE. — L'Association de la
presse genevoise a tenu , mardi soir , son
assemblée générale annuelle , sous la
présidence de M. André Rodari (Jour-
nal de Genève).

Le rapport présidentiel indique que
l'activité du comité genevois a été con-
sidérable au cours du dernier exerci-
ce. U y est fait état des pr incipaux
problèmes examinés tels que ceux de
l'admission des photographes au sein
de l'A. P. G., de la révision des statuts,
d'une consultation à la base ainsi que
du mandat impératif aux délégués des
sections.

Les divers rapports adoptés , l'assem-
blée a réélu pour la troisième année , le
président de l'Association — laquelle
compte 164 membres actifs inscrits au
R. P. — en la personne de M. André
Rodari.

Après cette assemblée, les journalis-
tes se sont retrouvés à Chêne-Bourg
pour le dîner traditionnel et où l'Asso-
ciation avait , comme invités d'honneur '
M. Jean Babel , conseiller d'Etat ; le
conseiller national Olivier Reverdin , en
sa qualité de président de l'Union ge-
nevoise des éditeurs de journaux , ain-
si que les représentants des Associa-
tions de la presse étrangère en Suisse ;
M. Weber et des journalistes accrédités
à l'O. N. U. ; son président Jean Danes.
Ce fut  aussi l'occasion de fêter deux
membres de l'A. P. G. : MM. Robert
Ehrsam et Max-Marc Thomas, qui font
partie de l'Association depuis 30 ans.

Ajoutons que huit membres sortants
ont été réélus au comité auxquels ont
été adjoints , trois nouveaux.

Nouveaux dégâts
au vignoble genevois
GENEVE — La grêle a fait de nou-
veaux dégâts mardi entre Lully et
Confignon où le vignoble a été tou-
ché à plus dè 20 pour cent , les
feuilles sont hachées, des vignes
de la région avaient déjà été gelées
et grêlées, il y a plusieurs se-

Le faux imprésario condamne
DIJON. — île tribunal de grande ins-

tance de Dijoji (Côte-d'Or), a condam-
né Michel Rotjert-Tissot, âgé de 30 ans,
de nationalité teuisse, sans domicile fixe,
à dix-huit mois de prison, pour escro-
queries et usage d'un faux patrony-
me.

Le 2 janvier dernier, Michel Robert-
Tissot était descendu dans un hôtel de
Besançon sous le nom de Gérard Ro-
bert , et avait fait  paraître des annon-
ces dans les quotidiens régionaux pour
recruter des figurants rétribués pour
le tournage d'un film. Le soi-disant
imprésario réclama à chaque candidat
f igurant  une somme de 12 francs pour
la constitution de son dossier. Il dispa-
ru après avoir fai t  de nombreuses du-
pes et se rendit , le 9 janvier , à Dijon ,
où il répéta le même scénario.

Quatre cents dupes se firent connaî-
tre à la police. Finalement, Michel Ro-
bert-Tissot fut arrêté et confondu.

Brève chronique en chrétienté

chaste et dépendante. militaire lui donnent un
Elle  n'a mis qu 'une con- ascendant extraordinaire.

dtfion : « Porter aux popu- Au bal de la Légion , elle
lof ions musulmanes le té- n'hésitera pas à danser la
moignage évangélique de valse d'ouverture avec un
ma vie donnée au Christ. » o//icier .supérieur .'

Elle pas.se seize ans com- Dès 1955 , elle se sait at-
me chirurgien en Tunisie teinte du cancer ; elle n'en
et treize ans au Maroc. Son continue pas 7noins sa tâ-
abnégation , son dévouement che, à la mesure de ses
à toute épreuve , sa cons- forces ; elle meurt en 1958 ,
cience professionnelle lui à l'âge de 55 ans.
att irent  une universelle ad- Des milliers de musul-
?nira(ion. mans l' accompagnent à sa

La « foubfba », comme dernière demeure ; un dé-
Vappellent ses confrères , tachement de l'armée f r a n -
appara ï t  aux musulmans çaise et un autre de l' armée
une grande sainte , une marocaine rendent les hon-
grande « Marabouya  ». neurs.

Au service des Berbères A l'endroit de la sépul-
du T a f i l a l e t , elle respecte ture, le docteur Faraï , mi-
leurs coutumes , leurs t rad i -  nistre marocain dc la San té
tions , leur religion : elle publique, prit la parole :
ara i f  lu le Coran et leur « ... Malgré la gravité de
ci ta i t  des textes a f i n  de les son état ,  le docteur Lafour-
rapprocher de Dieu. Elle cade n'a pas voulu céder
annonce l 'Evangi le , non en ni interrompre son service.
le prêchant , mais en le vi- C'est que le T a f i l a l e t  est
l iant.  Sa rude bonté , son devenu la seule terre où
dévouement matér ie t  et... elle puisse vivre : les habi-

ELISABETH LAFOURCADE
Fil le  d' o f f i c i e r  colonial ,

Elisabeth Lafourcade , con-
naît très jeune la s o u f f r a n -
ce : crises d' asthme et puis
la perte successive de sa
mère, de son père , de son
frère  aîné.

Confiée  à une grand-mè-
re et grâce à une bourse
d'études , elle entre à l'uni-
versité , acquiert son diplô-
me de médecine et de chi-
rurgie.

Etudiante pauvre et tra-
vailleuse , elle témoigne
d'une fo i  totale et raison-
née , d' une solide piété
qu 'elle n'étale point  ni ne
dissimule. Inégalable boute-
en-train , elle se passionne
pour tout et met la joie
où elle sc trouve.

A ce moment-là cepen-
dant , elle est déjà  a f f i l i é e
A 1'AsaatAntlnn de Jésus-
Ouvrier, ins 'X i u t  séouMer
où elle prononce sa. consé-
cration d é f i n i t i v e  qui la
maintien! dans le monde,
tout en la f a i s a n t  pauvre

24 heures de la vie du monde
-* L'ACTEUR CLAUDE RAINS EST MORT — L'acteur d'origine britan-

nique Claure Rains est décédé, mardi , à l'hôpital de Laconia, dans il
New Hampshire. M. Rains, 77 ans, souffrait d'hémorragie abdominale.

¦* L'ALGERIE REFUSE LE BLE AMERICAIN — L'Algérie refuse le blé
américain. Elle vient, en effet , de rompre ses négociations avec les
Etats-Unis pour la fourniture de 200.000 tonnes de blé.

¦M- BONN VA CORRESPONDRE PAR ECRIT AVEC BERLIN-EST — Pour
la première fois de son existence , Bonn va nouer des relations épisto-
laires avec Berlin-Est.

•K- BOMBARDEMENT EGYPTIEN AU YEMEN — Des avions égyptiens
basés au Yémen ont effectué un raid sur les villages yeménites de la
région de Béni Hachich.

-*- M. PIERRE MENDES-FRANCE MALADE — Souffrant depuis plu-
sieurs jours, M. Pierre Mendès-France garde le lit.

-X- LIVRE BLANC BRITANNIQUE — Le Gouvernement britannique a
résumé, dans un livre blanc paru hier, toutes les conséquences légales
et constitutionnelles d'une adhésion britannique au Marché commun.

L'INCENDIE DE « L'INNOVATION » : DERNIER BILAN 325 MORTS
ET DISPARUS — 325 morts et disparus ainsi que 63 blessés dont 18
grièvement, tel est le dernier bilan officiel de l'incendie de « L'Inno-
vation . Ces chiffres comprennent 81 personnes décédées (53 corps non
identifiés et 28 identifiés) et 244 disparus.

*

¦H- GREVE EN ITALIE — Hier, les employés des guichets de banques ita-
liennes sont entrés en grève pour 48 heures.

#- ETATS-UNIS : UN FOU TUE DEUX PERSONNES — Mardi soir, pris
d'un brusque accès de folie , un homme a tué deux personnes et en a
blessé deux autres, dans un hôtel de Pittsburgh.

#- NOUVEL INCENDIE A BRUXELLES — La série noire des incendies
continue à Bruxelles. Le feu a ravagé, de bonne heure hier matin, une
usine de contre-collage d'étiquettes de la banlieue bruxelloise.

-K- « LES GRECS NE DOIVENT PAS GAGNER PLUS QUE LE CHEF DU
GOUVERNEMENT » — La feuille grecque des avis officiels a publié,
hier matin, le texte d'une loi aux termes de laquelle il est désormais
interdit d'avoir un salaire supérieur à celui du président du Conseil.

¦* M. KOLLIAS : PAS D'ABOLITION DU REGIME PARLEMENTAIRE —
M. Constantin Kollias, premier ministre grec, a déclaré, mardi soir,
qu'il n'était pas question d'abolir le régime parlementaire.

Le professeur Decker de Lausanne est decede
LAUSANNE. — A l'hôpital cantonal, du comité de l'Académie des sciences

dans la nuit de mardi à mercredi, est médicales de Suisse. Il était membre
décédé, à l'âge de 75 ans, le professeur correspondant de la société nationale
docteur Pierre Decker, qui a été, de de chirurgie de France, et depuis 1954,
1932 à 1957, professeur extraordinaire, officier de la Légion d'honneur,
puis professeur ordinaire de clinique La direction de l'Exposition nationale
chirurgicale à l'université de Lausanne. l'avait chargé de l'organisation dt

C'est lui qui a dirigé la construction pavillon de la santé en 1954. C'était us
du bloc opératoire et du pavillon chi- grand collectionneur d'art, et notam-
rurgical inaugurés en 1949. U a fait fai- ment de gravures de Rembrandt,
re de grands progrès à la chirurgie
œsophagienne, à la chirurgie du thorax 
et de l'abdomen. II avait formé de . . . __--„;,«.
nombreux chirurgiens et exercé une Le drame deS pOSSOgeS
influence considérable sur les étudiants A rj fvetlU
en médecine.

II avait attiré, à Lausanne, des mala- ¦¦ » j„ «„i*.:il,» t. ¦Ades de tous les continents. Il avait pré- Un \$BYB UQ famille tUG
sidé la Société suisse de chirurgie, la
ligue suisse contre le cancer, fait partie TTTRflT _ TTn irrave areident deTURGI. — Un grave accident de

la circulation s'est produit, mardi
après midi, près de la gare de Tur-
gi. Une voiture qui s'était engagée
sur la voie de chemin de fer, à un
passage à niveau non gardé, a été
accrochée par le train express Ber-
ne-Zurich.

Le conducteur, M. Rudolf Hof-
mann, âgé de 39 ans, concierge k
Turgi et père de deux enfants, a
été projeté hors du véhicule. Il a été
si grièvement blessé qu 'il est décédé
sur les lieux mêmes de l'accident.

Pourboire compris
GRINDELWALD. — Les établisse-

ments publics de Grindelwald vont in-
clure, à partir de jeudi , ler juin , 1«
pourboire dans le prix des consomma-
tions. C'est la troisième station touris-
tique de l'Oberland à adopter ce systè-
me, après Wengen et Interlaken.

Appel
de la police vaudoise
LAUSANNE — La police cantonale
vaudoise publie l'appel suivant au pu-
blie :

Toutes les personnes qui se trou-
vaient au service des automobiles ou
aux alentours des bâtiments de celui-
ci lors du plasticage de lundi 29 mai
1967 vers 14 heures, sont invitées à
s'annoncer à la police cantonale. Les
renseignements, même apparemment
dépourvus d'intérêt, qu'elles peuvent
fournir sont de nature à grandement
faciliter l'enquête.

Nous remercions d'avance tous ceux
qui se présenteront aux bureaux de la
police de sûreté, rue de l'Académie 3,
à Lausanne, ou qui prendront contact
par téléphone, No (021) 22 27 11.

tants , les seuls êtres hu-
mains dignes de sa sollici-
tude, de ses soins. Elisa-
beth Lafourcade , mon chet
confrère , reposez en paix
dans cette terre que vous
avez choisie , au 7nilieu
d' une populat ion qui a su,
avec sa s impl ic i té , vous ren-
dre l'amour que vous lui
portiez. »

Médecin , elle arait renon-
cé au mariage et même au
cadre d' une congrégation
religieuse , pour être p lus
près des pauvres.

Sur sa tombe sont gra vés
ces mots de l'Ecclésiastique
(T , 35) : « Mets tout ton
cœur à soigner les malades
et tu seras aimée du Sei-
gneur.  »

(Vous frourere~ en li-
brairie sa biographie et ses
notes spirituelles sous le ti-
tre : El isabeth Lafourcade ,
médecin an T af i l a l e t .  édi-
tions du Centurion , 144 pa -
ges.)

F. R.
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LES MAITRES CHANTEURS DE NUREMBERG
Il y aura bientôt un siècle, en 18b8

que la comédie lyrique des Maîtres
Chanteurs de Nuremberg vit le jour sui
la scène de l'Opéra de Munich où
Wagner, quelques années auparavant ,
chassé de partout, poursuivi par ses
créanciers et subissant encore les sé-
quelles de son exil de Dresde, avait
trouvé un havre de grâce à la -cour
du roi Louis II, l'archange fou. Her-
berg Graf , pour son dernier spectacle
de sa troisième saison, a voulu com-
mémoré cet anniversaire et la représen-
tation hier soir de cette comédie lyri-
que, donnée intégralement, sans cou-
pures (elle avait commencé à 7 heu-
re* pour se terminer à 1 heure du ma-
tin !), sans être exceptionnelle, était
beaucoup plus qu 'honorable. Monter
de toutes pièces une ceuvre de cette
envergure pour 5 représentations seu-
lement dans un théâtre n'ayant pas
de troupe fixe de base, dont l absence
ce fait cruellement sentir, représente un
véritable tour de force. Les quelques
défaillances constatées en cours de
cette soirée, presque inévitables à une
première, se résorberont par la suite
et noua ne doutons pas que les audi-
teurs des prochaines soirées assisteront,
non pas à une exécution modèle, mais
pourront se faire une opinion plus
juste et en disant cela nous pensons
«urtout aux jeunes, à ceux qui n'ont
pas encore vu ou entendu cette ceu-
vre colossale, un des plus hauts chef-
d'oeuvres de la scène lyrique et dont
l'approche n'est pas commode. Mais
•errons de plus près la réalisation qui
«out en a été donnée, car il n'entre
pas dans nos propos de faire l'histo-
rique et de raconter les « Maîtres
Chanteurs » car tout a été dit et redit à
«• sujet «t cela nous entraînerait trop
loin.

A tout seigneur, tout honneur. Le
Jeune chef , Christian Vôchting, que
les Genevois ont déjà eu l'occasion
d'apprécier et d'applaudir au concert
et à la scène (nous avons assisté il
y a 18 mois à une excellente interpré-
tation de Wozzek) porte à bout de
bras et de baguette cette représenta-
tion ; il en est l'âme et entraîne tout
le monde à sa suite. Calme, sans ges-
tes inutiles, possédant à fond sa par-
tition, la conception qu'il se fait de
cette œuvre nous a paru être des meil-
leures; il rétablit les mouvements
exacts que l'on a trop tendance de nos
jours à accélérer et, chose rare, il res-
pecte les silences, ces temps morts si
éloquents chez Wagner. Si l'ouverture
manquait de puissance, de vie, il s'est
bien rattrapé par la suite et, dès la

lin du premier acte , nous étions ras-
sasiés. Avec quelle finesse, il nous a
fait sentir toute la poésie, toute l'émo-
tion qui se dégage du prélude du 3e
acte et quelle maîtrise dans la dis-
pute qui termine le second. Le dosage
entre chanteurs et instrumentistes, si
difficile à mettre au point , était rendu
à la perfection. U faut dire que l'or-
chestre de la Suisse Romande, galvani-
sé, était dans sa meilleure forme.

L'interprétation vocale appelle quel-
ques réserves. U faut dire toutefois
que la plupart des chanteurs sont jeu-
nes et ne sont pas des spécialistes de
l'interprétation vagnérienne. Nous nous
excusons auprès des chanteurs et de
nos lecteurs : ils sont trop et nous
ne pourrons citer que les principaux.
C'est à Hubert Hofmann qui a été
dévolu le rôle écrasant de Hans Sachs.
Bon chanteur , bon comédien , il man-
que cependant d'envergure, il ne fait
pas le poids. Assez terne au ler acte, il
a été très émouvant au 3e, beaucoup
plus a l'aise dans les pages de douceur
que dans la farce. Walther était chan-
té par le jeune ténor américain Jean
Cox ; lui aussi manquait de puissance
mais nous pensons que lorsqu 'il sera
tout à fait installé dans son rôle, il
pourra faire un excellent chevalier
franconien. Peter Lagger (Pogner) et
Rudolf Knoll CBeckmesser) ont de bon-
nes voix; l'un et l'autre jouent leurs
rôles respectif dans la meilleure tradi-
tion wagnérienne. José van Dam nous
a ravi : dans le boulanger Kothner, le
président de la corporation des Maî-
tres, il a été parfait; voix, diction , ges-
tes tout était en place : un grand bravo.
Ce bel et jeune artiste nous quitte,
hélas, car il est appelé à l'Opéra de
Berlin, l'avenir lui sourit. Les autres
rôles sont secondaires, mais nous ne
voulons pas omettre de citer le jeune
ténor David von Vroman qui a chanté
et joué l'apprenti Davis avec toute la
fougue de la jeunesse; un peu de fraî-
cheur parmi tous ces hommes com-
passés.

Côté dames, les réserves sont plus
sérieuses. Est-ce défaillance passagère ?
Mais Jeanne Cook n'a plus la voix qui
nous avoit captivé maintes fois à Mu-
nich; mais la conception qu'elle a du
rôle d'Eva est fort juste ; elle prendra
sa revanche dans les soirs à venir, n'en
doutons pas. Ariette Chédel nous a
franchement déçu; sa nourrice était
bien pâle et son aigu s'étrangle; il faut
que cela s'arrange, car elle est à l'orée
de sa carrière.

La masse chorale n'était pas assez
nombreuse, mais un bon point pour les

/ •

Le président
EN VISITE OFFICIELLE

De Gaulle
choralistes qui ont chanté en allemand
et fort bien. Par qui avaient-ils été
préparés ? Le programme ne le dit pas.
probablement par Philippe Cart à qui
nous adressons nos compliments .

Il n 'est plus possible malheureuse-
ment de supporter ces décors qui fai-
saient les délices de nos arrière-
grands-parents. On n 'a pas voulu en
faire de nouveaux , ou le.s frais que
cela entraîne , cela se comprend , mais
ces cartons-pâtes après la réforme de
Wielan d Wagner sont impossibles. Oh !
ce décor du 2e acte, applaudi par une
partie du public, où il ne manque pas
un bouton de guêtres, comme disait
l'autre... Passons, mais c'est dommage
pour Monsieur Rôthlisberger qui est
un décorateur de talent et la régie
d'Herbert Graf. malgré tout le respect
que nous lui portons , s'en ressent elle
aussi. Sa mise en scène est par trop
conventionnelle, elle s'adapte trop bien ,
hélas, au support décoratif. En conclu-
sion un grand merci à Herbert. Graf
et à . tous ses collaborateurs pour l'ef-
fort fourni et le brillant résultat ob-
tenu.

Les Maîtres Chanteurs de Nurem-
berg ? Un hymne à la gloire de la
création artistique. Lutte toujours ac-
tuelle contre les pédants et les cuistres.

Intérim (G.R.B.)

190 i vespa 90
1959, en bon état. Tn™V

966
à enlever à bas „ . 8 °°° km'Très bonne occa-pnx sion.
Louis Claramunt. Impôts et assu-
garage de Monté- rance payés jus-
tan , ch. des Ave- qu'à fin 1967.
Unes 4, Lausan- _ ., ,' Tel. aux heures

des repas au No
Tél. (021) 25 07 07 (026) 5 34 93.

P 194 L 
A vendre

cuisinière
électrique

« Sarina » 3 pla-
ques, plus four.
Payée 510 fr. ; cé-
dée 300 fr. Etat de
neuf.
Tél. (026) 2 38 26
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au Vatican
ROME — Le gênerai de Gauhe, pré-
sident de la République française , a été
reçu par le Pape avec le cérémonial
prévu pour les visites des chefs d'état
catholiques.

Le général a été salué Place Saint-
Pierre par le prince Carlo Pacelii ,
conseiller juridique de l'Etat de la cité
du Vatican , puis a été accueilli dans la
Cour Saint-Damase par les diverses
personnalités officielles.

Paul VI attendait le président à la
porte de sa bibliothèque privée et a eu
avec lui un entretien d'une demi-heure.
A la fin , Mme de Gaulle a été intro-
duite en présenece du Souverain Pon-
tife, puis dans l'ordre M. Pompidou ,
premier ministre, M. Couve de Murville ,
ministre des Affaires étongères et les
autres personnalités de la suite pré-
sidentielle.

Paul VI, dans son discours , a relevé
les mérites de la France :

Faux billets
de 50 francs

ZURICH — Lundi, deux faux bil-
lets de 50 francs ont été mis en
circulation, dans un restaurant zu-
richois du centre de la ville. Lc
restaurateur a constaté, mardi seu-
lement, la présence de cet argent
falsifié, alors qu 'il établissait ses
comptes.

La couleur de fond des fausses
coupures est, sur le recto, plus claire
que celle des billets originaux. En
outre, la contre-façon en est gros-
sière et les détails de l'impression
manquent. De plus, ces billets por-
tent divers numéros, nettement dif-
férents de ceux des billets cou-
rants. Ils sont datés du 2 mai 1964
et portent la < signature » dc MM.
Benno Galli, R. Motta, et Kunz. Le
fil de métal qui est incorporé dans
le papier du billet original fait dé-
faut dans ces fausses coupures. Tou-
tefois, ces dernières présentent, S
cet endroit, on pli fortement mar-
qué.

« Cette nation qui a tant contribue a
enrichir le patrimoine culturel de l'hu-
manité , et dont l'incomparable rayon-
nement religieux et missionnaire est
d' un si grand prix aux yeux de l'Eglise,
la France , à laquelle nous sommes
personnellement redevable , depuis nos
jeunes années, de tant de précieux
éléments de notre propre formation.
Que votre excellence nous permette,
en l'accueillant aujourd'hui d'ans notre
demeure, de l'assurer de l'estime pro-
fonde que nous inspire l'élite intellec-
tuelle et spirituelle de son pays, avec
ses pasteurs, ses théologiens, ses philo-
sophes, ses sociologues , ses écrivains,
toujours noblement soucieux d'inven-
ter de nouvelles voies pour porter
l'éternel message de l'évangile aux
hommes de notre temps ».

Puis le Saint Père évoqua sa pre-
mière rencontre avec De Gaulle devant
l'ossuaire de Magenta , lors du cente-
naire de la célèbre bataille. Le Pape
pour conclusion déclara que si le 19«
siècle vit les nationalités prendre cons-
cience d'elles mêmes et se constituer
en Etats, le 20e — sous peine de
courir • à de nouvelles catastrophes —
doit être celui qui verra ces Etats se
rapprocher dans une fraternelle enten-
te

Mais ce n 'est la qu 'une étape sur
la route de la paix et de la véritable
fraternité entre tous les peuples du
globe. Il faut viser plus loin , élargir
l'horizon aux dimensions du monde.
Et c'est ce qu'a voulu rappeler notre
récente encyclique sur « le développe-
ment» , ce « nouveau nom de la paix >
en notre siècle.

Dans sa réponse, le général De Gaul-
le a évoqué le Concile œcuménique
et les efforts de Paul VI pour traduire
les maximes conciliaires en actes, les
appels du Pape en faveur de la paix
et du développement et a fait les voeux
pour le succès de son activité.

Après l'échange traditionnel de ca-
deaux , le général De Gaulle s'est ren-
du chez le cardinal Cicognani , secré-
taire d'Etat , puis a visité la chapelle
Sixtine avant de descendre à la basi-
lique vaticane où il a été accueilli par
le cardinal Marella , archiprêtre.

Plus tard , le cardinal Cicognani, se-
crétaire d'Etat est allé au siège de
l'ambassade de France près le Saint-
Siège, où, au nom du Souverain Pon-
tife, il a rendu au président la visite
que celui-ci avait faite au Pape.
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— Craike recevra ta lettre, mon enfant , et il y répondra ,
conclut oncle Edgar. J'espère que tu as oublié toutes les inepties
que tu as proférées hier soir ? ta tante et moi avons bien compris
que tu étais surmenée. A t'entendre, nous étions tous tes ennemis.
Oui, je sais, quelqu'un a voulu faire une niche, mais rien de bien
méchant. Une belle petite crise que tu nous as faite là, ma chère
petite. Enfin, tout est pardonné et oublié.

Ainsi, c'était elle qui avait quelque chose à se faire pardonner !
Fanny était trop fatiguée pour s'en indigner. Fatiguée et

désespérée. A moins que.» A moins qu 'Adam n'ait eu d'excellentes
raisons pour donner des rendez-vous à Amélia et pour la faire
parler ?

« Peut-être est-ce cela, après tout , pensa Fanny, soudain toute
revigorée. Il s'était bien rendu compte que tout n 'allait pas pour
le mieux — ainsi qu 'il le lui avait d'ailleurs laissé entendre —
et il essayait d'obtenir des informations par ses méthodes person-
nelles. S'il en était ainsi, il fallait absolument qu 'elle le voie et
qu 'ils s'entretinssent ensemble de toute cette affaire. Pourquoi
rester en proie au doute quand dix minutes d'entretien pouvaient
suffire à résoudre la question ? »

Elle décida de se rendre à cheval jusqu'à Heronshall. Elle
irait demain, quand" tout le monde serait à l'église. Si l'état de
Nolly continuait à s'améliorer, elle pourrait la laisser trois ou
quatre heures à la garde de Dora et de Hannah. Et si la famille,
de retour de l'église, s'apercevait de son absence, elle explique-
rait en rentrant, qu 'elle avai t eu envie de prendre un peu l'air.

Le lendemain, il pleuvait encore, et le vent soufflait presque
en tempête. Montée sur Jinny, la jument d'Amélia, Fanny prit
un raccourci à travers la lande. Il lui fallut néanmoins plus d'une
heure pour couvrir la distance qui la séparait de Heronshall, mais
le vent et la pluie qui lui fouettaient le visage lui parurent folle-
jnent revivifiants. Après avoir été cloîtrée si longtemps dans une
chambre de malade, elle éprouvait une enivrante sensation de
liberté. Il lui vint même l'idée qu 'elle trouverait peut-être Adam
attendant Amélia près de Hïgh Tor. Il serait bien surpris de la
voir apparaître, elle, et elle le taquinerait, en lui demandant s'il
n'était pas trop déçu.

Mais elle n 'aperçut aux alentours de High Tor ni cheval ni
cavalier. Rien qu 'un troupeau de moutons qui s'y abritait de la
pluie.

Fanny poursuivit sa route et parvint enfin à Heronshall. Elle
était trempée jusqu'aux os, mais radieuse de bonheur. Elle ne
s'inquiéta pas trop de son apparence, sachant que M';s Martha
Marsh l'inviterait aussitôt à venir se sécher auprès du feu en
buvant du thé Chaud. Et Adam ? Déjà , elle imaginait son expres-
sion surprise, heureuse, accueillante.

Mais, chose étrange, elle dut soulever à deux reprises le louri
heurtoir avant que quelqu'un vînt ouvrir la porte.

Elle se trouva alors en face d'un valet inconnu, portant un
tablier de cuir , et qui la considérait avec étonnement.

— Miss Marsh ou Mr Marsh sont-ils chez eux ? S'enqult-elle.
Voulez-vous être assez aimable pour annoncer Miss Fanny Da-
venport,

— Je regrette ben , mam'zelle. Y sont point là.
Fanny regarda l'homme, n'en croyant pas ses oreilles. Une

rafale de vent lui colla une mèche humide sur lé visage. Elle
la repoussa avec un geste d'impatience.

— Oh, ils sont à l'église, naturellement.
— Non, mam 'zelle, y s'en sont partis à Londres. Y a plus

que Bella et moi ici. La maison est fermée. /— A Londres ! répéta Fanny. Mais il ne nous a rien dit.
Il a même laissé Amélia venir à sa rencontre. — Elle s'aperçutqu 'elle venait de parler tout haut , et demanda vivement :

— Quand sont-Ils partis ?
— Avant-hier , mam'2elle.
— Pour longtemps ?
— Ça, j'peux point vous dire. Mais les domestiques avaient

coDgé hier et aujourd'hui.
Fanny tenta de se ressaisir malgré sa profonde déception ,

l'impression déraisonnable qu'elle éprouvait d'avoir été aban-
donnée.

— Quelqu 'un pourrait-il desseller mon cheval pour qu'il 80
repose uns demi-heure ?

— J'vas m 'en occuper moi-même, mam 'zelle , proposa aima-
blement l'homme. Voulez-vous entrer vous sécher un peu àl'intérieur en attendant ?

Ce hall qu 'eile avait  trouvé l'autre jour si lumineux et Si
clair lui parais sait à présent froid et triste. Elle s'assit en fris-
sonnant au bord d'une chaise de chêne sculpté. Elle essaya
d'imaginer ce qui avait pu se passer. Adam et sa tante avalent
dû trouver déprimant ce tomos maussade, et avaient décidé sur
un coup de tête d'aller voir de.s amis à Londres, peut-être
môme Un opéra , ou une nouvelle pièce. Rien ne les obligeait àfaire part de ce projet à qui que ce fût à Darkwater: ils seraientpn-h .̂blement de retour avant même que quiconque se fût aperçude 'eur absence.

Mais cela ne parvint pas à rassurer Fanny. Si l'on excluaitsa conduite quelque peu légère vis-à-vis d'Amélia , Adam luiavait donné l'impression qu 'il serait toujours là le jou r où elleaiTRit besoin de lui.  El voilà qu 'elle se retrouvait Seule dans
^It" 7a.1S0n vid <- et froide , rt qu 'elle éprouvait les plus grandesd:. ¦' *<à à retenir ses larmes.. . Ne pourrait-elle donc jamaisfc<n- ° ^ quelqu 'u n ?

•

* »

Tand' s qu 'elle revenait par la lande dans le crépuscule , ellevit un cavalier venir à sa rencontre , et son coeur bondit soudain
dans sa poitrine. Adam enfin ! Il était revenu et II s'était aussitôt
lancé à sa recherche.

Mai.s le cavalier qui s'avançait Sur ' son superbe Cheval noir ,
retenant sa monture avec uno autorité pleine d'aisance, n 'était
autre que George... Son visage coloré reflétait tout le plaisir
qu 'il éprouvait à l' avoir trouvée.

— On m'a dit que tu étais partie à cheval. Amélia est
furieuse que tu ais pris Jinny.  Jusqu 'où es-tu allée ?

— SeuVmont jusqu 'à High Tor.
— Ces* là qu 'Amélia attend Mr Marsh. Je les y al aperçus

ensemble.

(A suivre)
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NOUS NOUS TROUVONS¦PUE ...
QUE NOUS

ARRIVE-T-IL 0
L 'ATTRACTION TERRESTRE
COÏT ETRE FAIBLE .' PRENEZ
POUCE/YSEW LES COUKKOIBS

POUR REPESCBNPffE .'

Juin

LO TERRE / OU'«T-CE
OUE CELû VEUT

PIRE ?

MEMENTO
S E R R E

PhaWTrfacie de service. — Pharmacie Zen
Ruffinen, tél. 5 10 29.

Hôpital d'arrondissement — Heures de vi-
site semaine et dimanche de 13 h 30 è
16 h. 30.
Le médecin de service peut être deman-
dé soit A l'hôpital , soit a la clinique.

Clinique Sainte-Claire. — Heures de visi-
te semaine et dimanche, de 13 h. 30 à
16 h 30

La Locanda — Orchestre Luc Marchai.
Entrée Ubre tous les soirs.

S I O N

Cinéma Arlequin. — Tél. 2 32 42. Voir
aux annonces

Cinéma Capitole . — Tél. 2 20 45. Voir
aux annonces

Cinéma Lux. — Tél. 2 13 45 Voir aux
annonces.

Médecin de seruice — En cas d'urgence
et en l'absence de son médecin trai-
tant, s'adresser 4 l'hOpital. tél. 2 43 01

Hôpital régional. — Heures de visite, tous
les jours de 13 è 16 h

Pharmacie de service. — Pharmacie Wull-
loud, tél. 2 42 35.

Ambulance — Michel Sierro tel 2 59 59
et 2 54 63

Ûèpannage de servies — Michel Sierro,
tel 2 59 59 ou 2 54 63

Dépôt de pompes funèbres. — Michel Sier-
ro tél 2 59 59 et 2 54 63.

Maternité de la Pouponnière — Visites
autorisées tous les Jours de 10 h A 12
h. ; de 13 h à 16 h : de 18 h i 20 h. 30.

Œui're Sainte-Eltsabetl». — (Refuge pour
mères célibataires). — Toujours è dû-
position

Samaritains — Dépôt d'objets sanitaire»,
8, chemin des CoUlnes. 1950 Sion, tel
(027) 2 42 69 Ouvert tous les lours de
8 h a 12 h et de 14 h « 18 h., saul
samedi et dimanche

Cabaret-danctno de la Matze. — Avru
1D67 . Orchestre José Marka (José Tara-
marcaz) Entrée libre tous les soirs Le
dimanche dès 18 b 30 thé dansant

Dancing Le Galion — Quintette Pierre
Guvonnet, avec sa chanteuse noire Mar-
tine Kay. tous les soirs, du ler avril
au le mai.

Chœur mixte du Sacré-Cœur. — Répétition
générale le vendredi 2 juin 1967 , à 80 n.
30, en vue de la solennité de la fête
du Sacré-Cœur, fête de la paroisse.

Chœur mtete du Sacré-Cœur. — Le 18 Juin ,
sortie annuelle en voitures privées.

Fête cantonale des musiques. — Section
commissaire. — Il est rappelé à MM. les
commissaires, la séance plénière prévue
pour le lundi 5 juin 1967 , à 20 h. au
restaurant de la Matze (hâU). Présence
Indispensable.

LAC DE MONT ORGE — Concours de péchc
pour la Jeunesse , garçon* et f i l l es  (16 ans
ct au-dessous) — Dimanche 4 juin 19G7 :

7 h. 30 8 h. 30 Insorlptions.
8 h. 30 Début du concours.
Aucune finance d'Inscription. Cannes *

disposition. Nombreux et très beaux prix.
N 8 La pèche au lac est strictemenl

interdite du samedi dès 18 heures au di-
manche 12 heures, ceci pour permettre le
déroulement normal du co7icours.

Le restaurant « TOURING »
à SION

cherche tout de suite ou à convenir

SERVEUSE
connaissant la restauration soignée et
rapide.

Tél. (027) 2 53 92.'
P 17804 S

BAR A CAFE L'OASIS
MONTREUX

cherche

SERVEUSE
pour le 15 ou le 30 juin.
Place stable. Bon gain assuré .
Débutante acceptée.
Faire offres à M. Moret , tél. (021)
61 35 48.
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M A R T I G N Y

Cinéma Etoile. — Tél. 2 21 54. Voir aux
annonces

Cinéma Corso. — Tél. 2 26 22. Voir aux
annonces

Pharmacie de seruice. — Pharmacie Lo-
vey. tél. 2 20 32.

Manoir — Exposition « Faune et flore au
temps du renouveau » . Jusqu 'au 4 Juin.

C. S. F. A.  — Section de Martigny. —
Jeudi ler Juin, réunion mensuelle à l'Hô-
tel Central. Dernières directives pour la
rencontre des sections valaisannes . Tech-
nique varappe .

S A I N T - M A U R I C E

Cinéma Roxy. — Tél. 3 64 17. Voir aux
annonces.

Pharmacte de seruice. — Pharmacie Gail-
lard, tél. 3 62 17.

Seruice d'ambulance. — Tél. Nos (025)
3 63 67 ou (025) 3 62 21 ou (025)
3 62 12

Samaritains. — Dépôt de matériel sani-
taire : Mme M Beytrison, rue du Collè-
ee. tel 3 66 85.

M O N T H E Y

Plaza. — Tél. ? 22 90. Voir aux annon-
ces.

Monthéolo — Tél. 4 22 60. Voir aux an-
nonces.

Pharmacie de seruice. — Pharmacie Ra-
boud. tél. 4 23 02.

3. O. S. TOURING-CLUB
ET AUTOMOBILE-CLUB

Garagts de service pour la semaine
23 mai au 5 juin

Zone I Garaee Proz, Pont-de-la-Morge,
tél. (027) 2 20 05.

Zone II Garage Formaz, Orslère ,
tél. (026) 4 12 50

Zone III Garage du Nord S A., Sion,
tél. (027) 2 34 4 4 - 2  52 16.

Zone IV Garage Vuistiner, Granges,
tél (027) 4 22 58.

Zone V Garage du Lao, Montana-Crans,
tél. (027) 7 18 18.

Zone VI Garage Albrecht , Viège,
tél (027) 6 21 23.

Zone VH Garage Touring, Salnt-Nlklaus,
tél. (028) 4 01 18.

Zone VItt Garage du Simplon, Nater»,
tél. (028) 3 24 40.

Je cherche

1 ou 2 jeunes filles
pour aider au tea-room et au maga'
sin. Saison d'été. Entrée tout de suite
Dès 16 ans acceptée ;
ou personne ayant besoin d'un change^
ment d'air.
Paire les offres à Mlle Sylvie Ja-
querod , tea-room-épicerie, Barboleu
saz - Gryon.
Tél. (025) 5 34 48.

On cherche pour Martigny-Ville , du
rant les mois d'été.

JEUNE FILLE
16 -17 ans , pour aider au comptoir ,
dans café-restaurant. Libre une heure
le matin et de 16 h. à 18 h. l'après-
midi. Un jour de congé par semaine.
Vie de famille et bon gain. Nourrie, lo-
gée ou non.
Tél. (026) 2 22 96.

P 32586 S

Le comité d'organisation de la fête du
75e anniversaire de la société de mu-
sique « L'Avenir » , à Bagnes cherche

sommeliers(ieres)
pour les 17 et 18 juin.
S'adresser au tél. (026) 7 11 65, au
Châble.

P 32538 S

QUAND LOUIS RENTRERA , PRE-
VIENS-MOi. JE VEUX L'ENVOYER

FAIRE UNE COURSE.

^
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Sur nos ondes
SOTTENS 6.10 Bonjour à tous ! 6.15 Information».

6.30 « Roulez sur l'or» . — 7.15 Miroir-
première. 7.30 « Roulez sur l'or ! » — Miroir-flash à :
8.00, 9.00, 10.00, 11.00, 12.00, 14.00, 15.00, 16.00 et 17.00. —
9.05 Les souris dansent. 11.05 Emission d'ensemble du
studio de Zurich. 12.05 Au carillon de midi. 12.10 La
quart d'heure du sportif. 12.25 Dix - vingt - cinquante -
cent ! 12.30 Allocution de M. A. Chavanne, à l'occasion
de la fête du Premier-Juin. 12.45 Informations. 12.55
Le feuilleton : L'Anguille (10). 13.05 Les nouveautés
du disque. 13.30 Musique sans paroles... ou presque.
14.05 Le monde chez vous. 14.30 Récréation. 15.05 Con-
cert chez soi. 16.05 Le rendez-vous de seize heures.
17.05 Idées de demain. 17.30 Jeunesse-Club. 18.00 Infor-
mations. 18.10 Le micro dans la vie. 18.35 La revue da
presse. 19.00 Le miroir du monde. 19.30 Bonsoir les en-
fants ! 19.35 Millesimusique. 20.00 Magazine 67% 20.35
Micro sur scène. 21.15 Les grandes figures oubliées de
l'Histoire suisse. 21.45 Musique genevoise. 22.00 Témoi-
gnage capital. Ce soir : La Tchécoslovaquie, pièce. 22.30
Informations. 22.35 La médecine. 23.00 Ouvert la nuit
23.25 Miroir-dernière. 23.30 Hymne national. Fin.

CONCOURS « ROULEZ SUR L'OR »
Question du jeudi 1er juin : L'Ingénieux collégien dont
nous avons parlé il y a un mois — celui qui avait ins-
tallé des indicateurs de direction à son cyclomoteur —
a une nouvelle idée : pour augmenter le confort de son
engin , il change sa fourche avant , identique à celle
d'un vélo , contre une fourche à suspension télésco-
pique qu 'il a pu acheter d'occasion. Mais il se garde
bien , en revanche, de toucher au régime de son mo-
teur car il sait que le cyclomoteur ne doit , en aucun
cas, pouvoir dépasser la vitesse limitée à 30 km à
l'heure. A-t-il commis une infraction ?

SECOND PROGRAMME 12 °° Midi-musique, con-
cert quotidien du 2e pro-

gramme romand. 14.00 Fin. 18.00 Jeunesse-Club. 19.00
Emission d'ensemble. Pour les travaileurs italiens en
Suisse. 19.30 Musique légère et chansons. 20.00 Vingt-
quatre heures de la vie du monde. 20.20 Le feuilleton :
L'Anguille (10). 20.30 Masques et musique. 21.15 Diver-
timento . 22.00 Aujourd 'hui , une émission d'actualité,
22.30 Europe-jazz. 23.00 Hymne national. Fin.

BEROMUNSTER Informations-flash à : 6.15. 7.00,
9.00, 10.00, 11.00, 15.00, 16.00 et

23.15. — 6.20 Musique récréative. 7.10 Concert matins'.
7.30 Pour les automobilistes. 8.30 Concert. 9.05 PiccadH-
ly : Nouvelles du monde anglo-saxon. 10.05 Toccata ,
Arioso et Gigue . P. Mieg. 10.20. Radio scolaire. 10.50
Fantaisie pour flûte et orchestre. 11.05 Emission d'en-
semble : Le Radio-Orchestre . 12.00 Piano-cocktail , avec
T. Suvegh. 12 30 Informations. 12.40 Musique récréa-
tive. 13.00 Concert populaire. 13.30 Avec le ténor R.
Schock. 14.00 Magazine féminin. 14.30 Divertissement,
Mozart. 15.05 Salles de concert internationales. 16.05
Avenir et régression des maladies graves. 16.30 Or-
chestre récréatif de Beromunster et solistes. 17.30 Pour
les jeunes : Encarnados. 18.00 Météo. Informations, -ac-
tualités. 18.20 Orchestre de mandolines de Zurich. 18.40
Fanfares militaires. 19.00 Sports. Communiqués. 20.00
Concert récréatif du jeudi. 20.20 Les Petits Chanteurs
de Vienne et X. Meyer et les Wiener Schrammeln.
21.00 Pages de Chostakovitch. 21.30 Souvenirs d'un sol-
dat en service actif de 1939-1945. Marches militaires.
22.15 Informations. 22.25-23.15 Strictly jazz : le New
Jazz-Club de Zurich.

MONTE CENERI  Informations-flash à : 6.00. 7.15,
8.00, 10.00. 12.00, 14.00, 14.30, 15.30,

16.00, 18.00 et 22.00. — 5.3)0 Météo. Cours de français.
6.10 Musica stop. 6.48 Pairs et impairs . 7.00 Musique
variée. 8.30 Musique symphonique. 8.45 Disques. 9.00
Radio-matin. 11.05 Musique légère. 11.47 Chronique fé-
minine. Oui ou non . 12.00 Revue de presse. 12.10 Mu-
sique variée. 12.30 Informations. Actualités. 13.00 Opé-
ras de Wagner. 14.05 Revue de disques. 14.15 Parlons
musique. 15.00 Rhapsodie. 15.38 Vient de paraître.
(Entre 15 et 16 heures Tour d'Italie) . 16.05 Priorité ab-
solue à l' actualité musicale. 17.00 Radio-jeunesse. 18.05
Chansons italiennes. 18.45 Journal culturel. 19.00 Mar-
ches. 19.15 Informations. Actualités . 19.45 Mélodies et
chansons . 20.00 Le Mariage forcé, comédie de Molière.
20.50 Rythmes. 21.00 Orchestre Radiosa. 21.30 Musique
légère. 22.05 Ronde des livres. 22.30 Mélodies de Colo-
gne. 23.00 Informations. Actualités. 23.20-23.30 Bonne
nuit en musique.

TELEVISION 17 00 FUr unsere jungen Zuschauer.
18.00 Interlude. 18.15 Les dossiers de

l'Histoire : Henri Guillemin présente « La Révolution
française ». 18.45 Bulletin de nouvelles du téléjournal.
18.50 Le magazine. 19.25 Trois petits tours et puis s'en
vont. 19.30 Le feuilleton : L'Ile au Trésor (9). 20.00 Télé-
journal. 20.20 Continents sans visa. 22.05 Le cours de
bonheur conjugal : Des goûts et des couleurs ». 22.30
Téléjournal. 22.40 Rencontre avec Isaac Stern , une in-
terview par Franz Walter. 23.00 Fin.
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La dernière
chance
de Lausanne

DIMANCHE SUR NOS STADES

Baie sera encore leader dimanche mais il devra , toutefois , se méfier
de Winterthour. Quant à Bienne, il tentera d' obtenir deux points aux dé-
pens de Granges. NOTRE PHOTO prise lors de la rencontre Bâle-Bienne ,
montre le premier but bâlois marqué par Pf i r ter  (à droite).

LIGUE NAT ONALE A
Bienne - Granges
Grâsshoppers - Chaux-de-Fonds
Lausanne - Lugano
Moutier - Servette
Sion - Young Fellows
Winterthour - Bâle

A la suite des résultats du dernier dimanche, une seule équipe, et de
surcroît romande, Lausanne, nous laisse très songeur pour son avenir en
LNA. Et pourtant, nous verrions mal la formation de la capitale vaudoise
être reléguée. Les chiffres parlent , Lausanne totalise 19 points tout comme
Winterthour, mais deux adversaires coriaces l'attendent, Lugano et Zurich.
I! est fort probable que le dernier dimanche du championnat sera déter-
minant, car nous ne voyons pas, comment, Winterthour viendrait à bout
d'un Bâle en grande forme, et que les Vaudois s'imposent aux dépens de
Lugano qui a le vent en poupe.

Qui sait, tout est possible et un match dure quatre-vingt-dix minutes !
Alors... Mais analysons de plus près les rencontres au programme de ce
prochain week-end.

A Bienne, le destin est en jeu ; c'est le match de la dernière chance.
Granges étant hors de danger , les hommes de Sobotka sont donnés gagnants.
La Chaux-de-Fonds, battu par Winterthour, a encore un pied dans la zone
dangereuse. Il lui faut un point pour être à l'abri. Mais aux Sauterelles,
11 scra difficiles de le faire. Le match dc la Pontaise retiendra l'attention
de tous les sportifs romands. D'un côté, Lugano vise encore le titre, à la
moindre défaillance des Bâlois. De l'autre, une équipe vaudoise qui doit
absolument défendre sa position. La malchance du Wankdorf sera-t-elle
cette fois inversée pour les Vaudois. Tout est possible dans cette confron -
tation, où une chose est certaine, on ne se fera pas de cadeaux. Pour
Servette, en déplacement à Moutier, il n'y a aucun problème, les Genevois
seront vainqueurs. Sion a bien joué aux Charmilles, aussi devant son
public, il démontrera ses qualités. Winterthour attend de pieds fermes le
leader. Quoiqu'en pense l'entraîneur  Hussy, ce n'est pas dimanche que
Winterthour se sauvera. Le morceau est trop difficile à croquer. Quant
à Zurich , il aura également un adversaire de poids. Les Young Boys,
vainqueurs de Lausanne poseront de difficiles problèmes au vice-cham-
pion. Tout est possible.

LIGUE NATIONALE B
Bellinzone - Baden OuiChiasso - Bruhl
Le Locle - Lucerne OCCOmpagnem
Saint-Gall - Aarau r a
UGS - Wettingen Le LOCle ?
Xamax - Blue Stars
Soleure - Thoune

Il faut encore un point à Bellinzone pour être certain d'accéder à la
ligue supérieure. Il y arrivera sans doute, car Baden hors de danger,
n 'offrira pas grande résistance. Il en sera tout autrement du match Chiasso-
Briihl. Les Saint-Gallois tenteront de se dégager in extremis en obtenant
l'enjeu outre-Gothard. Ce qui n'est pas chose facile. Le Locle reçoit le
leader Lucerne. Quelle tactique adoptera le promu ? Les Jurassiens lance-
ront leur dernière énergie , mais leur chance est bien minime. Si Blue-Stars
obtient les deux points, le match du 11 juin entre Briihl et Le Locle
décidera des relégués. Toutefois , les Zurichois n'ont de loin pas gagné
face aux Neuchâtelois du Xamax. Les trois dernières rencontres au pro-
gramme, soit Saint-Gall-Aarau , U.G.S.-Wettingen et Soleure-Thoune seront
des parties de liquidation

PREMIERE L!GUE
FINALES :
Cantonal - Frauenfeld
Berne - Carouge
Kusnacht - Fribourg

Le premier tour des finales pour l'ascension en LNB débutera en ce
premier dimanche de j uin. Trois équipes romandes seront cn lice, soit
Cantonal , Carouge ct Fribourg ; elles seront opposées à Frauenfeld , Berne
et Kusnacht. A première vue, nos favoris se trouvent parmi les clubs
romands. Malgré unc défaite sur son propre terrain devant Monthey,
Fribourg est certainement l'équipe qui a lc plus de chance à accéder à
la ligue supérieure. Elle est aussi la mieux armée pour l'avenir, car il ne
s'agit pas de « monter », mais il faut pouvoir « tenir ». Pour cela , une
reserve dc talentueux j eunes j oueurs est nécessaire. En consultant les
classements, nous constatons que Cantonal possède la meilleure attaque
(64 buts), alors que Kusnacht a la meilleure défense (21 buts encaissés).
Mais laissons passer ce premier tour.

Cantonal
et Fribourg
favoris (!)

Finale de la Coupe des vainqueurs de coupe

0 FOOTBALL. — Championnat, des
Etats-Unis, Ligue NPSL (non recon-
nue) : Chicago-New York, 0-0.

A Nuremberg, un match très équilibre, avec prolongations

LES DEUX EQUIPES SE VALAIENT
mais la réussite de Roth fit pencher la balance
La Coupe des vainqueurs de coupe

est restée en possession d'un club al-
lemand et les deux clubs de Glasgow
n'ont pas réussi le doublé dans les

Ce soir a Monthey (20 h 30) :
Finale de la Coupe valaisanne

Monthey I - Martigny I
Ce soir , dès 20 h. 30 sur le terrain

de Monthey aura lieu la finale de la
Coupe valaisanne. Elle opposera l'é-
quipe locale à Martigny. Le cham-
pionnat étant terminé, les deux équi-
pes, sans soucis, pourront offrir à
leurs supporters un beau spectacle.
On peut espérer, en effet , un match
vivant et coloré avec, comme enjeu ,
la Coupe valaisanne qui n'est pas à
dédaigner.

Chacun se souvient du match nul
réussi en championnat par Martigny

Deux protêts d'Etoile-Carouge rejetes
Le comité de première ligu e a re-

jeté les deux protêts qu 'Etoile Carouge
avaif déposés à l'issue de son match
de championnat du 22 avril dernier
à Yverdon . Le premier de ces protêts
concernait la couleur des maillots de
l'équipe vaudoise, qui n 'était pas con-
forme à la convocation. Le second
était motivé par l'attitude d'un réser-
viste de l'équipe yverdotinoise qui avait
frappé un joueur carougeois alors que
la balle était sortie en touche. A la
suite de cet incident, l'arbitre avait

Tennis : les championnats
de France

Retour en forme
de Roche

Bien qu 'essentiellement consacrée
aux quarts de finale du simple dames
et aux doubles, la journée de mercredi
a été marquée, aux championnats in-
ternationaux de France, par le net
retour en forme de l'Australien Tony
Roche.

L'Australien a cependant brusque-
ment retrouvé sa meilleure forme. En
attaquant sous tous les angles, il s'ad-
jugea facilement le quatrième set par
6-2. Dans le cinquième, il fut accroché
à 4-4, mais il réussit ensuite deux
jeux blancs pour s'imposer par 6-4 sur
des coups de très grande classe.

Dans les quarts de finale du simple
dames, trois surprises ont été enregis-
trées. La jeune Australienne Kerry
Melville , après avoir perdu le premier
set par 0-6, a battu la Britannique
Ann Jones, tenante du titre. La Fran-
çaise Françoise Durr a ensuite disposé
de la Brésilienne Maria-Ester Bueno,
grande favorite. Enfin , l'Américaine
Bilie-Jean Moffit , gagnante de Wim-
bledon , n 'a pas trouvé grâce devant
la Sud-Africaine Anette Van Zyl (21
ans).

Lutte :
Sélection suisse moyenne

J. Martinetti
résultat nul

Une deuxième sélection suisse a af-
fronté l'équipe tchécoslovaque de Te-
plice , à Willisau. Celle-ci s'est montrée
supérieure à la première (battue 12-4)
puisqu 'elle ne s'est inclinée que de
peu : 9-7. Les résultats :

Mouche : Josef Varecki (T), bat Paul
Haeusler (S) aux points. Coq : Marcel
Fleury (S), bat Miroslaw Grezinek (T)
par tombé. Plume : Emil Manser (S),
bat Voitek Toth (T) par abandon. Lé-
gers : Miroslaw Minarik (T), bat Pe-
ter Hermann (S), aux points. Welters :
Miroslav Janota (T) et Jimmy Marti-
netti (S) match nul. Moyens : Johann
Reczka (T), bat J.-Marie Chardonnens
(S) aux points. Mi-lourds : Josef Nustl
(T) et Hans Zurfluh (S) match nul.
Lourds : Franz Kubicka (T) et Hans
Stucki (S) match nul.

deux principales compétitions euro-
péennes interclubs. A Nuremberg, en
effet , Bayern Munich a succédé à
Borussia Dortmund au palmarès de la

à Monthey. Cette fois-ci . les Octodu-
riens n 'auront pas les mêmes motifs
de fermer le jeu et prendront leurs
risques en pratiquant l'attaque. Ces
dernières prestations ont été très bon-
nes et comme celle de Monthey à Fri-
bourg a surpris agréablement (pre-
mière défaite du champion sur son
terrain), tout laisse croire à une ren-
contre acharnée où la réussite fera
pencher la balance. C'est M. Roland
David de Lausanne qui tiendra le
sifflet , assisté des juges de touche
Darbellay (Roche) et Sermier (La Tour).

ordonne au joueur vaudois de quitter
le stade alors que Barra s, le joueur
carougeois frappé, avait dû être rem-
placé au repos. Le comité de première
ligue n 'est pas entré en matière sur
le protêt concernant les couleurs en-
suite de vice de forme. Il a rejeté
le second car il estime que l'incident
survenu au joueur Barras n 'est pas
un cas de protêt. La caution de Fr 200
versée par le FC Etoile Carouge reste
acquise à la caisse de la première
ligue.

0 FOOTBALL. — A Budapest, en
match aller des demi-finales de la Mi-
tropacup, Ujpest-Dosza a battu Austria
Vienne par 3-0 (1-0). Les buts ont été
marqués par Dunai (2) et Bene. Match
retour le 7 juin.

0 FOOTBALL. — En match amical
disputé au stade de la Charrière, le
FC Sochaux a battu La Chaux-de-
Fonds par 2-1 (0-1).

• FOOTBALL. — A Bilbao , en match
comptant pour le championnat d'Euro-
pe des nations, l'Espagne a battu la
Turquie par 2-0 (mi-temps 0-0). A la
suite de cette rencontre, le classement
du groupe 1 est le suivant : 1. Espa-
gne, 4-6 ; 2. Turquie, 4-3 ; 3. Eire, 5-3 ;
4. Tchécoslovaquie, 1-2.

£ FOOTBALL. — En match amical
disputé à Lugano, le FC Lugano a battu
Munich 1860 par 2-0 (mi-temps 1-0).

Le point de vue de Frédéric Schlatter

LE RETOUR AUX SOURCES VIVES
Parmi les multiples commentaires de presse qui ont suivi ie match

final de la Coupe des clubs champions opposant Celtic Glasgow à l'Inter
de Milan , j'ai lu quelque part que les vainqueurs écossais avaient ce jour-là ,
en nombre d'occasions, pratiqué un football « naïf ».

A mon avis, c'est là le meilleur compliment que l'on puisse adresser
au Celtic car ce football « naïf » est, en réalité, bel et bien , le vrai football ,
celui que n'a pas encore complètement corrompu le fatras « tactique » dont
on épate les foules pour mieux leur soutirer de l'argent à l'entrée des
stades et qui est, cn fait , la façade d'un matérialisme poussé au degré
le plus élevé, le plus opposé, par conséquent, au véritable esprit du sport.

N'encensons pourtant point trop le grand club catholique de Glasgow :
à Prague, en match-retour des demi-finales de la même Coupe des cham-
pions, nous l'avons vu engluer les attaques (elles aussi parfois « naïves »)
de Dukla à peu près de la même manière et cn tout cas dans le même
esprit que ce fut le cas ensuite à Lisbonne pour Inter face aux offensives
écossaises ! Celtic connaît aussi la manière de pratiquer ce jeu « réaliste »,
« utilitaire », ce football de « profit » qui est la régation du vrai football
puisqu 'il renie le principe offensif qui a fait aimer ce grand sport dans le
monde entier.

Mais à Lisbonne, Celtic a effacé le souvenir de Prague, et sa victoire
— fût-elle acquise avec « naïveté », mais peut-être justement à cause de
cela ! — est une victoire agréable aux sportifs parce qu'elle prouve une
fois de plus que le football — le vrai — retourne à ses sources vives au
travers des grandes victoires britanniques de ces derniers temps.

A force de prôner les Latins, les Sud-Américains, les Ccaitraux et
d'autres encore , on a trop oublié Mère Angleterre et ses robustes associés
d'Ecosse, de Galles, voire d'Irlande. La voilà qui se rappelle de merveilleuse
façon au bon souvenir des sportifs : l'Angleterre a gagné le Championnat
du monde de 1966, Celtic a remporté, pour son 80e anniversaire , la Coupe
des champions ; et ce n 'est peut-être pas fini : l'autre grand club de
Glasgow, « The Rangers » joue la finale de la Coupe des vainqueurs de
coupe (cet article a été écrit quelques jours plus tôt) ct Leeds United va
disputer celle des Villes de foire. Voilà qui nous change beaucoup de la
prépondérance des Madrilènes, des Milanais et de quelques autres seigneurs
du football contemporain . Ainsi donc, le football récompense à nouveau
ceux qui le donnèrent au monde. Puisse cette leçon éloigner un peu les
clubs de certains soi-disant mages ou sorciers, dont l'alchimie est souvent
une poudre aux yeux mais qui savent admirablement pincer les cordes les
plus sensibles de la vanité chez les dirigeants de clubs... Sr.

Coupe d'Europe des vainqueurs da
coupe en battant les Glasgow Rangers
par 1-0 après prolongations. Le seul
but de cette finale fut réussi après
109 minutes de jeu par Roth , sur une
ouverture en profondeur de Ohlhauser,
qui avait pris de court les défenseurs
et le gardien écossais.

Sur l'ensemble de cette rencontre ,
jouée devant 70 000 spectateurs qui ne
ménagèrent pas leurs encouragements
aux Munichois , les Ecossais se sont
montrés supérieurs territorialement.

OHLHAUSER ,
LE MEILLEUR HOMME

Le grand artisan de la victoire al-
lemande ne fut  pas l'avant-centre Gerd
Muller. comme on s'y attendait en
Allemagne, mais bien Tinter Ohlhau-
ser, qui fut à l'origine de la plupart
des actions offensives de son équipe.
Pendant trop longtemps cependant ,
Ohlhauser se borna presque exclusive-
ment à jouer sur Muller, mais ce fut
un échec car le petit avant-centre
munichois fut parfaitement neutra-
lisé par le demi-centre écossais McKin-
non. C'est lorsque Ohlhauser se dé-
cida à varier un peu son jeu que la
balance pencha , mais de très peu il
faut le dire, en faveur des Allemands.
Avec Ohlhauser , il faut encore citer ,
dans l'équipe victorieuse, le gardien
Maier , très sûr dans toutes ses inter-
ventions , et surtout l'international
Beckenbauer , dont le jeu de tête et
la technique raffinée ont fait merveille
au sein de sa défense.

POINT FAIBLE ECOSSAIS :
LA DEFENSE

Chez les Ecossais, l'avant-centre
Hynd a abattu un travail de titan.. II
eut plusieurs fois le but au bout du
soulier, mais ses moyens techniques
limités et son manque de malice l'em-
pêchèrent de terminer victorieusement
des efforts qui auraient mérité un
meilleur sort. Dans cette équipe d'E-
cosse bien équilibrée, la déception est
venue du gardien , mais aussi des ar-
rières d'aile. Après avoir vu à l'œuvre
Gemmel, du Celtic, on attendait des
exploits de la part de l'international
danois Johansen. Or, ce défenseur ré-
puté pour sa puissance de tir et ses
actions offensives s'est strictement bor-
né à son rôle de défenseur.

Les équipes étaient les suivantes :

BAYERN MUNICH : Maier ; Nowàk,
Beckenbauer , Olk , Kupferschmidt ;
Roth, Koulmann ; Nafziger , Ohlhau-
ser, Muller , Brenninger.

GLASGOW RANGERS : M a r t i n ;
Johansen , Greig, McKinnon , Provân ;
Jardine, Dave Smith ; Henderson ,
Hynd , Alec Smith , Johnston.

Arbitre : M. Lo Bello (Italie) .
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Automobiiisme : les 500 miles d'Indianapolis

Interrompue mardi, la course a pu se disputer
mercredi par un temps agréable

La machine à turbines
A «RENDU L'ÂME»
à trois tours de la fin

Troisième victoire du Texan A. Foyt
qui, seul, a franchi la ligne d'arrivée

Le Texan Anthony Foyt a remporte sa troisième victoire dans les 500 mues
d'Indianapolis en s'adjugeant la 51e édition de l'épreuve, mercredi, au volant
de sa propre « Coyote-Ford », après que Parnelli Jones eut été contraint d'arrêter
sa révolutionnaire « STP-Pratt and Withney » à turbine, à trois tours de la fin
•lors qu'elle menait depuis le début.

La nouvelle mécanique construite par Andy Granatelli a ainsi manqué de
Justesse de victorieux débuts dans la célèbre épreuve américaine en péchant par
l'un de ses points faibles : la fragilité de sa boîte de vitesse. C'est en effet cette
dernière qui céda alors que Parnelli Jones n'avait plus que 16 km à couvrir pour
obtenir son deuxième succès à Indianapolis (il avait déjà remporté l'épreuve en
1963).

Le bolide à turbine avait imprimé, d'emblée, une allure très rapide, portant
la moyenne à plus de 253 kmh, avant la mi-course, moyenne qui diminua ensuite
en raison des nombreux accrochages et collisions qui ne firent que des dégâts
matériels.

Anthony Foyt, déjà vainqueur des 500 miles en 1961 et 1964, fut en tête à
deux reprises avant l'arrêt définitif de la voiture à turbine. Chaque fois cepen-
dant ce fut pendant de courts instants, à la faveur des ravitaillements de la
Toiture de Jones.

Les deux derniers vainqueurs de la course, les Britanniques Graham Hill
(1966) et Jim Clark (19656), de même que le grand favori, Mario Andretti, ont du
abandonner très tôt, les deux premiers nommés ayant coulé un piston de leur
Lotus-Ford et le troisième ayant perdu une roue de sa Hawk-Ford. Un seul des
étrangers qualifiés a finalement terminé : le Néo-Zélandais Dennis Hulme, qui
a pris la quatrième place au volant de son Eagle-Ford , pour sa première partici-
pation à la course.

A l'exception du vainqueur, aucun concurrent n'a franchi la ligne d'arrivée
en raison d'un accrochage entre cinq voitures qui s'est produit dans la dernière
ligne droite. Foyt ne put d'ailleurs éviter la collision que de justesse. L'an dernier,
le Texan avait été victime du carambolage qui avait mis treize bolides hors
course dès le début.

Voici le classement officieux :
1. Anthony Foyt (E-U) sur Coyotte-Ford, 243,292 km de moyenne (nouveau

record). 2. Al Uuser (E-U), sur Lola-Ford. 3. Joe Léonard (E-U), sur Coyotte-Ford.
4. Dennis Hulme (N-Z), sur Eagle-Ford. 5. Chuck Hulse (E-U), sur Lola-Ford. 6.
Jim McElreath (E-U), sur Moore-Ford. 7. Art Pollard (E-U), sur Gerhardt Of-
fenhauser. 8. Bobby Unser (E-U), sur Eagle-Ford. 9. Bob Veith (E-U), sur Gerhardt
Offenhauser. 10. Cari Williams (E-U), sur BRP-Ford.

Dimanche : concours hippique à Vétroz

Soixante cavaliers romands en lice
Le dimanche 4 juin, le Club Equestre

'6e Vétroz organise son traditionnel
concours hippique à Châteauneuf-
Conthey.

Plus de 60 participants accourus de
toute la Suisse romande vous feront
apprécier ce sport exigeant et captivant.

Vous y verrez également les princi-
paux candidats au « Championnat
d'Europe des juniors ».

Les frères Manuel , de Lausanne;
Les frères Henri , de la Tour-de-

Cyclisme : Le Tour
On change

Le Tour de Grande-Bretagne a une
nouvelle fois changé de leader. Le
Polonais Vladislav Koslowski a eu ef-
fet succédé à son compatriote Forma
après une échappée à quatre qui lui
permit de prendre plus de deux mi-
nutes au peloton.

Voici le classement de la quatrième
étape, Cardiff - Aberystwyth (188 km) :

1. Francesco D e s a j m o n e t  (lt)
E h 32'46" ; 2. Schepel (URSS) à 1" ;

# 
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2 spectacles d'attraction Soirées
23 heures et 1 heure

tous les jours (sauf le lundi et les soirs de
BRUNO BIANCHI Bai;,s) de 20 h. 30 à 22 heures.

et son orchestre avec , .
NORY PRATI E"trCe ,,bre

THE DANSANT SOIREES FOLKLORIQUES
Tous les dimanches dès 16 heures Swiss Folklore Evening

SALLE DE JEUX Chaque lundi dès 20 h. 4,5

Tous les jours dès 20 h. 45 Evory monday from 8'45 P' m'

Samedis et dimanches dès 15 h . 45 P 88506 L

Peilz.
Le Club Equestre de Vétroz mérite

votre soutien car il est un des pi-
liers du renouveau du sport équestre
en Valais.

La journée débutera par le dressage,
dès 8 heures, et se poursuivra , dans
l'après-mid i, par les épreuves de saut.

Afin d'encourager la jeunesse à pra-
tiquer un tel sport , l'entrée est gra-
tuite pour les enfants en âge de sco-
larité.

de Grande-Bretagne
de Polonais

3. Koslowski (Pol) à 3 4. Lawrmenko
(URSS) à 4".

Classement général :
1. V. Kodlomski (Pol) 16 h 00'58" i

2. Schapel (URSS) à 2'29" ; 3. Corra-
dini (lt) à 4'48". Puis : 31. Elliker (S)
16 h 24'07" ; 32. Birrer (S) 16 h 24'12" ;
34. Vaucher (S) 16 h 27'03" ; 44. Bart
(S) 16 h 33'39" ; 55. Grab (S) 17 h 08'00";
59. Mellifluo (S) 17 h 16'56" ; 60. Hu-
gentobler (S) 17 h 26'37" .

A Macolin, en présence du conseiller fédéral Celio

La remise officielle de l'institut de recherches
à l'EFGS à Macolin

MACOLIN — L'Association nationale d' éducation phy- Celio, de trouver comment améliorer, développer et élargir
sique, a érigé, à Macolin , avec l'aide de la société du l'enseignemnt de la gymnastique scolaire. L'enseignement
Sport-Toto. un institu t de recherches qui a été remis post-scolaire de la gymnastique et des sports doit devenir
solennellement à l'Ecole fédérale de gymnastique et de un mouvement pour « la jeunesse et le sport » . Dans ce
sport , hier après-midi, en présence des représentants des cadre, les jeunes filles devraient pouvoir obtenir les
autorités, des associations sportives et du monde de la mêmes avantages que les jeunes gens. Il s'agit en outre
science. Ce bâtiment, situé aux abords même des pistes, a de revoir les bases délimitant l'intervention de la Con-
coûté 2,7 millions de francs. L'institut comprend un grand • fédération et des associations dans le domaine de l'édu-
auditoire, des salles de consultations, des laboratoires, cation physique, dans l'idée d'établir des relations mul-
une bibliothèque et des archives. Les recherches ne por- tiformes aussi fructueuses que possible,
teront pas seulement sur la médecine sportive mais éga- Enfin, il faudra se demander si le Département mili-
lement sur la sociologie et la psychologie, ainsi que sur taire fédéral doit continuer à l'échelon suprême de pa-
l'étude de l'aménagement des stades. tronner et de diriger la gymnastique et le sport , ou si cette

La manifestation inaugurale a débuté par un exposé activité ne devrait , en raison de son développement, être
liminaire de M. Hans Steinegger, président de la • com- rattachée à l'autorité fédérale qui s'occupe de l'éducation
mission de construction. Puis, M. Walter Siegenthaler, et de la santé du peuple. Ces problèmes sont à l'étude,
président de l'ANEP a remis les clefs de l'institut à M. L'école de Macolin a été chargée de concert avec la
Ernst Hirt, directeur de l'Ecole fédérale de gymnastique Commission fédérale de gymnastique et de sport , de pré-
et de sports, qui s'est déclaré heureux de prendre pos- senter un avant-projet « sur l'encouragement de la
session d'un instrument de travail qui ne sera pas seu- gymnastique et du sport ».
lement au service du sport d'élite, mais également du Dans le domaine de la gymnastique et celui du sport, a
sport populaire. conclu M. Celio, comme dans d'autres, nous nous trou-

Puis, le Conseiller fédéral Nello Celio, chef du Dépar- vons à un tournant . De nouveaux problèmes demandent
tement militaire, a relevé que l'aide généreuse de l'ANEP d'agir selon de nouvelles formules. Celles-ci doivent être
mérite d'être citée comme un exemple de la coopération composées, à cet égard , nous veillerons à respecter les
intelligente entre l'Etat et des organisations privées in- traditions qui sont conformes à notre caractère et qui
dépendantes. Il importe, a poursuivi notamment M. font notre force.

Giro : une victoire, peu b anale, d'un routier-sprinter

LE BELGE EDDY MERC KX
VAINQUEUR AU BLOCK HAUS

Les ténors ont-ils
Un routier sprinter, le Belge Eddy

Merckx, a remporté la douzième étape
du Tour d'Italie, Caserta—Block Haus
délia Maiella (220 km.), dont l'arrivée
était jugée en côte, à 2500 m. d'alti-
tude. Voilà un résultat peu banal qui a
provoqué une vive surprise dans la ca-
ravane. D'ores et déjà les thèses s'af-
frontent : Eddy Merckx a-t-il fait ses
preuves de*|<Hrtier complet ? Les grands
favoris ont-ils vraiment joué le jeu
dans cette étape difficile ? n est in-
contestable que le déroulement de la
course semble confirmer cette seconde
thèse et sans que pour autant l'on
puisse douter des qualités de ce grand
champion qu'est Eddy Merckx.

DES ECARTS IMPORTANTS

Sans grande bataille, l'arrivée en
côte au Block Haus n'en a pas moins
provoqué des écarts assez importants.
On trouve par exemple un favori com-
me Gimondi qui a dû concéder 57"
à Merckx, 34" à Anquetil et Motta,
qui ont perdu contact à 250 mètres de
l'arrivée. Grâce à ce succès inattendu,
Eddy Merckx s'est hissé au troisième
rang du classement général.

GONZALES
PREMIER AU SOMMET

L'ascension de la première côte de
la journée, celle du Mscerone (684 m.,
km. 89), fut effectuée au train et au
sommet Bitossi précéda Adorni , Gon-
zales et le peloton. Dans la côte de
Rionero Sanitico, Gonzales, Aimar et
Bitossi se dégagèrent du groupe. Le

vraiment joue le jeu dans cette étape ?
Français et l'Espagnol lâchèrent l'Ita-
lien et au sommet (1052 m., km. 101),
Gonzales passa le premier devant Ai-
mar et Bitossi avec l'05" d'avance sur
le groupe. A Rocearaso (1236 m., km.
121), Gonzales s'adjugea encore le
Grand Prix de la Montagne devant Ai-
mar (à 15") et le peloton (à 1'). A ce
point , les deux leaders se laissèrent
rejoindre par le peloton, qui avait déj à
repris Bitossi. Le groupe roula d'une
façon compacte jusqu'au 150ème km.

TACCONE S'ECHAPPE

C'est alors que Taccone s'échappa,
réunissant à compter au 185ème km.,
l'IO" d'avance sur Gonzales et Mu-
gnaini et 2' sur le peloton. Une con-
tre-attaque de Gimondi mit un terme
à l'essai de Gonzales et Mugnaini. Un
peu plus loin, Carletto et Schiavon, en
compagnie de nouveau de Gonzales,
sortirent à leur tour. Au bas de la
côte du Block Haus, ils passèrent Tac-
cone. Toutefois, Adorni et Zilioli puis
le peloton revinrent sur les hommes de
tête. Altig, Pingeon, Aimar et Echevar-
ria, un instant distancés, rejoignirent
un peu plus loin.

DEMARRAGE
DANS LE BROUILLARD

Eddy Merckx plaça un premier dé-
marrage mais sans insister et les équi-
piers du maillot rose s'attachèrent alors
à verrouiller le peloton. Dans le brouil-
lard et sous une chute de grêle,
Merckx et Zilioli contrant une attaque
de Schiavon, se trouvèrent seuls en
tête et le jeune champion belsre dis-

LES GRIMPEURS A L'ASSAUT DE
MARTIGNY-SUPER ST-BERNARD

Patronée par la Sté des téléphéri-
ques du Super Saint-Bernard et la
Maison Pernod, la course de côte Mar-
tigny - Super Saint-Bernard , organisée
par le VC Excelsior de Martigny, aura
lieu dimanche 4 juin dès 11 h. La liste
des inscriptions n 'est pas encore close
mais d'ores et déjà on peut écrire que
l'élite de nos coureurs, les grimpeurs
en particulier, seront fidèles à ce pre-
mier rendez-vous alpin valaisan, qui ,
on le sait, sera suivi d'une série d'au-
tres...

Nous relevons chez les amateurs d'é-
lite les noms de Kurt Baumgartner,
toujours brillant dans cette course sur
un parcours qui lui convient bien et
qui figure au palmarès aux côtés d'au-
tres vainqueurs ; des Français Ven-
detti (Annecy), Meynet (Cluse) tous
deux très forts ; du Genevois Richard
Binggeli ct son compatriote Lambelet,
tous en excellente condition ; du vo-
lontaire Hainzi (de Steffisburg) l'un des
plus actifs du Grand Prix de la route
1966.

Chez les amateurs, le trio yverdon-
nois Henrioud, Cenzato, HUtbrunner
sera particulièrement redoutable ; le
Zurichois W. Bornet , son compatr iote

tança facilement Zilioli, qui dut lt
concéder une dizaine de secondes. Pe
rez-Frances, en terminant troisième :
20" de Merckx, conservait son maille
rose. Pour sa part, le Suisse Rolf Man
rer prenait la douzième place à 49
du vainqueur.

Classement officiel de la 12ème étap«
Coserta—Block Haus délia Maidli
(220 km.) :

1. Eddy Merckx (Be) 7 h. 25'09" (mo
yenne 29 km. 645); 2. Italo Zilioli (Il
7 h. 25'19"; 3. José Perez-France
(Esp) 7 h. 25'29"; 4. Jacques Anqueti
(Fr) 7 h. 25'32"; 5. Gianni Motta (B)
Gregorio San Miguel (Esp), mêmi
temps; 9. Adorni (lt) 7 h. 25'44"; IB
Moser (lt) même temps; 11. Pingeoi
(Fr) 7 h. 25'50"; 12. Rolf Maurer (S
7 h. 25'58" ; 13. Aimar (Fr) 7 h. 25'59"
14. Gabica (Esp) 7 h. 25'01" ; 15. Gimon
di (lt) 7 h. 26'06": puis : 63. René Bing
geli (S) 7 h. 40'43".

CLASSEMENT GENERAL
1. José Perez Frances (Esp) 60 h 40*52
2. Aldo Moser (lt) à 18
3. Eddy Merckx (Be) à 50
4. Schiavon (lt) à 53
5. Zilioli (lt) à 1*03
6. Motta (lt) à 1T3
7. Bitossi (lt) à l'24
8. Adorni (lt) à 1*28
9. Anquetil (Fr) à 1*29

10. Pingeon (Fr) à l'34
11. Carletto (lt) à 1*49
12. Gimondi (lt) à l'50
13. Aimar (Fr) à l'M

puis :
25. Rolf Maurer (S) 60 h 47'14'
37. René Binggeli (S) 61 h ll'Sl

P. Pfenninger, les trois Savoyards Sua;
ton, Rostand et Bouvet auront aussi
leur mot à dire au cours d'une luit'
qu'on prévoit acharnée et au sein de
laquelle se débattront de leur mieuï
les coureurs valaisans dont Luyet e.
Fellay sont les premiers inscrits.

Rappelons qu'avant d'entamer I»
côte, les concurrents effectueront une
mise en jambe par la boucle Charrat-
Fully. Les premières rampes suivant
Orsières provoquent une impitoyable
sélection mais c'est généralement aprèi
Bourg-Saint-Pierre sur le dernier tron-
çon de 4 km. dont une partie sous
tunnel qu 'intervient la décision. Cette
fin de course est terrible pour ceu*
qui n'ont plus de réserves ; c'est géné-
ralement le cas pour tous quand ls
course est menée à vive allure dès I»
départ.

F,U

• ATHLETISME. — Au cours d'un
meeting en nocturne organisé au stade
de Varembé, à Genève. Michel Port-
mann a franchi 1 m 90 en hauteur.
De son côté, Altherr a enlevé le sa"'
à la perche avec un bond de 3 m 80'
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désire engager pour son dépôt de COLLOMBEY (Valais)

CHAUFFEUR
titulaire du permis poids lourds, pour le transport et la manutention
des produits pétroliers.

Notre nouveau collaborateur doit justifier d'une bonne pratique dans la
conduite des trains routiers et posséder les qualités de caractère indis-
pensables à un travail en équipe.

Les condition s de travail et avantages sociaux que nous pouvons offrir
sont ceux d'une entreprise moderne.

Les in téressés sont priés d'adresser leurs offres écrites au chef du per-
sonnel de l'Agip S. A. (Suisse), case postale, 1000 Lausanne 4.

P 552 L
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A louer dans locatif neuf ,

BEAUX APPARTEMENTS
de 3 pièces

+ grand hall meublable
à Saint-Maurice. Près du centre.
Libres tout de suite, tout con-
fort.
Pour renseignements et inscrip-
tions, tél. au (025) 3 73 72 ou
(021) 28 60 22.

Ofa 06 897 05 L
â ^̂ mB^̂ BKnaai înaH

APPARTEMENTS
de 3 1/2 et 4 1/2 pièces
dans Immeuble neuf à Châteauneuf-
Sion. Loyer mensuel, 300 fr. et 400 fr.,
charges comprises. Disponibles tout
de suite. Garages, 50 fr.

Pour renseignements et visites s'adres-
ser par écrit ou par tél., à Agence im-
mobilière Jean Simonin , 9, rue du
Vieux-Collège, Genève.
Tél. (022) 24 72 12.

P 3482 X

Appartements a louer
1 appartement de 3 pièces

1 appartement de 4 pièces
Confort et prix modéré H. L. M.

A. Mottiez , «La Ruche », 1903 Collon-
ges.
Tél. (026) 8 41 21.

P32576 S

MERCEDES DIESEL 190
1964, noire

40.000 km. depuis l'échange du moteur
neuf , type 200, 5 paliers.

Voiture en parfait état.

Tél. (021) 34 41 86 (heures des repas ,
à partir de 12 h. 30 et 19 h. 30).

Bureau technique à SION
cherche pour le ler août 1967, .

STENODACTYLO
correspondance française et allemande,
à la demi-journée.

Faireoffres avec curriculum vitae , ré-
férences et prétentions sous chiffre
PA 32726, à Publicitas , 1951 Sion.

P 32726 S

Fête cantonale de musique à Sior

les 10 et 11 juin

Nous cherchons

somnieliers(ieres)
pour le service des cantines et du
banquet.

Tél. (027) 2 13 47.
P 32712 S

•CORS ™-
Finis les emplâtres gênants et les
rasoirs dangereux. Lo nouveau liquide.
NOXACORN . stoppe la douleur en 60
secondes. Dessèche les durillons et les
cors iusqu 'à (y compris) la racine.
Contient de l'huile de ricin pure , de
l'iode et de la benzoeaine qui suppri-
me instantanément la douleur. Un fla-
con de NOXACORN à Fr. 2.30 vous
soulage d'un vrai supplice. Résultats
garantis , sinon vous serez remboursé.

Soins des pieds

Mlle G. MORAND
de Martigny Pédicura

Spéc. dipl. reoevr» à SAINT-MAURICE à

Jeudi 8 juin, dès 8 h. 30
l'Hôtel DENTS DU MIDI. tél. 3 62 09

magasin de 80 m2
deux grandes vitrines, accès à plain-
pied. Possibilité de transformer en ap-
partement. Chauffage installé. Prix in-
téressant. Conviendrait pour petite in-
dustrie.

Ecrire sous chiffre PA 32615, à Pu-
blicitas, 1951 Sion ou tél. au (027)
4 44 02 (heures des repas).

P32615 S

A VENDRE

1 TERRAIN
1.500 m2

Région Saint-Léonard, bordure de rou-
te cantonale , avec autorisation de bâ-
tir + colonne d'essence.

Ecrire sous chiffre PA 32264, à Publi-
citas, 1951 Sion.

P 32264 S

Pour vous dépanner I Banque de Prêts et
combien vous , de Participations sa
faut-il : J*__s M1 rue PichaM
cnn %MÊ 1 1003 Lausan, ^R
OUU f̂ Té| (021} 22 52 77
1000 G Nom et prénom:

2000,!=
rapidement et ¦ 
sans formalités? 

^Alors envoyez ca I
coupon >| No postal

TEA-R00M

A louer, route du Simplon,

bazar et fruits,
station d'essence

Ouverture : 20 juillet.

Offres par écrit sous chiffre PA
32637 S, à Publicitas, 1951 Sion.

P 32637 S

A VENDRE

Austin Gipsy
1958.

Alfa Roméo 2000
1959, 70.000 km., grise.

Austin 1800
1965, 50.000 km., blanche.

Simca GLS
1966, 16.000 km., blanche.

CARTIN S. A.
Agence Lancia - Austin

Avenue de France 48, Sion

Tél. (027) 2 52 45
P5691 X

Maman a davantage de temps libre pour nous

elle emploie

M A R T I G N Y

T m- 'T'

|.i ,i

VERBIER

On chercha

|eune fille
pour garder un
enfant et aider au
ménage du 6 juil-
let au 15 août.

Tél. (026) 2 28 73
P18 S

Je cherche pour
juillet et août,

personne
pouvant s'occuper
de trois enfants :
10, 8 et 6 ans,
dans chalet à la
montagne.

Tél. (026) 2 20 03
P 65718 S

Personne
dans la soixantai-
ne cherche emploi
comme

aide-lingère
dans hôtel de
montagne.

Ecrire sous chif-
fre PA 65711, Pu-
blicitas, 1951 Sion

P 65711 S

CHAMPEX

Jeune fille
est cherchée pour
le ménage et aide
au magasin.

Entrée tout de
suite ou à conve'-
nir.

Tél. (026) 4 12 52
P 65715 S
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Boutique

A vendre aux
Mayens de Sion

1 100 m2
de terrain

a v e c  soubasse-
ment de chalet
9.35 x 8.38.
Vue superbe.
Prix : 33.000 fr.
Pour traiter s'a-
dresser à l'Agen-
ce immobilière
César Micheloud,
à Sion

Tél. (027) 2 26 08
Ofa 153 L
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que vous porterez cette saison
CHOIX IN0UI DE NOUVEAUTES

En tricel, trévlra, térylène, tailles 34 à 50

A 100 m. de la Gare

A vendre Occasion

VW 1200 A vendr8
1962, parfait état. cnl lnc
Expertisée. . . 7de bain

Opel 1700 fourneaux
1963, nouvelle for- potagers

boilers
¦M,.'04, ««"'i»"
pneus neufs, Im-
peccable. S'adresser i An-

dré Vergères, à
Tél. (027) 2 44 28, Conthey-P^ce.

Slon. Tél. (027) 8 19 39

P 17807 S P31940 S

P 65 S

A vendre Une affaj re
mOlO- i divan-lit , 90x190

faucheuse cm.,
d'occasion Bûcher 1 Protège - mate-
K 5, avec remor- *as>
que. 1 matelas à res-

un Rapid JJJ ? (garanti 10
12 CV 1 dutèt,

remorque à pri- 1 oreiller ,
se de force. 1 couverture de

une laine'2 draps coton ex-remorque tra
pour tracteur. Les 8 pièces j
Charge 3 à 4 t. Fr. 235.—
Max Roh, machi- (Port compris)
nés agricoles, à G. KURTH
Conthey. 1038 Bercher
TéL (027) 8 15 01 Tél. (021) 81 82 19
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Tibor Varga et Georges
jouent pour
SAINT-MAURICE. — Ainsi que nous
l'avons annoncé il y a quelques jours,
vendredi prochain 2 juin aura lieu à
la grande salle du collège de Saint-
Maurice le concert si impatiemment at-
tendu par le public des Jeunesses mu-
sicales depuis le mois de février der-
nier.

Tibor Varga, dont on ne saurait assez
louer les qualités d'interprète et la bien-
faisante activité musicale sur le plan
régional et international, jouera en duo
avec le chanoine Georges Athanasia-
dès, pour qui aucun clavier n'a de
secret. Ce concert est né d'une ami-
tié entre deux musiciens d'une exquise

Tibor Varga

UNE BELLE EMBARDEE
SUR LA CHAUSSÉE MOUILLÉE

On distingue, à gauche, la voiture au bas du talus où elle s'est immobilisée après avoir traversé la chaussée comme
l'indique notre graphique.

MONTHEY - Dancing

Aux Jj telne ttaites
de retour de Rio

« OS TRES DO RIO »
et son nouveau répertoire

M. Buttet , tél. (025) 4 24 08.

Vendredi
2 juin

20 h. 30

Tibor Varga
G. Antanasiadès

Places : 5.— à 9.— Bons
Migros. Location, 30 mai

Athanasiadès

rature du violon, à la mesure seule-
ment des très grands interprètes.

La Sonate à Kreutzer de Beethoven
occupe la seconde partie de la soirée.
Elle est la plus légendaire et, peut-
être la plus belle des sonates de Bee-
thoven, aussi bien par son inspiration
passionnée que par la splendeur en-
chanteresse de la virtuosité à laquelle
sont entraînés les deux instruments
concertants, nous dirions presque « ri-
vaux ».

Entre le Festival de printemps et ce-
lui de l'été, cette soirée Tibor Varga
aura quelque chose de rendez-vous de
l'amitié, et c'est une belle perspective.

les Jeunesses Musicales

Georges Athanasiadès

sensibilité mise au service d'un com-
mun enthousiasme. Elle permet de pré-
dire aux auditeurs une « soirée-mira-
cle » riche en émotion et en ferveur
de la plus haute qualité.

La première partie du programme
est consacrée à deux aspects très di-
vers de l'inspiration de Jean-Sébastien
Bach : la Sonate en mi majeur pour
violon et clavecin, pleine de noblesse
et de lumière, puis la Partita en ré
mineur pour violon seul, lapidaire et
désespérément dramatique, qui se ter-
mine par la célèbre Chacone, l'une des
pièces les plus brillantes de la litté-

BOUVERET. — Mercredi, en fin
d'après-midi , une Taunus immatriculée
dans le canton de Vaud , pilotée par M.
Fernand Cuendet , domicilié à Clarens,
a fait une embardée spectaculaire à
la sortie sud du village de Bouveret
au début de la courbe en « S » qui finit
à la carrière Bussien. Cet accident est
probablement dû à la chaussée rendue
très glissante par la pluie. Le véhicule,

La voiture telle qu'elle se présente sur le talus

rfbra ÛSI 
wy *£, M _m W m

après avoir traversé la chaussée vint
buter contre un indicateur routier, fit
un demi-tour, descendit un talus en
marche arrière et se renversa sur le
flanc droit.

Seule l'épouse du conducteur souf-
fre de quelques contusions et égrati-
gnures. M. Cuendet et deux jeunes pas-
sagères s'en tirent sans aucun mal. (Cg)

La soirée annuelle
du Chœur mixte de St-Maurice
SAINT-MAURICE — Nous nous excu-
sons de n 'avoir pu donner plus tôt le
compte-rendu de la soirée offerte, sa-
medi dernier 27 mai , par le Chœur
mixte de Saint-Maurice à ses amis, et
honorée par la présence de Son Ex-
cellence Mgr Haller et de M. Marcel
Gross, président du Conseil d'Etat.

Nous regrettons d'autant plus ce re-
tard que le magnifique effort accompli
par cet ensemble sous la direction d'un
chef qui n 'est plus à présenter, le cha-
noine Marius Pasquier, eût demandé
un écho plus rapide de la joie laissée
par cette manifestation. Les notes ca-
ractéristiques en furent, avec la per-
fect ion et la finesse musicale des di-
verses interprétations, la fraîcheur, le
charme et la simplicité.

Cette soirée, prévue d'abord pour le
29 avril , dût , on s'en souvient, être re-
portée en raison de deuils survenus
dans la famille de deux des principaux
interprètes. Par ailleurs , il nous faut
également rappeler, pour permettre de
mieux apprécier le travail que repré-
sante cette soirée si remarquable, la
très grosse activité déployée par le
Chœur mixte de Saint-Maurice tout au
long de l'année.

Le programme, particulièrement ri-
che et varié, comportait tout d'abord
neuf mélodies d'auteurs divers ; elles
avaient en commun une note exquise
de joie saine et pure. Faute de pouvoir
tout détailler, nous mentionnerons spé-
cialement « La Chanson à la Vierge »,
de P. Chatton, sur un texte du Xllle
9iècle. Composée pour la fête cantonale
de Martigny, en mai 1966, cette pièce
— difficile a chanter, certes — est
d'une réelle beauté, tant par le texte
que par la richesse et la dél icatesse
des harmonies qui l'expriment.

Chacune de ces mélodies, interprétées
avec finesse et humour même, lorsque
le texte s'y prêtait, fut une joie nou-
velle dont témoigna la spontanéité des
applaudissements.

L'« Alléluia du Messie », de Haendel,
pour chœur et cuivres, termina très
brillamment la première partie du con-
cert et dût être bissé. On nous permet-
tra d'exprimer ici la joie particulière
que nous avons eue à voir ainsi unis
dans un effort commun — et pour la
seconde fois — le Chœur mixte de
Saint-Maurice et la Fanfare municipa-
le : c'est là un bel exemple d'esprit
fraternel que nous voudrions voir se
multiplier à travers notre Valais.

Quant à la seconde partie du con-
cert, qui représente un beau travail
puisqu'il s'agissait d'importants extraits
de l'opéra « Mireille », de Gounod , elle
fut le point culminant de cette soirée.
On put alors apprécier dans toute son
ampleur la valeur des maîtres auxquels
est redevable le Chœur mixte : son
directeur, le chanoine M. Pasquier et
M. Roland Fornerod, l'excellent pro-
fesseur de plusieurs des solistes qu 'il
nous fut donné d'entendre.

L'absence de tout moyen scénique ne
mit que plus en relief l'essentiel : la
valeur de l'œuvre elle-même, celle des
interprètes — parmi lesquels nous ne
saurions oublier le magistral accompa-
gnateur que fut le chanoine G. Atha-
nasiadès — et, ajoutons-le, la grande
simplicité de tous. Rien d'artificiel ici,
mais l'expression très naturelle de tex-
tes chantés, parfaitement compris, tra-
vaillés, assimilés.

Fraîcheur, émotion et brio marquè-
rent tour à tour les divers chœurs et
duos, admirablement servis par la jus-
tesse et la pureté des voix , ainsi que
par une excellente diction.

Journée cantonale des enfants de Marie
VAN-d"EN-HAUT. — Environ une

soixantaine d'Enfants de Marie, venues
de Martigny-Ville, de l'Institut Sainte-
Jeanne Antide, du pensionnat du Sa-
cré-Cœur à Saint-Maurice, de Bagnes,
de Salvan et de l'Ecole de commerce de
Sion se sont donné rendez-vous à
Van-d'En-Haut dimanche dernier.

Les cars les conduisirent à Van-d'En-
Bas. Ce fut  ensuite la montée par grou-
pes jusqu 'à Van-d'En-Haut, où la mes-
se fut  célébrée par le révérend père
Clivaz, missionnaire en Martinique du-
rant 20 ans, et commentée par son frè-
re le chanoine Clivaz, leur aumônier
cantonal. Après la messe, 3 jeunes fil-
les de l 'Institut Sainte-Jeanne Ant i -
de à Martigny prononcèrent leur pro-
messe d'Enfants de Marie.

L'heure du pique-nique fut  alors ac-
cueillie avec joie par chacun. La chef-
taine Odile Saudan les a ensuite divi-
sées par âges pour prendre part , en
cercles , à des discussions sur le bon-
heur. Fuis , jeunes et moins jeunes se
rassemblèrent pour la mise en commun.

Mais l'heure avançait. Avant de pren-
dre le chemin du retour , des Enfants
de Marie de Salvan leur offrirent le
thé. Les plus courageuses descendirent
alors à pied jusqu 'aux Marécottes. Le
car ramena les autres, et toutes se re-
trouvèrent au parc zoologique .

Il était malheureusement déjà temps

Quant aux solistes, si l'on retrouva
avec un vif plaisir Mesdames A. Stu-
der (remarquable interprète de Mireil-
le) et L. Crittin , ainsi que M. Roland
Fornerod au timbre si chaud, MM. G.
Revaz , O. Lagger et P. Bourbon , tous
déjà bien connus , il nous faut encoura-
ger particulièrement, car c'était la pre-
mière fois qu 'elles se produisaient seu-
les, Mlles M. Gaillard et J. Micotti.
L'une et l'autre ont de réelles quali-
tés vocales dont leur jeunesse nous
permet d'espérer beaucoup.

Nous ne pouvons , en terminant, que
réitérer aux divers responsables de
cette magnifique soirée notre chaleu-
reux merci. Leur effort est constant
et parfois très lourd , très méritoire;
mais qu 'ils sachent que nous savons
l'apprécier.

S. T.

MONTHEY — On connaît les d i f f i cu l t é s
dans lesquelles se débattent nos che-
mins de f e r  privés. Mai s cela importe
peu en regard des obligations d' entre-
tien des voies, du matériel roulant no-
tamment. Il  y  a aussi les li gnes aé-
riennes à entretenir. Pour cela , les ser-
vices spécialisés disposent d' un wa-
gonnet avec plate form e surélevée sur
laquelle  l'ouvrier peut se déplacer et
travail ler (notre photo).

(Cg.)

de regagner Martigny, Saint-Maurice ,
Bagnes et Sion. Dans tous les cœurs
il ne restait qu 'un agréable souvenir de
cette belle sortie dont le soleil fut de
la partie dès le matin .

Merci aux organisateurs pour cette
magnifique journée.

Des participantes.

Saint-Maurice
A louer

appartements
de 2 et 3 pièces et demie, dans bâtiment
locatif HLM. Prix modéré. Tout confort .
Ascenseur, dévaloir, grande place de
jeu pour les enfants , place de parc.

Libre tout de suite.

Construction neuve, soignée, dans
quartier très ensoleillé en ville de
Saint-Maurice , à proximité de la gare.
Gaz et électricité. Machine à laver.

S'adresser à M. Hyacinthe .amacker, à
Saint-Maurice.
Tél. (025) 3 63 94.
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Un «Manneken-Pis» à Martigny
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MARTIGNY - Le • Manneken-Pis »
chacun le sait , est une célèbre fontaine
de Bruxelles qui tire son nom d'une
statuette en bronze, œuvre de Duques-
noy, datant de 1619 et représentant un
enfant lâchant un filet... d'eau.

Cette fontaine est aux habitants de
la capitale belge ce que sont la statue
de la Liberté à New York, la Tour
Eiffel à Paris, le Mont-Blanc à Cha-
monix , Saint-Pierre à Rome, la fosse
aux ours à Berne. Ils la vénèrent et

Xlle Festival des fanfares CCS
de l'AMICALE des DRANSES :

ORSIERES 4 JUIN 1967

Les vétérans et détenteurs du plateau dédicacé de 1967 , totalisant respecti-
vement 41 et 40 ans d'activité , de gauche à droite : M M .  Rodolphe Darbellay et
Clovis Tornay.

Comité d' organisation , de gauche a droite , ler rang, G. Pouget . C. Darbellay
Marc Murisier , prés ident de la commune, vétéra n fédéra l  et René Gabioud
directeur. 2e rang : M.  Mail lard , Jacques Rausis et Raoul Lovisa.

Programme
12 h 45 Arrivée des Sociétés, place de la Gare;
13 h Défilé, discours de réception , vin d'honneur. Morceau d'ensemble,

direction René Gabioud.
14 h Concert des sociétés et partie oratoire;
17 h 30 Partie récréative : grand bal conduit par l'orchestre « Jack Tomaso

et ses solistes ».

y tiennent comme à la prunelle de
leurs yeux.

Récemment , nos tireurs au pistolet ,
accompagnés de leurs épouses, se sont
rendus sur les bords de la Senne pour
y disputer un match contre l'équipe
de la capitale du Brabant qui compte
dans ses rangs deux internationaux.

Les résultats sont flatteurs pour les
tireurs octoduriens. Qu 'on en juge :

1. Van Vaeck, Bruxelles, 184 pts
2. André Gremaud , Martigny, 180 »

(meilleure passe)
3. Janssens, Bruxelles, 180 »
4. Richard Woltz , Martigny 178 »
5. Roger Krieger, Martigny 177 »

etc.

Mentionnons que le champion natio-
nal belge Van Vaeck, eut un geste qui
l'honore : il céda son premier prix à
notre ami André Gremaud.

Quant au challenge consistant en une
reproduction exacte du fameux « Man-
r,eken-Pis », il revint à l'équipe mar-
tigneraine que nous félicitons chaleu-
reusement.

Le petit bout d'homme sera placé
dans le jardin du stamm de la sec-
tion martigneraine de tir au pistolet ,
le Café de l'Hôtel de Ville où la po-
pulation et nos hôtes pourront l'y ad-
mirer lorsqu 'il lâchera son filet... d'eau.

Nous le voyons ici en compagnie
d'André Gremaud , fier de son ler prix.

Un match retour aura lieu cette an-
née encore au stand de Marti gny.

Protégeons
nos cultures

Communiqué No 7 du syndicat agri-
cole de Martigny.

C'est le moment d'appliquer les trai-
tements suivants :

ARBORICULTURE

Pommiers :
Posflora II contre tavelure-oïdium -

araignées rouges.

Produits :
0,25% M-Combi ou 0,2"/o M Spécial +

0,12"/o Karathane.

Poiriers :
Contre tavelure - psylles - pucerons -

chenilles.

Produits :
0,2°/ii M-Spécial + Zolone émulsion

0,15J/o. Bien mouiller.

CULTURES Ma4RAICHERES

Carotte :
Contre le brunissement des feuilles

(Alténaria).

Produits :
0,2% Dithane Ultra + 0.2%> Wuxal.

4 traitements dès le stade de 5 feuil-
les. Contre la mouche de la carotte.

Produit :
0.15° o Aralo 1/4 de litre par mètre

courant , sur carottes de 8 à 10 cm de
haut. Répéter 3 semaines plus tard sur
variétés tardives.

Céleri :
Contre septoriose - Maladie du cœur.

Produits :
0,15% Ortho Difolatan + 0,2% Wuxal.

Traiter tous les 10 à 15 jours.

Désherbage des carottes
et céleris :
Produit :

Linopan. Dosage 0,15°/o de Linopan
sur sols légers et sablonneux; 0,2% sur
sols mi-lourds. 10 litres de bouillie aux
100 m2.

Epoque d'application
Carotte :

Lorsque les carottes ont formé 4
feuilles. _ . .. .

Céleri :
Au plus tôt 2 à 3 semâmes après le

repiquage. Pulvériser à basse pression,
sans brouillard.

Concert de la Caecilia
ARDON — Vendredi prochain , en soi-
rée, à 20 h 30, la fanfare Caecilia
d'Ardon , donnera un concert en plein
air , sur la place des écoles.

Sous l'experte direction de M. Henri
Sauge, les musiciens interpréteront plu-
sieurs morceaux de leur répertoire.

A cette occasion, la société accompli-
ra un geste magnifique, bien dans sa
ligne de conduite. En effet , le concert
étant gratuit , une collecte sera organi-
sée et son montant intégralement versé
à l'action Plein Soleil en faveur des
handicapés. Nous ne pouvons que nous
réjouir d'une telle initiative et féliciter
chaleureusement les responsables de la
société pour leur grand humanisme.

Rappelons pour terminer qu 'en cas
de mauvais temps, le concert aura lieu
au hall populaire.

— jim —

Fête cantonale
de musique
Section commissaire

SION — Tous les commissaires sont
convoqués en séance plénière le lundi
5 juin 1967, à 20 h , au Restaurant de
la Matze (hall). Présence indispen-
sable

A Plan-Conthey, 1ère fête de printemps
en faveur de l'Eglise

CONTHEY — C'est au cours du week-
end prochain , soit les 3 et 4 juin , que
se déroulera à Plan-Conthey la lère
fête de printemps en faveur de l'Egli-
se dont le style pur et l'élégance sont
connus de chacun.

La mise sur pied de cette organi-
sation sera assurée pour la première
fois par le groupement des sociétés
locales lequel a convié les autres grou-
pements de la Commune à se produire
à cette occasion.

Ce comité d'organisation se présente
de la façon suivante : président, M.
Victor Vergères, président de la « Per-
sévérante » ; secrétaire - caissier, M.

Perspectives scolaires

M.1RTIGNY — Chaque vill e se dé-
veloppe très rap idement. Ce dévelop-
pement suscite de multiples problèmes
aux autorités municipales. Il en est
un surtout qui exige une solution à
la fois rapide et adéquate : celui des
bâtiments scolaires.

La ville de Marti gny s'enorgueillit
avec raison de son Nouveau Ccùlège,
Cette réalisation ne peut toutefois ac-
cueillir l'incessant accroissement d'en-
fants en âge de scolarité. Faudrait-il
envisager un agrandissement des lo-
caux existants ? Ne serait-ce pas plu-
tôt préférable de créer de nouveaux
locaux en d'autres lieux ? Cette der-
nière solution permet une décentra-
lisation bénéfique, elle évite aux en-
fants et aux parents qui les accom-
pagnent un trop long parcours par des
rues trop fréquentées, elle donne aux
écoliers un peu de verdure à la place
de ces longues façades grises, cette
dernière solution enfin coûte moins
cher que toute autre.

Si l'on estime à 180.000 francs le
coût d'une salle de olasse dans un
bâtiment classique, la solution adop-
tée offre trois salles pour une. Com-
ment donc ? En recouran t au préfabri-
qué. Le préfabriqué passe à tort pour
être la ressource du désespoir. Lau-
sanne et Meyrin (Genève) ont cons-

Le comité central de la SSO
a reçu M. Paul Chaudet

SION. — Hier en fin d après-midi,
le bureau du comité central de la So-
ciété suisse des officiers , a reçu M.
Paul Chaudet, ancien chef du Départe-

Etienne Putallaz, président du FC ;
membres, Reymondeulaz Emmanuel ,
président de la Lyre, Pitteloud Denis,
présiden t de la société de chant de
Plan-Conthey, Veuthey Romain , pré-
sident de la société de chant de Châ-
teauneuf , Sauthier Carlito, pour la so-
ciété de gymn.

Il convient de féliciter les promo-
teurs de cette fête de bienfaisance pour
leur louable effort que l'on souhaite-
rait voir se rééditer chaque année tout
en espérant une participation massi-
ve tant samedi que dimanche à cette
manifestation attrayante et sympa-
phique.

truit  de la sorte de nouvelles salles
de classes. M. Edouard Morand , pré-
sident de Martigny, et M. Denis Puip-
pe, directeur des écoles, ont visité ces
établissements. Ils en furent pleine-
ment satisfaits et décidèrent d'en faire
autant. Outre la convenance de goût
et de prix (choses appréciables), le
préfabriqué présente encore la qualité
de pouvoir s'ériger en l'espace de
quinze ou vingt jours . C'est pourquoi ,
dès le début septembre, le quartier
de la Delèze accueillera une soixan-
taine d'enfants dans ses deux nou-
velles classes.

Pourquoi la Delèze ? Il s'agissait
de desservir d'abord les quartiers où
la densité enfantine était la plus forte.
A la demande de M. le président Mo-
rand , une étude statistique fut entre-
prise et celle-ci révéla que ce quar-
tier rassemblait la plus grande pro-
portion d'enfants. Certes, à l'avenir,
des solutions similaires pourron t se
concrétiser, à la Bâtiaz , par exemple.

Les perspectives scalaires de Mar-
tigny sont ainsi clairement dessinées.
Chacun , à moindres frais, jouira d'une
situation entièrement satisfaisante.

rg
Notre photo : terrain de la fu ture

école de la Delèze, situé le long de la
route du Guercet.

ment militaire fédéral. Ont participé
à cette réception : le col. EMG Louis
Allet , président central , le col. Ernest
Schmid, cdt de la police cantonal?,
le col. Maurice Zermatten , le major
Maurice Deîéglise, et le cap. QM Fran-
cis Zufferey.

Une réception a été donnée au car-
notzet de la municipalité. Le bureau
du comité central de la SSO a remis
à l'ancien conseiller fédéral Chaudet
un vitrail en hommage aux nombreux
services rendus. D'aimables paroles fu-
rent échangées à cette occasion.

NOTRE PHOTO : M. Paul Chaudet
est reçu par les membres du bureau du
comité central.

Pour moi...Scolari l
Mario exige les bonnes pât»s
Scolari. Il s"y connaît en p3tes
et son choix est (au.
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Ho jeu air de renouveau
A l'occasion de sa reprise du commerce de confection pour dames
« Valloton-Delasoie » à Fully sous la raison sociale

Jalloton Confection"
Sylvianne
vous souhaite la plus cordiale bienvenue dans son magasin et vous
invite à un agréable tour d'horizon de l'élégance féminine estivale.

Une charmante surprise
Le ler j uin sera marqué par le petit cadeau de l'amitié.
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sa compétence est
votre meilleure assurance.

Nous cherchon s pour magasin de gros

VENDEUR
dynamique et sérieux (boucher ou connaissant bien
la viande).

Conditions Intéressantes pour un homme actif.
Date d'entrée à convenir. Lieu de travail : MARTIGNY

Faire offres écrites avec photo et références à Ed.
SUTER S. A., viandes fraîches, fabrique de charcu-
terie et conserves, 1844 Viljeneuve.
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Agence générale pour le Valais :
VENTE - ENTRETIEN ET REPARATION

Fédér. valaisanne des Producteurs de lait,
Sion

Département : Machines agricoles
Téléphone (027) 2 14 44

P 238 S

3/67ALF

«me autre heure: rêve, pass on, bonheur de vW
inn d'Ingres, heure gagnée. Un certain goût de fû
Sér nt, original, viril : Maryland. Tabac bronzé, 2
;brun.Unautrefiltreauss. -différent,toutdifférent^
retrait. Une flamme, ARLETTE vous sourit, JoyeuJ
irente, merveilleuse. ARLETTE, si bonne, si brunei

STARLETTE avec filtre en $Certain de fumer un autre brun. FM**
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IGNORANCE OU MEPRIS CALCU LE:

A Montréal, de la raclette valaisanne
AVEC DU FROMAGE... BERNOIS

& im - valais .

m tmA

SION — L'Exposition Universelle de
Montréal a ouvert ses portes depuis
quelque temps déjà. Les visiteurs af-
fluent de partout. Les prévisions les
plus optimistes sont largement dépas-
tées.

Notre Pays a son pavillon là-bas à
»' atréal . Nos produits manufacturés et
le.; spécialités typiquement suisses sont
h îment représentés. Parmi ces spé-
c: :tés figure entre autres la raclette
v lisanne.

_ .e Valais n'a pas la prétention de
monopoliser cette spécialité , mais qu'on
le veuille ou non, il a malgré tout
une suprématie dans ce domaine.

'.e Valais perpétue une ancienne tra -
dition. La raclette se sert dans un ca-
dre, une ambiance bien valaisanne.

Lors de la réunion des délégués de
la Fédération valaisanne des produc-
teurs de lait (FVPL), il a été discuté
d'une grave anomalie, d'un préjudice
porté à notre fromage à raclette. En
effet, pour la raclette valaisanne à
Montréal, les fromages ont été fournis
par une fromagerie du canton de
Berne.

C'est un comble '.
Le fromage livré est certainement de

qualité, mais je ne pense pas qu'il puis-
» - rivaliser avec nos fromages à ra-
i te ! Les responsables ont-ils songé
à ';a « spécialité »?  « Quand on va à
Munich, on n'apporte pas la bière avec
soi » ! Mais, pour une bonne raclette
v? "*isanne à Montréal, on utilise du
fromage du Valais, surtout si l'on an-
nonce: LA RACLETTE VALAISANNE !

ENERGIQUE INTERVENTION
L'on ne pouvait rester indifférent de-

vant cet état de fait. Les responsables
valaisans sont intervenus énergique-
ment auprès de l'Union suisse du fro-
mage (USF) pour manifester leur mé-
contentement et demander de remédier
immédiatement à cette situation .

UNE REPONSE DE « NOR.MAND »
A LA SAUCE BERNOISE !

La réponse de l'USF du 9 mai 1967
que nous reproduisons intégralement
s'inscrit parm i celles que le « puissant
Berne » adresse à l'occasion au petii
Valais  :

» Messieurs ,
Nous accusons récept ion de votn

demande et vous répondons comme
suit :

Exposition-photos

LA VIGNE ET LE V\U
de Oswald Ruppen

Château dc Villa. Sierre

prolongée

jusqu 'au 20 juin 1967

Venetirr
\gencc de publ i

cite. Sion.

VAL Al S

Jusqu 'ici , nous avoirs envoyé 100
pièces de f romage à raclette pour l 'Ex-
position Universelle de Montréal - Ce
fromag e  provient  en grande partie de
l'école de fromagerie de Riitti-Zo lliko-
f e n , quelques pièces de Gstaad.

Depuis un certain temps , nous fa isons
des essais de qualité et d'emballage
avec les « Mutschii » et les fromages
à raclette.

L'école de fromagerie nous aide en
cela d'une manière part iculièrement e f -
f icace , malgré quelques échecs, avant
tout dans la question des emballages.
Eu. ce " qui concerne le fromage a ra-
clette , nous sommes parvenu s à mettre
au point un emballage approprié pour
Outre-Mer , ce qui n'a pas été le cas
pour le « Mutschii ».

Pour l'Exposition Universelle de
Montréal , où les conditions de stoc-
kage et de soins sont tout qu 'idéales,
nous n'osions risquer une aventure soit
quant à la qualité, soit pour l'embal-
lage. Pour cette raison, nous ne pou-
vions nous embarrasser d'autres con-
sidérations à propos de la source d'ap-
provisionnement . Le fromage de Gstaad
était d'ailleurs fabriqué sous le ¦ con-
trôle de M.  Rùfenacht , de la Rùtti .

L'école de la Rùtti ne peut naturel-
lement mettre à notre disposition qu'u-
ne quantité limitée de tels froma ges,
mais en suff isance pour les essais.

Avec nos salutations amicales.
Union suisse

du commerce du fromage »

« LES POINTS SUR LES "I" »

La FVPL, dans sa lettre du 20 mai
1967, a fait part de précieuses consi-
dérations, et soulevé l'incompréhension
manifestée dans cette affaire de froma-
ge à raclette. Voici d'ailleurs quelques
arguments soulevés :

« O L'attitude de l'USF en cette affai-
re ne se comprend pas. Elle ne peut
procéder que d'une totale ignorance
de la situation ou d'un mépris cal-
culé pour toutes les collaborations
dont elle aurait dû s'entourer. Ap-
paremment chargée d'organiser la
présentation du fromage suisse et
de la raclette au Pavillon suisse dc
Montréal , la logique la plus élé-
mentaire lui commandait, pour la
raclette, de s'en référer au pays
d'origine et de tradition , au Valais.
Nous voulons croire que l'on n 'au-
ra pas promu un Lapon ou un Es-
quimau au rang dc racleur et cher-
ché les serveuses à Hollywood.

0 Plus grave encore : l'USF n'éprouve
aucun scrupule à faire représenter à
cette Exposition mondiale unc spé-
cialité spécifiquement valaisanne
par un produit d'imitation. Les au-
tres sortes de fromages suisses ne
seront pourtant pas des contrefa-
çons, des pseudo-Gruyère, des pseu-
do-Emmental, des pseudo-Tilsit !

0 Nous sommes bien conscients dc
n 'être qu 'une minorité insignifiante
dans lc grand ensemble dc l'indus-
trie laitière confédérée. Si l'on nous
fait  cependant l 'honneur d'accorder
une place à la raclette VALAISAN-
NE à l'Exposition de Montréal, on
ne contestera pas la prétention que
ce soit dans un cadre approprié et
avec un fromage dc sûre AUTHEN-
TICITE.

O Quant aux emballages, il faut  que
vous sachiez que nous fa 'sons cou-
ramment  des expéditions Outre-Mer
Nous avons envoyé plusieurs années

des fromages à la colonie suisse du
Canada , à Montréal, pour fêter le
ler Août par la raclette. Et en Egyp-
te, et en Afrique equatoriale, avec
un emballage spécial, dit des TRO-
PIQUES.
Lorsque l'USF se ,retranche derriè-
re des motifs de sécurité de qualité
et d'emballages pour choisir libre-
ment sa source d'approvisionne-
ment, elle commet une offense gra-
ve à l'égard de la FVPL, de tous les
producteurs affiliés et lèse leurs
intérêts légitimes.

<5 Nous avons présentement 15 000 piè-
ces en nos caves. La production, cet
hiver, dépasse de 10 à 15 % celle
de l'an dernier. Il nous faut des
efforts extraordinaires pour assurer
les placements de toute la produc-
tion destinée au commerce.

Q Au titre de représentante des Fé-
dérations de producteurs et de mem-
bre de l'USF, nous vous demandons
d'intervenir énergiquement pour que
soit mis fin promptement à cette
hérésie et que l'on fasse appel pour
la suite des fournitures à l'abondan-
te réserve de produits authentiques
et de haute qualité que nous te-
nons à la disposition des fournis-
seurs attitrés de l'Exposition Uni-
verselle de Montréal. »

Et voilà ce qui se passe et de quelle
façon on s'occupe, en haut lieu, dn
placement, de la vente des produits de
qualité de notre canton.

— gé —

Point d orgue
VIVA V E R D I !

Milan 1859. Les patrouilleurs au t r i -
chiens font encore leurs rondes dans les
rues cependant que Victor-Emmanuel
est sur le point de libérer l'Italie du
Nord du joug étranger. Les graff i t i
anonymes crient sur les murs : « Viva
Verdi ! » Dans cette écriture, le grapho-
logue devine la main du proscrit , du
révolutionnaire, du patriote. Alors que
les Autrichiens, à la lecture de cette
exclamation, s'interrogent sur la ma-
nière de ralentir le zèle de Giuseppe
Verdi, ce compositeur lyrique tro ;i
téméraire, l'homme de- la rue saisit
pleinement la signification de ce « Viva
Verdi !»  : « Viva Vitlorio-Emmanucle.
Re D'Itaha ! » .

En 1859. bénéficiant sims nul doute
des circonstances politi ques . Verdi était
déjà célèbre. Fait rare dans l'histoire
de la musique, ses œuvres étaient ap-
plaudies dans l'Europe entière du vi-
vant de l'auteur. Le public et les cri-
tiques, ne tarissaient pas d'éloges pour
ce compositeur qui , avec Richard Wa-
gner, occupa la première place de la
scène lyrique européenne.

La France pourtant , sans cloute mé-
fiante à l'égard dc ce musicien ¦< trop
nationaliste » . ne suivit pa .s l' exemple
des autres pays. Si certains opéras de
Verdi furent  reçus avec succès à Pa-
ris, les critiques musicaux français
ne purent cacher leur désappointement .
Ils reprochèrent à Verdi d'abuser trop
largement , sans respect pour la musi-
que, du souff le  patriotique qui par-
courait l ' I ta l ie  au cours du XIXe siè-
cle , ils lui reprochèrent en outre ;el
se contredisant) d'imiter l' opéra alle-
mand (Wagner) plutôt que de se can-
tonner dans un style personnel. Il est
heureux qu 'après la seconde guerre
mondiale — alors que la lit térature
musicale italienne, allemande et an-
glaise avaient depuis de longues année.-:
déjà rendu hommage à Verdi , la re-
cherche de la vérité verdienne se soit
également faite en France pour mon-
trer au monde que Verdi fut  à la foi?
un fidèle patriote et un habile musi-
cien.

FIDELE PATRIOTE

Verdi, né en 1813, à Roncole, humble
bourgade paysanne dans la région ren-
due célèbre par « Don Camillo et Pep-
pone », fut d'une droiture exemplaire.
Le portrait qu 'en tracent tous ceux
qui se sont intéressés à lui, le mon-
tre acharné au travail , courageux et
volontaire après les innombrables dé-
boires qu'il a connus, autoritaire et
simple tout à la fois. C'est un pay-
san au sens propre du terme qui n'a
rien de péjoratif.

Ce paysan apporta d'une façon in-
telligente sa contribution à la patrie.
Dans presque chacune de ses œuvres
il mit une sorte d' « italianità » qui fit
de lui un héros national dont les airs
circulèrent sur les lèvres de tout pa-
triote. Considérant comme une insulte
à l'Italie le fait que les Français s'em-
parèrent de Tunis, en 1881, Verdi refu-

sa de produire « Simon Boccanegra ¦" k
Paris où cet opéra était demandé à
hauts cris. Suivant sans cesse l'évolu-
tion de la politique de son pays, il s'en
alla en Savoie, au cœur même du dé-
veloppement politique , lors de la décla-
ration de guerre par l'Autriche en
avril 1859. Verdi s'assura même d'une
mission politique officielle sur la de-
mande de l' assemblée nationale de
Turin , mission qui l' amena à rencon-
trer Cavour dans la capitale du Pié-
mont.

C'est plus en patriote qu 'en musicien
qu 'il ob t in t  de Cavour l' organisation
d'orchestres et de chœurs profession-
nels subventionnés par l'Etat à Milan ,
Home et Naples. Enfin , par amour pour
la patrie, il n 'hésite pas à écrire :
a Moins de compositeurs, d' avocats et
de médecins, plus de paysans, c'est
ce que je souhaite à mon pays ! »

Verdi sut toujours se défendre avec
succès contre les incessantes attaques
des censeurs autrichiens. Aucun de ses
opéras ne dut subir l' affront d'une cor-
rection étrangère, correction qui tenta
abusivement d'enlever aux œuvres de
Verdi l ' esprit patriotique qu 'il leur
avai t  donné.

Avec ¦< La ba t lag l ia  di Legnano »
(1849). il cilébra avec éclat la libéra-
lion (provisoire) dc Milan. Dès Iors,
le peuple lui donna ce titre significa-
tif  : « Il maestro délia rivoluzione i ta-
liana » . Ce maître de la révolution ap-
porta également à son pays d'origine
un soin tout particulier dans le travail
de la terre. Il posséda une propriété
qu 'il sut entretenir  méticuleusement,
s'intéressant en particulier au chômage
contre lequel il lutta avec toute la har-
gne d'un paysan. Dans l'une de ses
lettres, le compositeur national affirma
avec conviction : « Je veux rester ce
que je suis : un paysan de- Ron-
cole !

HABILE MUSICIEN

Mais, c'est avant tout , le musicien
que nous louons ici. Giuseppe Verdi
mérite cet éloge que la musicologie
française lui a trop longtemps refusé.

« Je suis le compositeur le moins
cultivé ! », disait Verdi , dans une de ses
lettres. Et il eut sans doute raison. Son
éducation musicale, il la doit presque
exclusivement à lui-même. Travaillant
sans relâche en autodidacte acharné,
se souciant peu de l'orthodoxie de sa
méthode, il parvint à une connaissance
innée de la chose musicale. C'est là
tout le miracle verdien : cette sponta-
néité naturelle. U sut profiter de son
génie primesautier, soignant et allant
jusqu 'à imposer ses principes à ses
proches collaborateurs.

Et parmi ces collaborateurs , citons
les différents librettistes avec lesquels
il travailla comme jamais ne le firent
ses prédécesseurs. L'imprésario, direc-
teur d'opéra , avait trop souvent ten-
dance à confier le texte d'un opéra à
un jeune écrivain inconnu ou à un
prétendu poète qui , pour peu d' argent ,
désirait se faire connaître. Avec Verdi ,
ce stratagème d'avare' ne prit guère. Le
compositeur ne donna son accord à
l'imprésario que lorsque le librettiste
sut lui donner entière satisfaction.

Notcns encore que jamais un com-
positeur ne s'est occupé comme Verdi
à la mise en scène. Assistant à chaque
répétition , il imposa sa rude autorité
uux chanteurs , directeurs de théâtres
et autres décorateurs. Suivant le tout
dans ses plus petits détails, il apporta
du même coup ce caractère personnel
que tout opéra verdien présente. Et
c'est en cela qu 'il f au t  louer cet habile
musicien , l' un des plus consciencieux
de tous les temps.

Verdi a subi d ' innombrables échecs
et celui qu 'il essuya à l' examen d'en-
trée au Conservatoire de Milan — qui ,
aujourd'hui porte son nom ! — n 'est
pas le pire. Il n 'est qu 'à se rappeler ses
« années de galère ». la malchance qu 'il
eut avec sa famille (il perdit ses deux
enfants  en bas-âge ainsi que sa femme),
ainsi que les démêlés politiques avec
la censure autrichienne. Mais, à cha-
que fois, en rude paysan , il sut rele-
ver la tête et poursuivre son œuvre
qui , aujourd 'hui , occupe une place de
choix dans la musique lyrique.

Comme ils eurent raison , les graffiti
des murs milanais , comme ils eurent
raison , tant musicalement que politi-
quement , de crier tout haut « Viva
Verdi ! »

ARPFaGE.

Sortie des pastoureaux
.SILURE. Le groupe de flûtistes Lea=
Pastoureaux de Sierre connaît actuel-
lement une activité débordante. C'est
ainsi que la sortie qui était prévue
pour dimanche 4 juin à Munster est
renvoyée au dimanche 11 juin en rai-
son de la journée des pupillettei. Lt
délai d ' inscript ion est reporté il jeudi
8 ju in .
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Exposition SUNBEAM
& ROOTES

juin 1967 - Ouverte sans interruption de 9 heures à 21 heures - Huit voitures

- Cinq nouveaux modèles.

Limousines et break d'une sobriété exceptionnelle :

% Sunbeam Hunter et Vogue, 9/80 CV
(0 Sunbeam Station-Wagon, 9/73 CV
1 725 cm3, 4 vitesses synchro. Carrosseries de sécurité , 4 portes, 5 places,
finition particulièrement soignée.
Et pour les amateurs de conduite sportive , des voitures qui ont fait leun
preuves en rallye :

1er, 2 et 3

différentes

# Sunbeam Alpine Mk V @ Sunbeam Imp Spori
1 725 cm3, 100 CV, 160 km./h. 2 carburateurs , 5/55 CV

# Sunbeam Alpine « Tiger » V 8 O Sunbeam Chamois
4,7 I., 200 CV, 200 km./h. Finition luxueuse, 5/42 CV

® Sunbeam Californian
Coupé fast-back , 5/42 CV

Moteur arrière aluminium, 875 cm3. Comportement routier stupéfiant
Chaque visiteur de notre exposition Sunbeam recevra un petit souvenir.

WÊrzr~~x~~*=<> WL M NOUVEAUi Taclies?¦*» ""̂  ^̂ ¦̂H"*"*M au restaurant

oVfk..- Manteaux de pluie et mi-saison «Aquarpel» 1 IP^̂ ^ il La Cascade
*Ê& Étt** TOUt«S teintes mode f Â Pissevache - Vernaya*

«tO"\*e ̂  M.___m \ \ T m \ \  Téléphone (026) 8 14 27

Ae 11 k If M à_ TOUS LES SOIRS

-̂  H iWM B RACLETTE
FRIBERCJ confection-nouveautés BLkXmiJm ">*™"-l„.-,
MARTIGNY- BOURG Téléph°ne °>26) 2 î8 " BBBËBÈÊÈÈUSÊÊffl _\ Dès l'automne . CARNO  ̂

& j
¦taannn HHaBBinKlIHHHI BfVSfl - ; Is^.-** - .- ;- ¦' '-iCLr^^ ' • f TT iwinafirr ~ rr -̂ KAKI HUH

à Naters (VS

siSi'K'KSSWBBMiM̂  ¦ n̂ n S9I
. .  cm ¦**

Fraises étr- ier ch°ix par pan|er d>env- 1 kg- fc!-oU

Saucisses à l'ail >« p^ 2.90

Cake crème- orange ia p|è« 2.50
A V E C  R I S T O U R N E !

^¦̂ ^¦•̂ ^^̂ ÎJl^̂ ^̂ Bg^M
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Couturières
ur machines, ha-
liles, bien rétri-
mées.
'lace à l'année,
^olsenet , rue du
Aôl e 32, Genève.
:él. (022) 31 67 30

P 95497 X

)n demande pour
ntrée tout de sui-
e ou à convenir,

une
jeune fille

iour le service du
na-room.
Jébutante accep-
ée.

h. à 19 h.

:él. (02S) 2 20 03
P 65719 S

)n cherche

bonne
coiffeuse

îcrire sous chif-
re PA 65713, Pu-
ilicitas, 1951 Sion

P 65713 S

OCCASIONS ROYALES
OPEL AMIRAL, année 1967
ROVER 2000 TC, modèle 1967
SUNBEAM Chamois Mark 11, 1967
MERCEDES 220 SE, 1963, état impeccable, peinture

neuve
MERCEDES 220 SE, 1962, parfait état, int. cuir
MERCEDES 180 D, très propre
MG 1100, 1965, garantie trois mois
MG 1100, 1964, parfait état , compte-tours
MG 1100, 1964, parfait état, couleur verte
MORRIS 1100, 1965, parfait état, garantie trois mois
MORRIS COOPER 1000, couleur verte, état de neuf ,

année 1966
AUSTIN 1100, 1963, moteur rénové
VW 1200, 1962, propre
OPEL 1700, Coupé, 1962, expertisée, parfait état
Une visite ou un essai vous convaincront. Pour cela
une seule adresse :

GARAGE LE PARC. 0. D'Andrès. 3960 Sierre
Agence Mercedes-MG-Morns
Tél. (0271 5 15 09 - 5 66 72.

Grands magasins AU CENTRE, Lausanne
cherchent

UN JEUNE DECORATEUR
Atelier moderne et bien équipé.

Faire offres avec curriculum vitae, copies de certifi-
cats, références et prétentions de salaire au service
du personnel dc la Société coopérative de consomma-
tion de Lausanne et environs, rue Chaucrau 3, 1004
Lausanne 17.

, P 940 L

Pi i»
cherche pour son service de
scripteurs automatiques (Fle-
xowriter).

une
eoéPiics
calme, adroite et habituée à
un travail précis. Une dacty-
lographie soignée est indis-
pensable.

En revanche, la sténographie n 'est pas
nécessaire, pas plus que des connais-
sances linguistiques particulières.

Le fait  de n'avoir jamais été en contact
avec des scripteurs ne doit pas retenir
de faire des offres , la maison se char-
geant de l'instruction de sa nouvelle
collaboratrice. Travail indépendant
dans un climat agréable.

Semaine de 5 jours.

Caisse de retraite ou de pré-
voyance. Place stable.

Veuillez adresser offres complètes,
accompagnées d'un curriculum vitae
et d'une photographie à la direction
générale de Publicitas, avenue des
Toises 12, Lausanne. (Prière de ne
se présenter que sur convocation).

On cherche

un
manœuvre

S'adresser à la
boucherie Obrist.
Grand-Pont, Sion.

P 32705 S

Personne de tou-
te confiance

^-'.-cherche
travail

dans ménage à
Martigny, à la
journée ou demi-
journée.
Ecrire sous chif-
fre PA 32727, Pu-
blicitas, 1951 Sion

P 32727 S

On cherche pour
Martigny

1 menuisier
capable de tra-
vailler seul.

Tél. (026) 2 31 02
P 65716 S

N o u s  cherchons
pour le ler juil-
let,

1 fille
de cuisine
1 apprenti
cuisinier

2
sommelières

connaissant les 2
services. Heures
et congés régu-
liers.
Hôtel Suisse, à
Saxon.
Tél. (026) 6 23 10

Hôtel de la Gare,
Vernayaz, cher-
che

1
sommelière

Débutante accep-
tée.
Entrée à conve-
nir.
Gain intéressant.

Tél. (026) 8 11 86
P 65712 S

Pour Martigny

Agréable travail pour dame com-
merçante comme

vendeuse alimentation
Indépendante, participation au chif-
fre d'affaire , mise au courant.
Discrétion assurée.

.adresser offres sous chiffre K
250491-18, à Publicitas, 1211 Genè-
ve 3.

P 270 X

Nous cherchons

1 CHAUFFEUR
Engagement à l'année.

Salaire intéressant.

Tél. (026) 5 36 13 et 5 35 53.

P 65703 S

Je cherche

gentille sommelière
pour café.

rél. (025) 3 60 49.
P 32614 S

Carrosserie Grossmann S. A.
Aigle, cherche

tôliers
en carrosserie

QUALIFIES
et employé(e)

de bureau
Se présenter ou téléphoner au No
(025) 2 23 74.

Ofa 06 108 02 L

Dn cherche pour la saison d'été

un portier
jn commis de cuisine

une fille
ou garçon d'office
une fille de salle

débutante
întrée tout de suite ou à convenir,
fêl. (026) 4 11 03.

P 30896 S

On cherche tout de suite

chauffeur-livreur
pour carburant, ayant connaissance des
camions Saurer.

Ecrire sous chiffre PA 32608 S, à Pu-
blicitas, 1951 Sion.

P 32608 S

On cherche pour la saison d'été ;
' date d'entrée à convenir,

SOMMELIERE
Débutante acceptée. Bons gages.
Ainsi que

JEUNE FILLE
âgée d'au moins 17 ans, pour aider
au commerce.

Faire offres au tea-room de la Pos-
te, à Morgins.
Tél. (025) 8 31 22.

P 32707 S

Nous cherchons

couple gérant cuisinier
pour foyer du soldat à Sion.

Faireloffres écrites au Département
social romand, 1110 Morges.

P133 L

Terrain à vendre à Sion

10.000 à 11.000 m2, quartier ouest,
à l'entrée de la ville, à proximité
CFF, accès facile pour camions, si-
tué entre deux routes.

Prix de vente : 200 fr. le m2. Con-
viendrait pour centre commercial ou
super-marché.

Ecrire sous chiffres PA 53245, à Pu-

blicitas , 1951 Sion.

P 338 S

____^ _̂ _̂|

A vendre

chambre
à coucher

complète en noyer
avec très bon ma-
telas.

Tél. (021) 61 62 04
P l i  L

Chalet
J'en cherche un
simple, 4 lits. 2
adultes et 2 en-
fants, 15 et 9 ans.
du 8 au 30 juil-
let. Alt. depuis
1.000 m.

P.-A. Henri Val-
lon-Millier, Cré-
têt 30, 1347 Le
Sentier (val. de
Joux).

P 36433 r .

Occasion

A vendre

pompe
à sulfater

avec cuve en plas-
tique.

Tél. (027) 8 15 01
P32715 S

A vendre

1 lot
de divans

Bas prix.
Ainsi que divers
meubles à liqui-
der.

L. Salomon, Re-
nens.
Tél. (021) 34 33 63,
34 33 62.

.Ofa 06 776 03 L

A vendre

Peugeot 204
modèle 65, bleu
clffr. Soignée.
Bwus: X, plus 4

'¦«phe*fc -è neige
' cloutés.

*Fr. 6.800.—

Tel (027) 2 38 23,
à partir de 18 h.

P 32265 S

A louer, immeu-
bles les Terreaux ,
à Saint-Maurice,

apparteniez
3 chambres, grand
hall, tout confort ,
ascenseur. Date â
convenir.

Téléphoner au No
(025) 4 16 19.

CHIEN

A vendre jeun e
teckel

noir et feu.

Tél. (027) 4 26 54

Opel
Record

modèle 58-59, en
bon état. Peinture
neuve.
Vendue experti-
sée.

Fr. 1.700.—

Tél. (027) 3 72 07

La Boutique est ouverte le lundi matin ! ! !

ENFIN toute la collection

m ensembles 2 pièces coton, Fr. 128
(A pantalons, dès Fr. 48.—
A robes, Fr. 74

Décisions de la Municipalité

Vente de fruits le dimanche
Dans sa séance du 24 mai 1967, le

Conseil municipal a, entre autres :
— délivré 6 autorisations de construire

et de transformer des bâtiments ;
— examiné plusieurs projets impor-

tants intéressant diverses construc-
tions ;

— accepté, pour mise à l'enquête pu-
blique, un plan de quartier déposé
par la CIVAF, à Châteauneuf ;

— engagé M. Pierre Salamolard en
qualité d' apprenti au service d© la
comptabilité ;

— décidé quelques achats et échanges
de terrains ;

— ratifié les comptes 1966 de la So-
ciété coopérative « Pro familia » ;

— procédé à diverses adjudications
pour le Centre administratif et
technique des Services Industriel s ;

— adopté le programme 1967 de ré-
fections de chaussées et trottoirs en
ville et de diverses routes de cam-
pagn e ;

— décidé la poursuite des études re-
latives à l' aménagement du nouveau
cimetière ;

— pris certaines mesures ayant trait
à l'hygiène publique ;

Décisions du Conseil communal de Savièse

VERS LA REFECTION DU TUNNEL
DU PRABE

Lors de sa dernière séance, le Con-
seil communal s'est occupé notamment
des principales questions suivantes :

Il a décidé :
— de fixer la « Débandia » samedi 10

juin 1987 ;
— de remercier la famille Louis Va-

rone, St-Germain, pour l'aimable
Invitation à la première messe de
leur fils le Père Jean Varone, la
quelle aura Heu à Savièse le 2
juillet 1967, à 10 heures. Les mem-
bres du Conseil et la population
tout entière se feront un plaisir et
un honneur de prendre part à cette
belle et grande cérémonie ;

— de donner une suite favorable à la
requête des éclaireuses St-Etienne
de Moudon pour établir leur cam-
pement au Mayen de la Zour, aux
conditions habituelles ;

— d'autoriser sous certaines conditions
et à titre de bien plaire les SI de

•*# Sion d'empruater-Hteg -tsrttrina et
chemins de la Bourgeoisie et de
la Municipalité pour le passage de
la conduite d'amenée des eaux po-
tables de « La Fille », de Planège
au réseau de distribution de Sion ;

— de charger la commission de se ren-
dre sur place pour examiner la
requête des frères A. et H. Dubuis
tendant à obtenir l'achat d'une

Concert de la fanfare
« Rosablanche »

NENDAZ — Nous avons le plaisir, d'an-
noncer à tous les mélomanes, bienfai-
teurs, amis et sympathisants de notre
fanfare, que celle-ci donnera un con-
cert en plein air, le samedi 3 Juin , à
20 h 45, à la cour de l'école de Bas-
se-Nendaz.

Cette innovation dans le cadre de
l'activité musicale de la « Rosablanche »
s'inscrit au programme de sa prépara-
tion à la fête cantonale des musiques
qui se déroulera à Sion, le samedi et
dimanche 10 et 11 juin prochains.

A l'issue des productions, une collecte
sera effectuée en faveur de la restau-
ration de l'église.

Invitation cordiale à tous.

Accident de travail
SION — M. Wlnteregg, employé à la
Maison Reichenbach, à Slon, s'est lais-
sé prendre un pouce dans une scie
circulaire. Il a dû recevoir les soins
d'un praticien.

GET » de Paris à la Boutique

E N F I N  une coupe impeccable

dans les costumes de bain et bikinis

et les ensembles de bain assortis !couture *l l9m ¦"»¦¦»"¦¦» MC MU ,M """«
Monthey - Tél. (025) 4 28 37

La Boutique est ouverte de midi à 14 heures tous les jou-s

instauré la limitation de la durée
du stationnement sur la périphérie
de la Planta d'après le système de
la zone bleue ; les places de sta-
tionnement ainsi touchées sont au
nombre d'environ 100. ;
voté d'autres décisions ayant pour
but de rationaliser le stationnement
des véhicules en ville et d'assurer

. la fluidité de la circulation ;
pris acte que le recours formulé
par quelques entreprises de taxis
concernant le stationnement en gare
a été écarté par le Conseil d'Etat ;
autorisé, à certaines conditions, les
tenanciers de l'hôtel du Cerf et du
Snack « City » à engager un or-
chestre durant la saison d'été ;
admis le principe de la vente de
fruits, le dimanch e, pendant la sai-
son touristique et chargé l'UCOVA
et la Société industrielle et des Arts
et Métiers d'en étudier les modalités
d'application.

L'Administration

Sion. le 31 mai 1967.

parcelle au Mayen de la Zour ;
d'approuver le projet de statuts du
Consortage de Prafirmln pour les
eaux potables ;
de ratifier la vente, sous certaines
conditions, d'une parcelle Inculte
de la Bourgeoisie sise en bordure
de la Morge ;
de donner notre accord pour la
stipulation d'un acte au nom de la
Commune concernant un passage à
Oure, terrain cédé par les proprié-
taires intéressés.;
de verser au comité d'organisation
du tournoi scolaire la subvention
habituelle ;
de remercier la commission de sa-
lubrité et la police cantonale pour
leur collaboration et le bon tra-
vail accompli pour l'amélioration et
l'hygiène de nos villages ;
d'entreprendre les démarches né-
cessaires pour la remise en état de
la voûte du tunnel du Prabé au
lieu dit « Tzandra » et de demander
son subventionnement. Le Service
cantonal des Am. fonc. est prié
<ie procéder-dès que possible à une
vislqn locale ;
d'installer un raccordement télé-
phonique à l'Ecole ménagère de St-
Germain.

Savièse, le 30 mai 1967.

L'Administration communale :
Juste Varone, secrétaire

Conférence
des évêques de Suisse

le 3 juillet
SION. — La prochaine conférence des

évêques de Suisse est fixée au 3 juil-
let , à Einsiedeln. Les propositions éven-
tuelles doivent être adressées avant le
15 juin , soit à Mgr Jelmini, Lugano,
président de la conférence ; soit au
secrétariat de la conférence des évê-
ques suisses (avenue de la Tour , 1950
Sion). Il ne sera pas possible de tenir
compte des propositions faites après
cette date.

Sont habilités à faire des proposi-
tions :
1) Les membres de la conférence ;
2) les Associations reconnues par la

conférence et ayant une importance
nationale ;

3) les autres Associations et les parti-
culiers doivent adresser leurs pro-
positions à l'évêque diocésain , qui
jugera personnellement si l'objet qui
lui est soumis doit être inscrit à
l'ordre du iour de la conférence.

co«VxVV
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12 jeunes handicapés du Vietnam
SION — « Terre des Hommes » com- "*¦ 

1 ^l»  ̂ * J- 1 -J 4>^. *me nous avons déjà eu l'occasion d'en Cl Ï~lf~}7~fc1 I *\ É ï  tf"^ ^ l "l ffcïlparler à plusieurs reprises dans notre *¦*• ¦*¦ M.M.\mW WJM. u/mMrM. \M.̂ s k-Zi^-F-l-J.
journal , a entrepris une grande action ¦*-
en faveur des enfants du Vietnam, gra-
vement atteints dans leur santé.

« Terre des Hommes » est une fédé-
ration internationale qui comprend des
associations dans les pays suivants : la
Suisse, le Luxembourg, la France,
l'Allemagne, l'Italie, la Hollande, l'Algé-
rie et le Vietnam. Les Etats-Unis et
l'Australie ainsi que le Canada , ont
demandé à pouvoir adhérer à la fé-
dération.

L.\ FEDERATION SUISSE

Elle est formée des sections des can-
tons de Vaud , Neuchâtel, Lucerne, Zu-
rich, du Valais et Genève.

La section du Valais remplit le rôle
d'un organisme d'accueil. Les grands
malades séjournent dans notre canton
le temps d'une brève quarantaine avant
d'être répartis dans d'autres hôpitaux
spécialisés.

Au mois de décembre 1966, 12 en-
fants (des anciens poliomyélitiques), ont
fait un bref séjour à l'hôpital de Sion.
Us ont été transférés ensuite au cen-
tre de rééducation de Milan.

DE VALERE A TOURBILLON
¦ m m a ¦ mL'ère des « mini »

Nous avons atteint l'ère interpla-
nétaire. Dans un proche avenir , des
voyages seront organisés vers les
astres.

Tout Change , tout évolue , tout
est possible.

Mais de l'autre côté de la bar-
rière — il y a toujours une bar-
rière pour délimiter les extrêmes —
se rencontre le phénomène opposé.
Le monde est f r a p p é  par le maxi-vi-
rus du mini. La mini-jupe, le mi-
ni-pull , ont fa i t  leur apparition. C' est
une question d'économie a f f i rmen t
les uns.

C'est une question d' esthétique ,
disent les autres. Il  y a donc des
divergences marquantes au départ.  I l
n'a pas été possible non iilus de
f i x e r  une mesure standard pour la
mini-jupe. De multiples variantes
ont élé retenues. Mais ce qui est
certain c'est que cette mesure ne dé-
passera jamais la taille des « Pé-
rettes » légères et court vêtues. Mais
il est constaté que les accessoires
vestimentaires s'amenuisent rapide-
ment.

Sur le marché ont été lancées les
mini-mini-voitures. Les risques de la
compétition sont moins grands et
surtout cela est moins pénible pour
les concurrents.

Tout devient du mini !
Chacun attend auec beaucoup de

patience l'introduction de la mini-se-
maine de travail , avec tout de même
un maxi-salaire.

Le.s vedettes , les stars , convoitent
une mini-taille. Il  f au t  plaire , U f a u t
paraître. Pour cela il esl indispensa-
ble de s'éloigner des dimensions
communes. Les extrêmes paient bien
plus.

La miniaturisation suscite des mi-
racles. Le vrai miracle , c'esl préci-
sément d' enregistrer les penchants
pour tout ce qui est mini.

On connaît le point de départ; pour
la ligne d'arrivée , attendons encore !

I l  y aura certainement de mn.xi-
surpriscs...

— fié -

UN SECOND GROUPE
DE GRANDS HANDICAPES

Le 14 mai dernier, un second groupe
de 12 enfants de 11 à 16 ans, des grands
handicapés, sont arrivés par la voie des
airs directement du Vietnam. Deux jeu-
nes filles devront être soignées pour
des malformations cardiaques. Trois
d'entre eux devront subir des opérations
de greffe par suite de graves brûlures.
Les autres sont tous des jeunes atteints
de poliomyélite.

Hier, en fin d'après-midi, grâce à
l'amabilité du Dr J.-Jacques Pitteloud
et du directeur de l'hôpital, M. Bor-
net , il nous a été possible de recevoir
ces précieux renseignements et de ren-
dre une brève visite à ces malheureux
handicapés qui quitteront notre hôpital
le vendredi 2 juin , soit pour l'Alle-
magne, soit pour Lausanne.

DE TRES GRANDS FRAIS
« Terre des Hommes » assume tous

les frais. Pour les 250 enfants se trou-
vant dans notre pays, il y a une dépense
moyenne de 4500 frs par jour. Il faut

Deux charmantes  jeunes  f i l l e s  a t te in tes  de m a l f o r m a t i o n s  cardiaques

Le coin d'humour d'Arolas
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relever que les établissements hospita-
liers appliquent des tarifs réduits et
que les soins sont donnés gratuitement.
Ceci met en valeur le geste accompli
par l'hôpital de Sion.

DES MALHEUREUX,
MAIS TRES ATTACHANTS

Ces jeunes Vietnamiens estropiés,
handicapés, sont adorables, attachants.
Ils sont accompagnés d'infimières de
leur pays. Lors de leur prochain dé-
part, des larmes vont couler. En quel-
ques jours, ces pauvres déshérités ont
acquis une très grande sympathie de
la part de tous ceux qui se sont oc-
cupés d'eux.

Et dire qu 'il y en a tant d'autres
encore qui attendent pour venir en Eu-
rope et y recevoir des soins. Prochaine-
ment une équipe d'Algériens va arri-
ver en Valais.

Tous ceu x qui ont la possibilité de
contribuer à cette belle action peuvent
adresser leurs dons au compte de chè-
que 19-8045 « Terre des Hommes ».

- EEJJHBSÊ El
Du lundi 29 mai au dimanche 4 juin

Christopher Lee - Roger Hanin
Marie Versini dans

Les 13 fiancées de
Fu-Manchu

frissons, terreur, suspense, captivant de
la première à la dernière image

Parlé français - Eastmancolor

Du mardi 30 mai au dimanche 4 juin
Tony Curtiss et Jerry Lewis, dans

Boeing-Boeing
Un film drôle, mené tambour battant

Parlé français - 18 ans révolus
Technicolor

Du mercredi 31 mai au dimanche 4 juin

La grande muraille de Chine
Une superproduction, un film fabu-
leux, des milliers d'acteurs.

Parlé français - 16 ans révolus
Scope - couleurs

Jusqu"a dimanche 4 - 1 8  ans rev.

La passion d'un célèbre avocat...

La seconde vérité
avec

Robert Hossein et Michèle Mercier

Jusqu'à dimanche 4 - 16 ans rév.
Le film de toutes les émotions fortes

Jerry Cotton agent F.B.I.
avec George Nader et Sylvia Pascal

Ce soir RELACHE
Samedi et dimanche

L'attaque dura 7 jours

Deux édifices qu'il faut protéger

SIERRE . — Qui ne connaît pas le
charmant village de Loc, perché dans
un magnifique vignoble au-dessus de
la ville du soleil ? En arrivant dans
ce village, l'on est frappé par la sim-
plicité des constructions, l'accueil cha-
leureux dc sa population et surtout
nous sommes pris par celte odeur du
vigneron. Chaque famille , qu 'elle ha-
bite Randogne , Mollens , Bluche ou
Venthône possède son petit bout de
vigne dans ce petit coin heureux.

Mais si Loc -possède en quelque sorte
une petite merveille de la nature , son
très ancien château est aussi l'objet
d'une réelle curiosité. Cette construc-
tion , qui il y a quelques années, ser-
vait d 'habitat ion à des personnes de
l' endroit , est actuellement dans un état
qui laisse â désirer. Nous savons tou-
tefois que nos autorités et le Heimai-
schutz sont désireux de faire quelque

Aujourd'hui : RELACHE
Samedi - dimanche : RIO CONCHOS

Jeudi ler - 16 ans révolus
Un film de guerre avec Tony Curtli

La patrouille infernale
Dès vendredi 2 - 1 6  ans révolui

Un spectacle inédit, percutant...

Le Saint sème la panique

Aujourd'hui RELACHE
Dès vendredi 2 - 1 6  ans révolus

Frank Sinatra et Trevor Howard, dani
L'express du colonel von Ryan

Aujourd'hui RELACHE
Dès vendredi

Compartiment tueure

Ce soir à 20 h. 30 - 16 ans rév.
Roger Hanin et Jean Lefebvre, dam

Le solitaire passe à l'attaque
Un film d'action qui a tout pour
plaire !

Scope - couleurs

Jusqu 'à dimanche 4 - 1 6  ans rév.

Catherine Deneuve, Georges Chakini
et Françoise Dorléac, dans

Les demoiselles de Rochefort
La fameuse comédie musicale de J,
Demy.

Un inoubliable spectacle !
Scope - couleurs

Ce soir à 20 h. 30 - 18 ans rev.
L'œuvre maîtresse de Vadim

La curée
avec Jane Fonda et Peter Me Enen

chose afirf de préserver le château. Es-
pérons vivement que tel sera le cas
et que d'ici peu Loc aura un visage
encore plus séduisant.

Un peu plus loin , à Corin. la nou-
velle et magnifique chapelle a été éri-
gée dans un style moderne. C'est une
véritable réussite de l' architecture e>
les habitants  du village sont fiers de
posséder une aussi belle maison du
Seigneur. Mais à quelques mètres de
là. la petite et vieille chapelle atten d
son sort avec angoisse. Les uns veu-
lent sa mort alors que d'autres font
tout pour la garder vivante. Espérons
que là aussi les efforts du Heinw*
schutz soient couronnés de succès pour
le plus grand bien d'une région qui a

besoin d'avoir en son fief des objet»
de curiosité et surtout des édifies»
classés historiquement.

NOTRE PHOTO : le château de Loc-
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Un véritable temps hivernal dans le Haut-Valais

BRIGUE. — Alors que dimanche der-
nier , on enregistrait une chaleur étouf-
fante dans le Haut-Pays , depuis le
début de la semaine la région est
« agrémentée » par une véritable tem-
pérature hivernale. Les sommets envi-
ronnants sont de nouveau recouverts
de neige fraîche qui serait même des-
cendue jusqu 'à Brigue si un vent froid
n'y avait pas soufflé avec violence .

Dans les vallées latérales et dans
les principales stations on se plaint
également de ces extraordinaires con-
ditions atmosphériques qui — à n 'en
pas douter — sont un obstacle cer-

Pacem in Terris II Genèv e, dernier jour et clôtura

Pour une nouvelle conférence
A l'occasion d'une conférence de

presse tenue mercredi dernier , jour
de la conférence de Pacem in Terris II ,
à Genève, qui a groupé environ 340
personnalités pbliti ques , religieuses et
intellectuelles du monde entier , le gé-
néral Said Uddin Khan , ancien chef
des forces de sécurité des Nations
Unies, déclara que plusieurs pays du
Sud-Est asiatique, dont les Philippines ,
l'Indonésie, le Pakistan , le Laos et le
Cambodge avaient demandé au Centre
pour l'étude des institutions démocra-
tiques d'organiser une nouvelle confé-

Nouvelles de
Une voiture articulée de 200 places

nouveau joyau du Montenvers
CH.AMONIX — La cie du chemin de
fer du Montenvers - Mer de glace ,
l'une des plus anciennes remontées
mécani ques de la région ne cesse de se
maintenir au goût du jeur. Depuis
une dizain e d' années , nous avons vu
îes vieux tacots à vapeur remplacés
par de puissantes locomotrices élec-
tri ques, puis l' avèn ement du wagon vo-
lant qui relie l' esplanade du Monten-
vers au glacier , la modernisation de
l'aiguillage et maintenant la Société
vient d'acquérir une nouvelle voiture
articulée comprenant 2 éléments por-
tés chacun par 2 trains de boggies. 200
touristes y prendront place. Le ler
élément était arrivé il y a quelques
jours et le 2ème hier matin. Ce wagon
géant de 19 mètres de long sera tracté

Un voyage de noces interrompu par un Incendie

Un chalet entièrement détruit
CHAMONIX — Un violent incendie a
éclaté, dans le courant de l'après-midi ,
tout près du col des Montets , à 1.400
mètres d'altitude , détruisant entière-
ment un chalet de bois situé dans une
fo-êt derrière l'hôtel du Col. Cette
maison appartenait à M. Villaret , de
Néron , dans l'Ain. Ce dernier l'avait
mis à la disposition de M. Peter Bul-
kley et de sa jeune épouse Gillian.

Lorsque les deux je unes gens des-
cendirent 'à A-genticres, ils ne remar-
quèrent rien d'ano-mal. Ce n'est qu 'à

La Fédération française de la montagne se
penche sur le prob lème de la Société

chamoniarde de secours
CHAMONIX — Il y a quelques jours ,
comme le « NR » l'a signalé , la So-
ciété chamoniarde de secours en mon-
tagne tenait à l'Office du tourisme de
Chamonix une assemblée générale
extraordinaire , à la suite de la pro-
mulgation de deux arrêtés préfecto-
raux relat ifs à la création du poste de
directeur des secours et à l'extension
du rôle du comité technique. M. Jean
Franco , directeur de l'Ecole nationale
de ski et d' alpinisme et président de
la Commission nationale de secours
en montagne avait été désigné à cet-
te place.

D'autre part , la SCSM se trouve
dans une situation financière des plus
délicates : son déficit est de 75.000 frs
Elle est actuellement dans l'impossi-
bilité de régler les 53.000 francs de
primes d'assurances , et la Fédération
avait fait savoir qu 'elle ne pouvait
assurer les sauveteurs chamoniard s,
tant que cette dette n 'avait pas été
réglée. Rappelons que ce déficit est
consécutif aux 2 opérations de sau-

tain pour le démarrage de la saison
touristique.

Les travaux de déblayage de la Fur-
ka et du Grimsel subissent également
les conséquences de ces intempéries
et l'on n 'y avance qu'avec de grandes
difficultés. En outre , on nous apprend
à ce sujet que les équipes respectives
placées sur les deux artères se trou-
vent à environ 4 km au-dessus de
Gletsch et qu 'il faudra compter une
bonne quinzaine encore avant que ces
deux passages soient ouverts à la cir-
culation automobile.

sur le Sud Est asiatique
rence, dont le sujet devrait etre la
neutralisation de leur région.

Le Centre aurait accepté en principe
une telle conférence à laquelle de-
vraient participer également les trois
belligérants du Vietnam. Aucune date
n 'a pu encore être fixée mais l'inté-
rêt d'une telle action obligerait les or-
ganisateurs à la provoquer le plus tôt

Chamonix

par une locomotive Diesel qui est at-
tendue fin juin.

Cette machine qui roulera à la mê-
me vitesse que les ramea actuelles
sera surtou t utilisée en fin de saison
après le démontage des catainers. Ain-
si la saison de la Mer de glace com-
mencera plus tôt le printemps et con-
tinuera tant que l'épaisseur de la nei-
ge ne stoppera pas le trafic.

Ce nouveau wagon arrive de Greno-
ble et a été transporté par la route
par une entreprise Albertvilloise.

Chaque élément pèse 6 tonnes. Avec
les 5 rames électriques existantes, le
parc du Montenvers est certainement
l'un des plus importants en haute
montagne.

15 heures, qu'Us aperçurent des flam-
mes provenant du chalet.

Us se précipitèrent mais entendirent
bientôt des explosions dues probable-
ment à des bouteilles de gaz. Les pom-
piers furent aussitôt prévenus mais
lorsqu 'ils a-rivèrent, tout était en feu.
Les sapeurs de Chamonix et d'Argen-
tières eurent les plus grosses diffi-
cultés à circonscrire ce sinistre, d'au-
tan t plus que seul un petit chemin
peur piétons y donnait accès.

Le chalet a été entièrement détruit.

vetages de l'Aiguille du Dru, celles des
Yougoslaves en 1965 et des Allemands
cn 1966.

Samedi, à l'ENSA, les présidents de
sociétés de secours en montagne te-
naient en présence de M. Lucien De-
vies, président de la FFM, une réu-
nion où il fut principalemen t question
de la situation de Chamonix.

Dimanche, MM. Dévies et Franco, le
Docteur Dartigues, président de la
SCSM, M. Germain , président de la
Société grenobloise et M. Gazagnes,
secrétaire général de la SCSM se re-
trouvaient à nouveau et examinaient
par le détail ce problème qui devra
trouver une solution avant la saison
alp ine.

On sait également que les guides de
Chamonix ne veulen t à aucun prix
être sous la tutelle d'un directeur.
Quoi qu 'il en soit , le 10 juin prochain ,
une réunion nationale doit avoir lieu
à Paris et certainement un accord in-
terviendra.

F. C.

Feu ouvert
pour le F0

On nous signal e que la ligne du
chemin de fer FO — interrompue
durant l'hiver entre Oberwald ct
Andermatt — reprend aujourd'hui
son activité sur tout son parcours.
Aussi bien du côté valaisan qu 'ura-
nais , on a travaillé ferme pour en
arriver là. Aussi, félicitons les dif-
férents artisans de cette entreprise
qui a exigé d'énormes efforts.

Souhaitons encore grands succès
à ce romantique train de montagne
qui ne va pas tarder à transporter
d'innombrables touristes dans cette
incomparable région du glacier du
Rhône.

possible. Cette nouvelle fut accueillie
avec intérêt par les participants et le
public suivant de près Pacem in Ter-
ris II. M. Harry S. Ashmore, vice-pré-
siden t du Centre, souligna pour sa
part que cette initiative était la preuve
que des dialogues divers et aux con-
séquences fructueuses résultaient ainsi
d'une telle convocation.

LE DIALOGUE SE POURSUIT
Une série de personnalités prirent

d'autre part la parole dans le cadre
du programme fixé pour ce jour de
clôture. Parmi les plus importantes
on peut noter : M. J. Kenneth Gal-
braith , des Etats-Unis, professeur d'é-
conomie à l'Université de Harward , M.
J.L. Hrmodadka, professeur de théolo-
gie à l'Institut oecuménique de Pra-
gue et M. R. Masamichi Inoki, du Ja-
pon , professeur de sciences politiques à
l'Université de Kyoto.

Les interventions de ces personnalités
eurent pour thème l'interdépendance et
furent suivie, l'aprèagnidi , par une dis-
cussion générale? "'cîfWth'ée par ' le TWr
Robert Hutchins, président du Centre.

RESULTATS

Quel que soit l'intérêt des sujets trai-
tés, la qualité des interventions et de
ceux qui les firent , la conférence Pa-
cem in Terris II démontra l'utilité d'un
tel dialogue.

Comme toute la conférence a été
enregistrée et qu'un film en couleur
en a été réalisé, tou t un matériel audio-
visuel en sera publié par le Centre
dans les quelques semaines à venir, ce
qui permettra une large pénétration
des échanges et des conclusions for-
mulées. Après une certaine décanta-
tion de cette matière, nous aurons l'oc-
casion de revenir avec plus de détails
sur certains éléments importants.

Roger Enzler

Le gênerai De Gaulle
à Venise

VENISE. — « Magnifique, somptueux,
incomparable. Vous êtes le maire de
la plus belle ville du monde », a dé-
claré mercredi soir le général De Gaul-
le, président de la République fran-
çaise, à M. Giovanni Favaretto Fisca,
maire de Venise.

Le général, qui visitait la cité des
doges pour la première fois dans sa
vie, a fait son entrée dans Venise à
bord d'une vedette qui l'a conduit , à
travers la lagune, de l'aéroport de
Marco Polo à l'hôtel Gritt où il résidera
pendant son séjour de vingt-quatre
heures.

Pour cette visite de caractère stric-
tement privé, le général De Gaulle
avait été accueilli avec quelque solen-
nité à l'aéroport Marco Polo. Des ca-
rabiniers au bicorne à plumet bleu et
rouge rendaient les honneurs.

Congo : une
religieuse assassinée

KINSHASA. — On apprend mercredi
qu 'une religieuse des missions protes-
tantes du Congo a été assassinée, la
semaine dernière , par des rebelles con-
golais, dans les environs de Kisangani ,
dans l'Etat du Congo.

D'autre part , on indique de source
bien informée qu'un prêtre catholique
hollandais qui , pendant trente-trois
mois avait été gardé comme otage par
les rebelles, en même temps qu 'une
religieuse britannique récemment as-
sassinée, a pu être libéré au cours
d'une offensive des troupes gouverne-
mentales dirigée contre les rebelles , à
240 kilomètres au sud-ouest de Kisan-
gani.

Honneur
à la fanfare municipale
TOURTEMAGNE — C'est avec plaisir
que nous apprenons que la fanfare
municipale de Tourtemagne, la « Vic-
toria », vient d'être l'objet d'une flat-
teuse invitation de la part des orga-
nisateurs du prochain « corso fleuri »
de Nice. En effet , ce groupement mu-
sical représentera les villages haut-
valaisans dans cette grandiose mani-
festation de la Riviera française. Pour
cette occasion , les musiciens de Tour-
temagne préparent assidûment un pro-
gramme de choix sous l'experte direc-
tion de M. Salzgeber, caporal trom-
pette. Comme il ne leur est pas donné
tous les jours de faire un tel dépla-
cement, les membres de la fanfare
haut-valaisanne feront encore un saut
jusque dans la Principauté de Monaco
où ils auront la possibilité d'égayer les
sujets de la princesse Grâce. Félici-
tons la « Victoria » de Tourtemagne
et souhaitons-lui de nombreux succès
dans son voyage en terre étrangère.

Madame Mariette COTTENTIN-BEAU,
à Chablis (France) ;

Monsieur et Madame Bruno MOTTET-
COTTENTIN et leurs enfants Marie-
Lucie et Philippe, à Evionnaz ;

Madame Marie METT.AN-COTTENTIN,
à Evionnaz ;

Monsieur et Madame Oscar MOTTET
et leurs enfants , à Genève ;

Mademoiselle Anaïs SAVINI, à Evion-
naz ;

Madame veuve M a d e l e i n e  BEAU-
FRAPPE, à Chablis ;

ainsi que les familles parentes, alliées
et amies, ont la grande douleur de
faire part du décès de

Monsieur
Eugène C0TTENTIN

médaillé militaire

leur très cher époux , père, beau-père,
grand-père, frère beau-frère, oncle,
grand-oncle, neveu, cousin et ami, sur-
venu le 30 mai 1967 dans sa 66e an-
née après une longue maladie coura-
geusement supportée et muni des sa-
crements de l'Eglise.

L'ensevelissement aura lieu à Cha-
blis (France), le 2 juin , à 15 heures.

LE SYNDICAT D'ELEVAGE BOVIN
DE COLLOMBEY-MURAZ

a le regret de faire part du décès de

Madame
Angèle DORIG

née VANNAT

épouse de son fidèle et dévoué se-
crétaire.

L'ensevelissement aura lieu à Vion-
naz le vendredi 2 juin 1967, à 10 h

Très touchée par les nombreuses
marques de sympathie reçues lors de
son grand deuil , la famille de

Monsieur
René CHATRIAND

prie toutes les personnes qui , par leur
présence, leur témoignage, leurs en-
vois de fleurs et de couronnes ont pris
par à sa peine , de trouver ici l'expres-
sion de sa reconnaissance.
Leytron , le 31 mai 1967.

Très touchée par les témoignages de
sympathie et d'affection reçus, la fa-
mille de

Monsieur
Gottlieb MARTY

remercie toutes les personnes qui onl
pris part à son grand deuil par leur
présence, leurs dons en messes, leurs
envois de fleurs ou leurs messages et
leur exprime sa très vive reconnais-
sance.

Varone , le ler juin 1967.

La famille de

Monsieur
Henri VAIR0LI

à Martigny

remercie toutes les personnes qui ont
pris part à son deuil.

Profondement touchée par les
nombreux témoignages de sympa-
thie reçus, la famille de

Monsieur

Marcel DONDAINAZ
remercie très sincèrement toutes les
personnes qui , par leur présence et
leurs messages se sont associées à
son grand chagrin.
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La famille de

Madame
Elizabeth TERRAN0

touchée par "les marques de sympathie
témoignées dans son deuil , exprime sa
reconnaissance à toutes les personnes
qui ont compati à sa douloureuse
épreuve.

Sion, juin 1967.
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Monsieur Béat DÛRIG, son fils et ses
filles Bernadette, Marguerite, Mar-
celle et Elisabeth , à Vionnaz ;

L'abbé Meinrad VANNAY, révérend
curé, à Saint-Léonard ; .

Mademoiselle Marcelle VANNAY, à
Saint-Léonard ;

Madame et Monsieur Léonide GUE-
RIN et leurs enfants, à Vionnaz et
Monthey ;

Monsieur et Madame Léonce VAN-
NAY et leurs enfants, à Vionnaz ;

Madame Veuve Claire COQUOZ-VAN-
NAY et ses enfants , à Evionnaz, Bex
et Saint-Maurice ;

Monsieur Johann DORIG, à Meisters-
ruti , Appenzell ;

Monsieur Jakob DORIG-HUG et ses
enfants, à Bronschhofen, Saint-
Gallen ;

Madame Veuve Kathrina HEEB-DO-
RIG et ses enfants, à Altstadten ,
Saint-Gallen ;

Madame Mina STEINER-DORIG et
leurs enfants, à Benken, Saint-Gal-
len ;

Madame Jda EUGSTER-DORIG et
ses enfants, à Wil, Winterthour et
Lausanne ;

Révérende sœur Hilaria DORIG, à
Blschofszell ;

Mademoiselle Magdalena DORIG, à
Appenzell ;

ainsi que les familles parentes, alliées
et amies, vous font part de leur gran-
de épreuve causée par le décès de

Madame
Angèle DORIG

née Vannay
leur très chère épouse, maman , sœur,
belle-sœur, nièce, tante et cousine, re-
tournée à la maison du Père, le 30 mai
à l'âge de 48 ans, après une longue et
douloureuse maladie, acceptée avec foi
et résignation et munie de tous les sa-
crements de la Sainte Eglise.

La sépulture se déroulera à Vion-
naz, le vendredi 2 juin 1967, à 10 h.

Priez pour elle et pour sa famille.

Cet avis tient lieu de lettre de faire
part.

EN CAS DE DEUIL
les Pompes funèbres E Naefen
9, rue du Grand-St-Bernard
Martigny-Ville
se chargent de toutes les formalités.

Cercueils - couronnes - croix
Corbillard automobile

Téléphonez au ¦¦ !! —^^^yyw^^^^-̂ ^a^^^^



N O UV E L L E S  SUIS SES
Un vampire

est condamné
à 2.000 frs d'amende
SAINT DOMINGUE — Une Domi-
nicaine d'âge moyen a été condam-
née à une amende de 2.000 francs
suisses, après avoir été reconnue
coupable d'être un vampire. Un tri-
bunal local était convaincu du fait
que Mathilde Contreras a mordu
une fillette de quatre mois qui dor-
mait et qu 'elle lui a sucé le sang,
mais celle-ci récuse les faits. Les
rites du Vaudou de la magie noire,
utilisant souvent ce genre de pra-
tiques, ne sont pas inconnus dans
cette République des Caraïbes.

L avion à géométrie variable
ii

L'avion de combat le plus controversé de la R.A.F. vient d'être montré en
Grande-Bretagne. C'est l'avion que le gouvernement travailliste britannique a
décidé d'acheter pour la R.A.F., en remplacement de l'avion anglais TSR-2.

Cet avion de combat , le F- l l l , construit en Amérique, peut replier ses ailes,
de sort e qu'il peut atteindre 2 fois  et demie la vitesse du son. 50 appareils de ce
genre ont été commandés pour la RAF au prix de 30.000.000 f r s .

Voici l'auion de combat F- l l l  qui peut replier ses ailes et qui actuellement
est exposé au meeting du Bounget.

Un autocar se renverse
STUTTGART — L'un des accidents de alors qu'il roulait à près de 100 kmh.
la route les plus meurtriers que l'Aile- Onze morts et trente-et-un blessés gra-
magne ait connus s'est produit, hier vement atteints ont été retirés des dé-
soir, sur l'autoroute Stuttgart-Munich, bris de l'autocar; certains voyageurs
Un autocar britannique transportant 42 ont du être dégagés au chalumeau,
passagers a dérapé et s'est renversé Un témoin, chauffeur de camion, a

L'état de siège
sauve 15 terroristes de la prison

LINZ — Le tribunal de Linz (Haute- Us avaient été accusés de détenir des
Autriche) a acquitté Norbert Burger explosifs en vue de fomenter des at-
et ses 14 co-accusés, dans l'affaire de tentats dans le Haut-Adige.
contravention a la loi autrichienne sur
les explosifs et la sécurité de l'Etat.
La raison de cet acquittement est qu'il
y a état de siège dans le Haut-Adi-
ge, d'où excuse absolutoire, et que ce
complot était dirigé exclusivement con-
tre la surête de l'Eta t italien.

Burger et ses 14 co-accusés avaient
déjà été acquittés par un tribunal de
Graz, dont la sentence avait été cas-
sée pour mauvaise information du jury.

Asile politique
pour un diplomate

hongrois
WASHINGTON. — Le Département
d'Etat a annoncé mercredi que les Etats-
Unis avaient accordé l'asile politique
à un second membre de l'ambassade
de la Hongrie à Washington. Il s'agit
de M. Erno Bernât , troisième secrétaire
d'ambassade, dont la demande d'asile
politique a suivi celle du chargé d'af-
faires, Janos Radvanyi , formulée le
17 mai.

La tension à Aden
ADEN. — Le porte-avions bri tannique
« Hermès », qui avait quit té Aden il
y a dix jours pour l'Extrême-Orient ,
est r e v e n u  hier dans ce port
« en raison de la situation qui règne
actuellement dans le Moyen-Orient »,
a déclaré un parte-parole britannique.

D'autre part , les manifestations anti-
juives se poursuivent dans la ville et
un hôtel appartenant à un juif a été
incendié hier. La nuit  dernière, un ma-
gasin avait été également la proie des
flammes.

Enfin , le « Flosy » a décidé une grève
générale pour demain en appui au pré -
sident Nasser contre Israël.

Les navires russes passent le Bosphore, ceux des Etats-Unis le canal de Suez

Les CSA proposent une stabilisation du conflit
NEW YORK — Voici le texte du pro-
jet de résolution sur la crise du Moyen-
Orient déposé mercredi par les Etats-
Unis sur le bureau du Conseil de Sé-
curité. Le Conseil doit se réunir à
20 heures et les Etats-Unis sont parmi
les orateurs inscrits avec la Jordanie,
l'Irak et le Japon.

« Le Conseil de Sécurité,
» ayant examiné le rapport du se-

crétaire général ,
» ayant entendu les déclarations des

parties, préoccupé de la gravité de la
situation au Moyen-Orient, notant que
le secrétaire général a, dans son rap-

du Haut-Adige

Pas de tribunal Russel!
au Danemark

COPENHAGUE — Le premier ministre
et ministre des Affaires étrangères
danois, M. Jens Otto Krag, a fait sa-
voir par lettre au « Conseil danois
Bertrand Russell » que le gouverne-
ment danois, « le cas échéant, utilise-
rait les moyens légaux » pour empêcher
que le tribunal Russell tienne sa pro-
chaine session au Danemark.

Déclaration de M. Harold Wilson aux Communes

(de détroit de Tyran restera ouvert))
Les divergences au sein de l'ONU risquent de la rendre impuissante

LONDRES — C est par l intermédiaire des Nations Unies Le premier ministre a toutefois refuse de donner des
que la Grande-Bretagne s 'e f forcera , en premier lieu , de précisions sur l'action que son gouvernement préconiserait
garantir le principe dit libre passage par le détroit dc si les e f f o r t s  de l'ONU échouaient et si la « déclaration
Tiran, a déclaré , hier soir, M.  Harold Wilson , concluant commune » des puissance;, maritime."! ne su f f i sa i t  pas pour
le débat extraordinaire des Communes sur la crise du assurer la liberté de la navigation dans le g o l f e  d'Akaba,
Moyen-Orient. En dépit  du rejet, de la proposition française de consul-

Mais , a-t-il ajouté , en raison des divisions profondes qui tations à un échelon élevé entre les quatre puissances,
existent au sein du Conseil de Sécurité , il n'est pas cer- l'ONU peut encore seruir de cadre à des consultations
tain que ce principe soit garanti par l 'ONU. Aussi la quadripart i tes , a encore déclaré le premier ministre.
Grande-Bretagne s 'esl-elle engagée dans des consulta- M.  Wilson s'est prononcé, une f o i s  de plus , en f a v e u r
tions avec les puissances maritimes, en vue d' obtenir une d' une présence de l'ONU au Moyen-Orient pour y assu-
« déclaration commune » réa//irmant le caractère in- rer la paix. Les Arabes aussi bien qu 'Israël , a-t-il dit ,
ternational du détroit et la nécessité dc le laisser ouvert devraient l'accepter sur leur territoire,
au.r navires de tous les pays.  La décision de retirer précipitamment la f orce  de

M. Wilson a souligné qu 'il s 'agissait , en réalité , de l'ONU du S inaï est regrettable , a ajouté M.  Wilson , en
maintenir le détroit ouvert car , jusqu 'à présent , il n'a pas exprimant l'opinion qu 'elle pourrait avoir des répercus-
été fermé.  sions sur l 'ONU.

ET É T R A N G È R E S

port, exprime l'opinion que « l'issue
pacifique de la crise actuelle dépendra
d'une accalmie qui permettra à la ten-
sion de retomber du niveau explosif
qu'elle atteint actuellement » et qu 'il
a, en conséquence, exhorté toutes les
parties intéressées à faire preuve d'une
modération spéciale, à s'abstenir de tou-
te belligérance et à éviter de prendre
toutes autres mesures qui pourraient
accroître la tension, de manière à per-
mettre au Conseil de s'attaquer aux
causes profondes de la crise actuelle
et de chercher des solutions ».

« 1. Prie toutes les parties intéres-
sées à titre de première mesure, de se
conformer à l'appel du secrétaire gé-
néral.

« 2. Encourage la continuation im-
médiate de la diplomatie internationale
dans l'intérêt de la pacification de la
situation et de la recherche de solu-
tions raisonnables, pacifiques et
justes.

« 3. Décide de poursuivre d'urgence
et de façon continue l'examen de cet-
te question, de manière que le Conseil
puisse déterminer quelles autres me-
sures il pourrait prendre dans l'exercice
de ses responsabilités touchant le main-
tien de la paix et de la sécurité in-
ternationales ».

Le représentant de la France, M. Ro-

La situation dans la Nigeria orientale

Le BIAFRA produit les deux tiers
du pétrole nigérien

LAGOS. — Le danger d'un conflit ar-
mé au Nigeria semble s'être précisé
du fait que le gouvernement central
a procédé à un rassemblement de ses
forces armées et menace de prendre
des sanctions économiques contre ies
sécessionnistes orientaux.

Le chef de l'Etat, le lieutenant-co-
lonel Ykubu Gowpn, a annoncé mer-

11 MORTS
indiqué à la police que l'accident s'était
produit vers 19 heures (GMT). Il a
signalé que le car l'avait dépassé sur
l'autoroute mouillée par la pluie alors
que son camion atteignait une vitesse de
80 kmh. En se rabattant après sa ma-
nœuvre de dépassement, le car a déra-
pé, heurté l'accotement et fait un ton-
neau. Le véhicule, retourné, a glissé
pendant une quinzaine de mètres sur
le toit avant de s'écraser contre un
groupe d'arbres.

Mort dans la cabine
d'une grue

ZURICH — Hier, à 13 heures, le contre-
maître du chantier de construction
Mutschellen-Bellariastrasse, à Zurich,
signala à la police que le conducteur
de la grue, enfermé dans sa cabine,
ne donnait plus signe de vie. La ten-
tative de la police pour pénétrer dans
la cabine échoua car le couvercle du
trou d'entrée par le bas ne put être
ouvert. Les pompiers furent alertés et,
à l'aide d'une échelle de 23 mètres par-
vinrent à pénétrer dans la cabine. Le
grutier était mort et fut  ramené au sol.
Le médecin ne put que constater le
décès.

ger Seydoux, est intervenu pour souli-
gner que le projet de résolution déposé
par les Etats-Unis nécessitait un exa-
men approfondi et « à la mesure de
la gravité de la crise ». M. Seydoux
a proposé, en conséquence, un ajourne-
ment à vendredi prochain afin qu 'un
délai de réflexion puisse intervenir et
des consultations se dérouler. U en a
été décidé ainsi; le Conseil sera présidé
vendred i, par M. Hans Tabor (Da-
nemark).

L'« INTREPID » TRANSITERA
PAR LE CANAL DE SUEZ

WASHINGTON. — Le porte-parole du
Département d'Etat a indiqué mercredi
que le porte-avions américain « U.S.
Intrepid » avait reçu mardi soir l'au-
torisation de transiter de la Méditerra-
née à la mer Rouge par le canal de
Suez.

M. McCloskey, a d'autre part , dé-
claré implicitement que le gouverne-
ment turc n'avait nullement avisé les
Etats-Unis qu 'ils ne pourraient utili-
ser des installations situées en Tur-
quie pour d'éventuelles opérations mi-
litaires dans le Moyen-Orient. « Aucun
problème de ce genre n 'a été soulevé »,
a-t-il répondu à une question à ce

credi matin la suspension du trafic
postal et des services des télécommu-
nications avec l'Est , qui s'est proclamé
mardi en république indépendante de
Biafra.

Le principal problème économique
posé par la sécession de la région Est
du Nigeria est celui des pétroles qui
rapportent quelque 75 millions de li-
vres par an au gouvernement de La-
gos.

Les exportations de pétrole du Ni-
geria en 1966 se sont élevées à 19
millions de tonnes, dont les deux tiers
proviennent de la région de l'Est ou
« Biafra ». Ce pourcentage fournira
de toute évidence les bases de toutes
revendications à ce sujet par le nouvel
Etat auprès des compagnies. La réac-
tion de celles-ci dépendra du statut
juridique du « Biafra », et de son éven-
tuelle reconnaissance par le gouverne-
ment de Londres.

Une conférence contre la course aux armes

«EAU POUR LA PAIX»
WASHINGTON. — Le secrétaire d'E-
tat américain Dean Rusk a lancé un
appel mercredi à tous les Etats du
monde pour qu'ils consacrent leurs
énormes moyens financiers à l'amélio-
ration des conditions de vie de l'hom-
me au lieu de les utiliser pour l'ac-
quisition d'armes.

A la séance de clôture de la confé-
rence « eau pour la paix », à laquelle
ont pris part 91 pays, M. Rusk a dé-
claré que la situation incertaine sur le
plan international exigeait plus que
jamais la solution des problèmes d'ali-
mentation en eau, qui préoccupent l'hu-
manité tout entière.

La conférence à laquelle ont pris

sujet. Il a souligne que les Etats-Unis
ne disposent pas de bases en Turquie ,
mais que certaines installations turques
sont mises à leur disposition.

UN SEUL NAVIRE SOVIETIQUE A
FRANCHI MERCREDI LES DETROITS
ISTANBUL. — Un seul navire soviéti-
que ravitailleur de sous-marins, a fran-
chi mercredi le Bosphore faisant route
vers la Méditerranée.

LA MISAIR
SUSPEND CERTAINS VOLS

LE CAIRE. — La compagnie aérienne
de navigation égyptienne Misair a sup-
primé, mercredi, tous les vols à desti-
nation de Port-Saïd , El Arish , Sinaï et
Hourghada, sur les bords de la mer
Rouge. Aucune explication officielle
n 'a été fournie à ce propos.

TEHERAN : LES MUSULMANS
DOIVENT VIVRE EN PAIX

TEHERAN. — « Prenant en considéra-
tion les récentes évolutions au Moyen-
Orient , le gouvernement impérial esti-
me opportun de rappeler qu 'il a tou-
jours appuyé les droits des peuples
musulmans et a toujours cherché à
convaincre tous les musulmans du mon-
de l'intérêt qu 'il y a à s'unir et à
vivre en paix dans la prospérité », dit
un communiqué diffusé par la radio
d'Etat iranienne.

« Le gouvernement impérial souhai-
te que soient réunies les conditions né-
cessaires à la solution de la crise ac-
tuelle par des moyens pacifiques et
dans le cadre de l'ONU », conclut le
communiqué officiel iranien.

Double tentative
d'évasion de la prison

de Saint-Antoine
GENEVE — Deux malfaiteurs, places
sous mandat de dépôt , ont tenté de
s'évader mercredi. Il s'agit de Daniel
P. déjà condamné précédemment pour
vol, et du nommé Eusebio M. Ce cam-
brioleur espagnol international qui
avait été arrêté samedi dernier dans
un fourré près de Prégny alors qu'il
venait de cambrioler une villa. L'un
d'eux qui s'était échappé du local at-
tenant à la salle d'audience de la
Chambre d'accusation a été rattrapé
devant la grande porte de la prison.
L'autre a été rejoint alors qu'il ten-
tait d'escalader le mur d'enceinte de
la prison. Pour sortir du local où ils
étaient retenus, ils avaient arraché
un crochet pour vêtements avec le-
quel ils avaient forcé la porte.

part 6 900 personnes a duré huit jours
et a été consacrée à l'échange de tra-
vaux scientifiques sur les problèmes
de l'eau. Elle a pris fin par un appel
à tous pour collaborer dans les do-
maines de la désalinisation de l'eau, de
l'irrigation , de la pollution des eaux
et des projets hydrauliques.

Nomination à l'ATS
BERNE. — M. Jean-Philippe Chenaux,
de Lausanne, a été nommé rédacteur
à l'Agence télégraphique suisse. Origi-
naire de Gollion , M. Chenaux, qui est
âgé de 25 ans, a commencé son stage
à la rédaction de langue française da
l'A.T.S. le ler mars 1964.

Nous lui souhaitons une fructueuse
carrière dans notre agence nationale
d'information.

Nouvelle mesure
contre les étrangers

PEKIN — Les autorités chinoises ont
lancé une campagne, pour empêcher
les journalistes et diplomates étran-
gers de réunir des informations sur la
révolution culturelle, par la lecture des
affiches. Le ministère chinois des Af-
faires étrangères a protesté auprès de
l'ambassade de la RD.A. contre le fait
que deux de ses membres avaient vio-
lé « l'ordre révolutionnaire », en co-
piant des affiches murales. Les dip lo-
mates ont été entourés de gardes rou-
ges et conduits à un poste de police,
où on les garda deux heures.

Ces deux dernières semaines, des di-
plomates soviétiques, français , britan -
niques , suisses et indiens ont été im-
portunés , alors qu 'ils lisaient des affi-
ches ou des journaux officieux des
gardes rouges.

(Réd. —. Cette mesure montre bien
la crainte qu 'éprouvent les dirigeants
chinois à l'idée que les « gens civili-
sés » puissent être tenus au courant 0


